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«4 RICHARD BYRD À ATTEINT
LES BARRIÈRES DE GLACE
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DES REGIONSANTARCTIQUES ew ona MOIS
 

À QUÉBEC DU 12
AU 16 JUIN
———

Lettre pastorale et mande-
ment de S. E. le cardinal
Rouleau, O. P., à ce su-
jet—La- place d'honneur
qu'a toujours occupée la
Sainte Vierge dans l'Égli-
se catholique au Canada.

aetem

BUT DU CONGRÈS
— ——-

re de RichardByrd.

L’EXPÉDITION
—

Le commandant Richard Evilyn

Byrd vient d'envoyer le message sui-

vant par sans fil au secrétaire de la

marine Curtis D. Wilbur, par l'entre-

mise du #New-York Times”, du “Ste

Louis Post Dispatch” et des Journaux

Assoclés. .

“Nous avons atteint aujourd'hui la

célèbre barrière glaciale. Elle nous

offre l'aspect d'un mont de glace plus

élevé que le mât d’un navire. En ce

jour de Noël nous sommes heureux

et fiers de pouvoir rapporter que nous

avons pu porter le drapeau américain

si loin au sud. Il nous est agréable

de vous dire également qu’un avion,

ce précieux instrument de bonne en-

tente, a atteint la plus au sud de ses QUEBEC, 27 (S, P. C.)—Le con-
grès marial, le premier devant être,

tenu en Canada, en l'honneur de la
Sainte Vierge, lequel doit avoir lieu

du douze au seize juin, a fait le su-!
jet d’une lettre pastorale de Son
Eminence le Cardinal R. M. Rouleau,
O. P., archevêque de Québec. Son
Eminence y parle de la place d'hon-
neur que la Sainte Vierge a tou-

jours occupée dans l'Eglise catholi-

que au Canada et élabore un pro-
gramme spécial d'exercices religieux,
auxquels les enfants prendront une
part spéciale, afin d'implorer l'aide
divine pour le succès du congrès.

Voici ‘un des principaux extraits
de la lettre pastorale de Son Emi-
nence:
“Le premier Congrès Marial de

Québec aura donc pour objet la glo-
rification ’ de Marie Médiatrice, et
Nous espérons qu'il produira dans
les âmes des fruits abondants de sa-
lut. Pour obtenir cet heureux résul-
tat, Nous avons besoin du concours
de toutés tes bonnes volontés. Il im- |
porte que chacun fasse sa part. Mais
il Infporté'sürtoitt que”tous fous uti-
lisions le grand moyen de la prière.
Dès maintenant, N. T. C. F., nous
devons adresser au Ciel, par l'inter-
médiaige de Marie Médiatrice, nos
plus fervented supplications pour le
succès de notre premier Congrès
Marial. Et parce que la prière des
petits enfants a sur le coeur de Dieu
une irrésistible puissance, Nous dé-
sirons ardemment que dans tous les
foyers et dans toutes les écoles de
Notre diocèse, s'organise dès mainte-
nant la pieuse croisade des enfants,
qui fera violence au Ciel et assure-
ra à la Vierge Marie un triomphe
digne d’ell2. Dans ce but, que l’on
récite en famille, fidèlement, chaque
soir, le chapelet en méditant les
myvstéres du saint Rosaire. Et l’on
Tera bien dans les écoles, avant de
‘congédier les enfants après la classe

Ye soir, de réciter une dizaine du
chapelet en expliquant l’un des mys-

destinations, le jour de Noël.

“Nous sommes à 2,600 milles de la

plus proche habitation. dans la seule

région de l'univers où par eau l’on

peut autant s'éloigner de la civili-

sation. Que nous soyons sains et

saufs. C'est l'oeuvre de la Providence

et de mes dévoués compagnons d’ex-

ploretion qui travaillent la main dans

la main. Nous ne pourrons probable-

ment pas atteindre la terre avant

plusieurs jours. en raison de la glace

épaisse dans la baie des Baleines.
“BYRD”.

AVENTURE POLAIRE
Le commandant Richard E. Byrd,

en téte d'une expédition a l'extrémité

sud de l'univers, effleure le moment
le plus critique de l'une des plus

grandes aventures de ce siècle aven-
turier. ,
Devant lui, s'impose le dernier défit

géographique à la science moderne, le
glacial. le formidable Antarctique,
continent do 5,000,000 de milles car-
rés, si peu connu que même ses fron-

tracées. Lu cu
Byrd commande une expédition de

$1,000,000, équipée comme peu l'ont

été jusqu’à ce jour. Il est prêt à vivre
pendant deux ans, si cela est néces-
saire, au milieu du silencieux mystè-
res que la science n’a pas encore

rénssi à connaître.
L'expédition est actuellement à la

baie des Baleines, principales entrée
au continent. Que Byrd entreprenne
dès maintenant une envolée au pôle
sud; voilà qui est douteux.
Sur le côté sud américain de l’An-

tarctique se trouve actuellement Sir

George Hubert Wilkins, lui-même
aviateur de grande renommée, qui
projette également Une envolée au

pôle sud. Les deux aviateurs n’ont
pas l'intention de se livrer à I'émula-

tion pour atteindre le pôle sud, visité

antérieusement par Amundsen et
Scott. L'on sait tout de même que
l'un et l’autre aimeraient à être le 

teres, à tour de rôle.”
 

Nous publierons d'ici la fin de la
semaine, le texte intégral de la let-

«re du cardinal Rouleau.
errt eeme mri

SERVICE AÉRIEN
- TRANSOCÉANIQUE

New-York, 27.—1S. P. A) Le Dr.
Adolph Rohrbach, ingénieur alle-
mind, à annoncé hier que le servi-
cr d'aviation transatlantique entre
l'Allemagne et l'Amérique du sud se-

tait inauguré au printemps. Le Dr.

Rohrbach, venu pour assister au con-
gos international d'aéronautique à

Washington, dit que ce service met-

tra en opération douze navires aé-
nirns À passagers à trois moteurs,

dont trois on* déjà été construits.
On compte établir cinq arrêts aux
é-droits suivants: l'Espagne, les Aço-

res, Fernando de Noronha, au large

de la côte du Brésil, Rio de Janeiro
ol Buenos Ayres.

Les envolées qui se feront en 1929
seront expérimentales, ayant pour

but de familiariser les navigateurs
Avec les conditions d'envolée dans
l'Atlantique sud. L'équipage de cha-
cun des aeroplanes sera de quatre

hommes.
Le Dr. Rohrbach est d'avis que

l'iéroplane transatiantique de l'ave-
nir sera un navire aérien pesant en-
viron cent cinquante tonnes, dona les

niles s'étendront a4 quelque deux cent
rinquante pleds et qui pourra trans-
porter deux cents passagers.

LES CADAVRES
SONTRETROUVÉS

Bathurst. N. B, 27—(8. P. C.» Les
corps des cing personnes, noyées dans
ut auto fermé les conduisant de leur
demeure. Petit Lameque, village sur
l'ile Shippégan, à la terre ferme, ont

été retrouvés hier après-midi, alors
que la voiture fut ramenée à la sur-
face. Les morts sont: Joseph S. Noël
son épouse; A. Duguay. père de Mme
Noël: Thomas Jones, marchand de
poisson de Peiit Lameque: Joseph
Chiasson, jeune homme de dix-buit
ans

premier à atteindre l'extrémité sud
| du globe par voies aériennes. Wilkins

a déjà accompli une longue envolée
|de sa base à la baie Déception à la

mer Weddell. Il se voit donc muni

tion polaire.

La barrière glaciale de la mer Ross
et sa baie des Baleines, utilisées par
Amundsen comme base lors de son
expédition. n'offre que très peu de
confort, méme pendant les mois d'été,
aux membres de l'expédition Byrd.

C'est un immense mont de glace, long
de plusieurs centaines de milles, ter-
minus de ce glacier continental s'é-
tendant vraisemblablement sur tout
le continent.
Sur sa froide et glissante surface,

les explorateurs entreprendront leur
expédition vers cette mystérieuse par-

tie du continent connue sous le nom
de Terre d'Edouard VII.

PETIT VILLAGE
Lorsque les provisions auront été

enlevées des bateaux de l'expédition,
tâche qui en elle-même n'est pas très

facile. en raison de la hauteur de la
barrière. les explorateurs commence-
ront à assembler leurs maisons por-
tatives appelées à les abriter pendant
plusieurs mois. Une fois cette orga-

nisation terminée. le tout offrira l'as-
pect d'un petit village, avec ses mai-

sons, une bibliothèque. une cuisine,

uné menuiserie. des entrepots rece-
vant plusieurs tonnes d'aliments et

(d'essence et les hangars de quatre
avions.

Profitant du climat moins glacial
du très court été antarctique, l'on
s'attend à ce que les explorateurs
commencent dès maintenant à établir
des bases de provisions le long de la

route de 800 mîlles que survolera un
jour l'avion a trois moteurs de Byrd.

Ces bases, d'après les plans annon-
cés, seront installées à intervalles de
100 milles, avec des postes moina im-
portants installés entre deux bases
aériennes. Les provisions y seront

transportées au moyen d'équipes de
chiens.

Les hommes de science acompa-
gnant les explorateurs apprendront à

s'orienter sur cette terre. Ils pour-
ront bientôt commencer leurs enquê-

tes glaciologique. géologique. météo-
rologique et que d'autres ‘opiques”.

La vie sur la barrière glaciale n'au-

L'expédition Byrd a à sa disposi-
tion plusieurs centaines de Mvres,
plusieurs tonnes de bonbons, de ta-
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La Noël à 2,400 milles de la,

plus proche habitation— Le bilan du réseau d'Etat

Un message au secrétaire |

de la marine américan—

Le moment le plus solen-,

nel de la grande aventu-,

tières glaciales sont encore à être

d'une très bonne expérience d'avia-

ra sans doute pas tout le confort du .
foyer, mais elle en offrira plusieurs. :

i § A Le

 

SEUL QUOTIDIE
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RECETTES DE
$33,000,000 |

ee |

pour les onze premiers |

mois de l’année — Les
recettes nettes sont de
$12,089,584.04 plus éle-'
vées que pour les onze

mois correspondants l'an
dernier.

 

CHIFFRES
——————

| MONTREAL, 27. — Le bilan du
;Chemin de fer National du Canada

pour le mois de novembre dernier

ainsi que pour les premiers onze mois

{de l'année accuse une augmentation,
et dans les recettes brutes et dans les
recettes nettes.

! Les recettes brutes du réseau du-
rant le mois de novembre se sont
élevées à $26,558,312, contre $24,131,-
101.59 en novembre 1927, une aug-
mentation de $2,427.210.41 ou de 10.068
p.c. Les dépenses se sont élevées à ‘

  
1927, une augmentation de $2,169,762.-
09 ou de 12.52 p.c. Les recettes fu- ï
rent de $7.139.18031 en novembre , qu'occupera la banque à Montréal.
1928, contre $6,872,751.99 en novembre *
1927, une augmentation de $266,428.32
ou de 3.88 p.c.
Durant les onze premiers mois de

l'année 1928 les recettes brutes du
Canadien National se sont élevées à
$253,030,877.00, chiffre que l’on com-

pare & $226.938.408.95 pour la période
:de 1927 correspondante, une augmen-
tation cette année de $26,092,468.05
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La banque Barclay, d’Angleterre, vient s’établir- au Canada. Bien

$19,419,131.69 contre $17,.258,349.60 en que le capital de la succursale de Montréal ne doive &tre que de $1,-!

500,000 on dit que ce n'est là qu’un commencement, et que sous peu comprendrait

la banque ouvrira de nouvelles succursales. On voit ici les bureanx

DES MALFAITEURS FONT
UN RAPIDE

A HESPERIA, CALIFORNIE
 

ou de 11.50 p.c.

Durant la même période les dépen-
ses d’exploitations se son, élevées à
$199,481,585.72 que l’on compare à

$185,478,707.71 en 1927, une augmen-
tation cette année de $14,002.884.01 '
ou de 7.55 p.c. i
Les recettes nettes du réseau pour |

les premiers onze mois de l’année sont
de $53.549,291.28, chiffre que l'on ,
compare à $41,459.707.24 en 1927, une :

TÉLÉPHONES À
Le pourcentage d'exploitation pour

Les projets de la cie Bell pour

les premiers onze mois dé l'année a
l'été réduit de 81.73 qu'il était en 1927
elf

y L | l'année qui va commen-
È | cer. — Une dépense de

OBLIGATOIRE DES

100 NOUVEAUX

à 78.84 en 1928.

| $280,000. — Améliora-
tion des services de lon-
gue distance.— R ‘organi-
sation du personnel de

ATOMIBUIES, oe
Les récents développements d'im-

meuble à Ottawa nécessiteront au
cours de la prochaine année plu-
‘sieurs changements dans le domaine

Plusieurs questions impor-'
tantes au programme de

la prochaine session de la téléphonique.
lé . ] d bh M. F.-D. Laurie. gérant de la com-
égislature de Québec. — pagnie Bell Telephone à Ottawa

> Le) vy i i .Le suffrage féminin—L @.vient de faire connaître plusieurs
«projets que la compagnie veut met-
tre à exécution l'an prochain.

“En 1928", dit-il. “le programme
ide construction à Ottawa a nécessi-
té des préparations très élaborées
‘pour l'installation d'un système té-
léphonique dans le nouvel immeuble

Ottawa Electric, l'immeuble Victoria.
la nouvelle aile du Château Laurier
et les nombreux appartements cons-
truits ici et là. Une même installa-
tion téléphonique sera effectuée l’an
prochain dans le nouvel édifice de
la Confédération, l'immeuble des
sciences médicales et plusieurs ap-
partements que l'on projette: de
construire. Le seul moyen de procu-

surance deviendrait obligatoire. irer un service satisfaisant à ces spa-
L'INSTRUCTION DES JUIFS ‘cieux édifices est d'y installer le té-

Les projets concernant l'éducation }éphone pendant la période de la
des enfants juifs seront probable- construction. Chaque année. lorsque
ment proposés par le gouvernement. nous préparons notre programme de
L'on dernier, le Conseil Privé avait travaux, il nous faut tenir compte
rendu un jugement à l’appui de ceux des constructions en marche et pro-
rendus par les cours canadiennes, jetées.
déclarant ultra vires, une loi de la! “Je ne crois pas me tromper en
législature classant les juifs auidisant que l'an prochain. plus de
nombre des protestants dans le do- 1,000 nouveaux téléphones seront
maine scolaire Plusieurs commissions installés danf Ottawa même. Ceci
scolaires protestantes de Québec n'est pas une simple opinion aveu-
‘n‘admettront que des enfants pro- 'gle. puisque chaque année nous fai-
testants l'an prochain, en raison dejsons une minutieuse enquête dans
l'augmentation de leur population et

ducation des enfants juifs.

 

Tm

NOUVEAUX DEPUTES
QUEBEC, 27 (S. P. C.)—Plusieurs

importantes questions seront soumi-

ses à la Législature de Québec à la
prochaine session qui commence le
8 janvier prochain. On mentionne au
nombre des principaux sujets mis à
l'étude, l'éducation des enfants juifs,
le droit de suffrage aux femmes &:

plusieurs amendements aux lois ac-
tuelles relatives à l'assurance des
propriétaires d'automobile. Cette as-

Le “Navajo” rapide de Los
Angeles a Chicago, s'en-

rail défectueux— Sept

ment.

UN RUDE CHOC
-—.

SAN BERNARDINO,Californie, 27.
(8. P. A.)—Le shérif Shea. du comté
de San Bernardino, a appris ce ma-

tin de Sante Fe que le déraillement
du Navajo, train rapide entre Los
Angeles et Chicago, qui s'est produit

& Hesperia, Calif., est l'oeuvre de

malfaiteurs. Les autorités du chemin
de fer ont déclaré au shérif que tous
les clous avaient été enlevés a un rail
et qu'on avait arraché et enlevé le
fer faisant communiquer le rail avec
le suivant. Deux pinces et une clef

anglaise dont on se serait servi pour

l'attentat furent volées, dit-on, dans
le compartiment des 8utils, de Santa
Fe à Hesperia.

Le Navajo s'aventura sur la voie

défectueuse vers une heure du ma-
tin, alors qu'il allait à une vi$e al-
lure. La ‘locomotive et sept wagons
déraillèrent. Trois wagons-lits furent
lancés par-dessus un remblai de
quinze pieds. Un quatrième tomba de
travers sur la voie.
Les deux premiers voyageurs qu’on

rapporta comme blessés sont Mme F.
L. Mackie, de Los Angeles, épouse de
l'assistant gérant général et W. H.
Burbage, de Winslow, Ariz. Mme
Mackie se blessa au cou et M. Bur-
bage & une hanche.
L'accident se produisit à trente-

cinq milles au nord de San Bernar-
dino. Les wagons dégringolèrent en
bas du remblai.
Trois trains de secours, venant de

 

Los Angeles, ont été envoyés sur les

leux. Des médecins et des infirmières
de l’endroit et de Victorville s'y sont
aussi rendus en automobiles.

F. E. Farley, assistant shérif à Vic-
torville, un des premiers à se rendre
sur le théâtre de l'accident, dit que
six ou huit personnes avaient besoin

de secours médicaux à l'arrivée des
médecins et des infirmières.
Plusieurs autres voyageurs se sont

fait des contusions et ont subi un
choc. M. Farley déclare avoir trouvé
dans le ravin le long du remblai, les
clous enlevés du rail. Le ou les cou- 
 

du manque d'espace. Dans Outre- _Suiteàlapage2 col. 4e Suite à la Ze page col 2
 

 mnot, faubourg de Montréal, les en-
fants juifs forment 42 pour cent du
nombre total des élèves à une école
très congestionnée.

SUFFRAGE FEMININ

Le droit de suffrage aux femmes
devient une question annuellement

soumise à la législature. Chaque an-
née, une délégation de femmes in-
fluentes se présente au gouverne-;
ment demandant que le droit de vo- |
te soit accordé au monde féminin.
Elles se rendront sans doute à Qué-
bec une fois de plus cette année. À
‘ce sujet, il est question d'accorder
iaux femmes el droit d'exercer la pro-;
fession d'Avocate lorsqu'elles ont étu-;
‘dié à cette fin aux universités. Ac-|
tuellement elles ne peuvent qu'oacu-
per un poste consultatif dans une
étude légale.

L'ASSURANCE , I ,
Avec la rumeur voulant que l'as- # Oak Park. L'auto contenait sept

‘surance devidnne obilgatoire chez les Personnes. Les morts sont: Henry
iautomobilistes on prévoit que les Olsen (chauffeur). Berwyn. Ills;

propriétaires de voiture A cheval se- Mme Olsen. Halvor Olsen, Mme Hal-

, ts Aa anses one

L'accident se produit a ur
Park, près de Chicago

 

CHICAGO. 27. (S. P. A.)—Six per-
scnnes ont été tuées ce matin, alors

Saite à Ia 2¢ rol

fo gi LAA + Ea/ E , a

UN CONVO! FRAPPE UN AUTO
ET S1X PERSONNES SONT TUÉES

 

1 passage a niveau a Oak
Des sept personnes dans

l'auto, six sont tuées instantanément.
P—>

Un jeune garçon a été transporté
là l'hôpital, et il est possible qu'il soit

‘a été décapité. Au dire des témoirfs.
la cloche de la locomotive sonne au
:morent où l'automobile de Olsen -a!
‘lait s'aventurer sur la voie. et d'au-

Olsen. leur fils Harold et une :1l- {tres voitures s'étaient arrêtées pour
attendre le nassage Au train

/
A 9. P

.
gage a vive allure sur le

voitures déraillent— Per-
sonne n’a été tué— Plu-
sieurs voyageurs sont bles-
sés plus ou moins griève-

San Bernardino, de Barstow et de

DES CONDITIONS
NOUVELLES SUR
CES RESSOURCES

Le gouvernement fédéral va
offrir d'ici quelques jours
de nouvelles conditions au
sujet des ressources natu-
relles de l'Alberta, a dé-
claré le premier ministre
de cette province, quiar-
rive -de l'est.
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CAUSE DEBE
ET DE CANGHISATION DE
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 Z. Decelles,

… ocèse.
| prescrivant la recherche

| Dieu.

LES DOCUMENTS

ATI

Mandement de S. G. MgrF.
évêque del 4

Saint-Hyacinthe, au cler-;
gé et aux fidèles de son di-;

Ordonnance

des Ecrits du Serviteur de

sous

FICATION

IS-Z. MOREAU
-
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CONSERVONS CETTE °
TRADITION.

nos belles traditions ane
coNtrates s'en

En effet,

prelles

| Une à uns

Vont dans l'oubli.

meurent, mais
—_—> d'onbli. On ne sait plus se raA ? 5 s se eller,

PLUS FAVORABLE SAINT-HYACINTHE, 26. (DN.CH Nous traditions, dans le reeul des

| —Sa Grandeur Mer Fabien-Zoël De- Ans, n'ont plus qu'un goût de cen-EDMONTON,Alta,

2

Alta, 37 — L'hon. 3. celles. évêque de Saint-Hyacinthe. te Nous étions attachés à com-
E. Brownlee, premier ministre de' vient d'adresser au clergé et aux fidé- lien de bulles et franches coutumes
l'Alberta, qui arrive justement d'un les de son diocèse un mandement et 111 Y a-encore quelques années. Lo
voyage dans l'Est, a déclaré fer UNE ordonnace spéciale, relativement Jour de l'An, In Bénédiction pater-
que le gouvernement fédéral offrira à l'introduction, à Rome. de la cause nelle, lu Fêtes des Rois. Tout cela

d'ici quelques jours de nouvelles de béatification et de canonisation |S'en va \t nous ne regrettons rien.
conditions au sujet du transport à de Sa Grandeur Mer Louis-Zéphirin Tout cela est bien mort en nous et
la province de ses ressources natu-, Moreau. quatrième évêque de Saint- N° vit plus que dans les livres du
relles, actuellement sous le contrôle‘ Hyacinthe. | contes ct d'histoire,
du Dominion. la nouvelle proposi- Suit le texte des deux documents: | Ia Noël a tout accaparé. On adres-
tion sera plus définie et conduira’ MANDEMENT se des cartes: “With compliments of
presque certainement au règlement; Pour introduire la cause de {the season.” est. la Noël qui est
de cette question, étant basée sur les Monseigneur Moreau. ‘le jour des réjouissances. Le Jour de
conclusions atteintes lors de la der-, FABIEN-ZOEL DECELLES, par la l'An n’est qu’une journée comme il
nière conférence tenue à Ottawa en-; grâce de Dieu et du Siège apostoli- Y en n 364 autres duns l'année.
tre les représentants de la province, que, évêque de Saint-Hyacinthe. | Nos pères avaient pourtant consa-
et ceux du gouvernement fédéral. ,Au Clergé séculier et régulier, aux “ré ce Jour aux franches réunions de

Tout en refusant de dire ce due Communautés religieuses et à tous faille, où lon distribuait cadeaux
Pedéral M probablement dear les Fidèles de notre diocèse, salut :! sucreries.

Lee penasguré queles condition | et bénédiction en Notre-Seigneur. Conservoks cette tradition. St nouse bien assuré que les conditions\ Nos très ch ; a “ s enr
ui en formeront la base seront plus] paire on qe Frères, 13 PPeHONS xarde HOUR ne pourrons
Ales que toutes celles offertes Nouz croyons être agréable à Dieu iTlus nous prévaloir d'être Cunndions

. jet répondre aux voeux de tout notre |'ratiçais. Nous aurons :jusqu'à maintenant principalement| 3 | Gals. à IS aurons perdu toutes

’ diocèse, en entre t jourd'hui ,hos caractéristi ;
en ce qui concerne le côté finan- ’ reprenant aujourd'hui ‘aractéristiques.

ila cause de béatification et de cano- Au Jour de l'An distrihuons nos
cler. nisation du pi t vénére sei- Cori :Quand on lui demanda comment gneur Louis enh in Maraonsel- pai adressons aus voeun de

i se règlerait la question des compen- - A + notre bonfle ahnec.E a Pen" prédécesseur et le quatrième évêque: e » >sations, le premier ministre répon-

| ait qu’il est pratiquement impossi-
ble de faire un état de compte dé-
taillé des ressources naturelles enle-
vées à la province; il ajouta être
bien convaincu cependant que le
gouvernement fédéral, dans ses rè-
glements avec les provinces de

l’ouest a toujours essayé de leur ac-
corder les meilleures conditions pos-

: sibles surtout en ce qui a trait aux

| ressources naturelles.
Si après examen, les conditions

proposées par le gouvernement du
Dominion sont jugées acceptables

| par celui de VAlberta, la législation
nécessaire sera passée au cours
la prochaine session du Parlement
fédéral, afin de donner à l'ententé
force de loi. C'est là se qui à étéen-
tendu avec l’hon. Mackenzie Kinæ au

cours de la conférence. Ja légisia-

! tion de l'Alberta aura aussi à passer
la législation correspondante,

LEROINEST
PAS ENCORE
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“HORSDEDANGER
Les progrès sont très lents,

mais on ne semble pas

appréhender une rechu-

te — Le monarque a pas-
sé une nuit calme—Une
consultation de quarante-

cing minutes hier soir. .

GRANDE FAIBLESSE
|
| LONDRES, 27, (8. P. A.) —
| Bien que les bulletins
‘sur l'état du roi insistent sur la
‘lenteur de la guérison, on peut ce
|pendant constater aujourd’hui que
‘l'amélioration générale est très
prononcée, si l'on fait une compa-

raison avec son état d'il y a une
semaine. Les membres de la famil-
le royale semblent moins inquiets.

‘Le Daily Mail disoit aujourd'hui
ique la princesse Marie partirait de
.Londres au cours de la journée
‘pour rejoindre son mari, le vicom-!
te Lascelles, ay chateau de Hare-
wood, pres de Leeds, Le Daily Ex-:
‘press dit que le prince de Galles|
.chassait hier dana les terres inté-’

Tieures.
Les médecins n’ont pas encore

tait de rapport public sur le tréité-
iment aux rayons ultra-violets, le-
iquel n'a pas été administré depuis
un ou deux jours, mals on croit
que la discontinuation . n'est que
temporaire.

Sir Staniey Hewett et Lord Daw-
|son of Penn. médecins principaux
du roi, et Sir Hugh Rigby, chirur-
gien, ont tenu leur consultation
habituelle du matin, laquelle a du-
ré plus de deux hetres. 11s devalent

journée.
NON HORS DE DANGER

LONDRES, T— (S.P.A.) On disait
.non officiellement ce matin que le
roi avait passé une nuit caime. Il y
avait peu de changement dans son
état.

: Les médecins n'ont pu annoncer
. fusqu'ici que le roi soit hors de dan-
‘ger. comme on l'avait espéré, mais

qu'un train de la ligne du Sault mortellement blessé. Les corps des ‘hier soir rle
lfrappa un automobile à un passage ‘ victimes sont lacérés, et un garçonnet lebulletin rotLan Cres la pr

;rison. Lord Dawson ‘of Penn, Sir

{Stanley Hewett et Sir Hugh Rigby
ont eu hier soir une consultation de
quarante-cinq minutes, et tous trois

Suite à ia 2 col. 4,
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médicaux!

Tetourner Qu palais au cours de la

de Saint-Hyacinthe. Déjà, le ciergé
diocésain, le 22 août 1924, et le vé-

le 28 janvier 1925, nous avaient prié

d'introduire la cause de ce serviteur

de Dieu. Nous avions reçu avec bon-
heur ces deux suppliqques et nous
avions décidé d'y donner satisfac-
tion, mais les circonstances nous ont
forcé de retardez jusqu'à ce jour pour
y répondre avec. précision.
Pendant ces quatre années, nous

nous, sommes rendu compte que les
prêtres et les fidèles ont une grande
conflance et une tendre piété pour
Monseigneur Moreau. La prière pour
demander sa canonisation, que nous
avons indulgenciée 18 jour même de
notre consécration épiscopale, est

| récitée par des milliers de person-
nesà le tombeau du

devenu un lieu de pèlerinage: les
jours anniversaires de sa naissance.
de son ordination sacerdotale. de sa
consécration épiscopale et de sa mort
y amènent chaque année des centai-
nes de pèlerins; de tous côtés, depuis
l'extrême nord du Canada jusque
dans le pays voisin, on demande de
ses reliques et de ses images: enfin,
des faits merveilleux, guérisons de
maladies et conversions de pécheurs,
sont attribués à son intercession.
Tout cela nous semble justifier l'acte
que nous . posons aujourd'hui; les
proces canoniques démontreront. se-
lon les prescriptions du Droit, la réa-
lité e: la vérité de ces faits.

Si nous avons hésité si longtemps
à nous occuper de cette cause. ¢était,
imous le confessons, par crainte de
i trop entreprendre et de nérliger. de
jce fait, les oeuvres pastorales déjà
existantes. Outre la poussée de la
-dévotion populaire, un motif -pres-
sant, Croyons-nous,
{nos hésitations: nous nous sommes
dit qu'en remettant à plus tard, nous
risquerions de perdre les précieux té-
moignages de ceux d'entre vous qui
ont connu le plus longuement et le
plus intimement notre pieux évêque.
De plus, le Code de Droit canonique,
au canon 2049, impose aux Ordinalres
l'obligation d'introduire la cause des
serviteurs de Deilu dans les trente
lannées qui suivent leur décés, et il y
aura bientôt ce temps que Monsel-
gneur Moreau est mort, puisque c'est
le *24 mai 1901 qu'il s'est pieusement

 

|

Suite à la page 9
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DEUX RAMBINS
| SESONT NOYÉS

MONTREAL. 27— (8PC) Char-

 
ies et Robert Gladhill, deux frères, ‘À
âgés respectivement de douze et qua-
‘torze ans, se sont noyés hier en s'a-
‘venturant sur la glace dans le ca-
"nal Lachine. Deux jeunes garçons
s'en tirèrent indemnes, Les corps ont
été retrouvés. Les quatre avaient
| traversé le canal aux trois quarts en-
viron, quand les Gladhill disparu-
rent, la glace cédant sous eux. Leurs
compagnons. Robert Wood et Wil-
Mam Mayou. es-ayèrent de les sau-
ver. - mais durent abandonner leurs
efforts, les autres endroits de la gla-
ce devenant ménacants. On doit te-
nir une enquête aujourd'hui.

IL TUE SON PÈRE
ACCIDENTELLEMENT

Winnipeg. \27.—Philippe  Gimaud
Jeune trappeur indien de Fort Al-x-
!Andria, revenu des bois pour passer
lu Noël avec sa femme; s’est fait
tuer par fils de trois ans. L'enfan:
aperçut une carabine en jouant près
de la malsonnette du tranpeur. L'ar-
me partit accidentellement e, une
balle se logea dans la tête du père.
La nouvelle de la tragédie a ‘2 ren
hier au départergemt dez affaires des
1odions.
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nérable Chapitre de la Cathédrale,|

Cervitéur de ,
Dieu, bien que d'accès peu facile. est

a triomphé de!

UN LIVRE D'UNE
GRANDE ACTUALITE.

1
+

PATRIOTISME ET INTERNA-
TIONALIEME pur L'ABBE PAULIN
GILOTEAUX.
| Patrie, guerre, paix, internationa-

[Hisme, Fociété des Nations, voilà des

pots qui reviennent très souvent sous

la plume des écrivains et sur les lè-
“Vres des conférenciers.

| M. L'ABBE GILOTEAUX 1 xoulu,
‘dans cet où\rage préciser la signiti-

lcation de ces mots, seruter les idées

“qui sy cuchaient et étudier en pro-

\fondeur les problèmes Urgonts nés de

jlintérnationalisme. C'est le meilleur

ouvrage sur celte question très vas-

te et très aigûür.

| \u comptoir 70 sous et par poste

TT OUR.

VEILLEES DE PRIERES pur
L'ABBE RICHAUD, aümonier diocé-

‘sain des Scouts de Versailles.
| l'auteur à écrit quelques prières et

méditations appropriées pour les

velHées de prières dex Scouts catho-

liques. Les Directeurs et les Chefs

“des scouts frouveront dans ce petit
volume nine helle inspiration et de

(Räljes CONSCIIS de direction,

Au cCompteir seulement 35 sous et

bar poste 40 sons,

! < «

UNE NOUVEAUTE

CANADIENNE.

DES NOUVELLES (Le mendiant

l fleuri, l'Esprit est prompt.., Vouloirs
futils) par

, RE, de la Société Royale du Canada.
{Ceux qui sont habitués à lire les
\brofondes études soctales de M. AR-
"THUR SAINT-PIERRE, apprendront
avec surprise que l'écrivaiis canadien

jqut à dit des choses &t justes sur la
question sociale au Canada vient de

,pulsfier nn recueil de nouvelles, Eh!

yout, de la littérature, du roman! M.

(SAINT-PIERRE s'y révèle artiste et

iconteur de geand mérite.

Les trois nouvelles qui composent ce

livre sont canadiennes, Elles sont done

“une saveur particulidre, On les lira

avec intérêt. An comptoir 76 sous ct

par poste K2 seusx.
x = =

| ANTHOLOGIE DES CONTEURS
D'AUJOURD'HUI, textsa choisis ac-
compagnés de notices bio-bibliogra-

i phiques par ANDRE FAGE, avec 67
| portraits

. oo ®
| ADRESSE POSTALE: La Libral-
! rie du “Droit”, case postale 554, Ot-

®
LIRR

 

. tawa, Ont,
ADRESSE LOCALE: No 370, rue

Dalhousie, Ottawa. Téléphone: Ri-
deau 518 _ —
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| TORONTO. 27. — La pression est
; élevée dans les Etats du sud-ouest eb

dans les Provinces Maritimes. Elle

est basse dans l'ouest et le centre du

Canada.
la région des lacs et de Ia neige dans

le nord de la Saskatchewan. Il fait
doux dans tout le pays.

Pronostics: Vallée de l'Outaouais

et Hrut-Salnt-Laurent: vents du sud;
inuageux et doux; averses. Demain,
! vents modérés, nuageux et doux.

Mafimum hier . . . . . +.

: Minimum durant Ja nuit . . 2
| A 8 heures ce matin: Prince Ru-
pert, 36: Victoria. 40: Famioops, 18:
Caïgery. 26: Edmonton. 20: Prince

Aisrt, 16: Winnipes. 22: Sauit Ste-
Marie. 36; Toronto. 34: Kingston, 28;
(Mt'rra, 21: Montréa!, 32; Québec, 26;

Et-Jcan, NB. 138: Halifax, 23; St-

Jean, TN. 20: Détroit, 36; Now-

‘York, 43; Charlottetown. 30. -

ARTHUR SAINT-PIER-'

a
ce N'est pas de mépris «

simplement *
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Il y n eu des averses dans ,
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CARNET
Eon Excellence le gouverneur gé-

néral recevra le mardi ler janvier, à
midi et quart, au Sénat.

[A * LA

L'hon. M. Ernest Lapointe est re-
venu ces jours derniers de Québec,
où il a fait un court séjour.

. +» #

Le Dr et madame Auguste Panne-
ton, de Trois-Rivières, s'embarque-
ront le 10 janvier pour l'Europe où
ils passeront quelques mois.

L'hon. M. P.-J, Veniot passe la sai-
son des fêtes à Bathurst, N.-B, dpns
sa famille. .

=

M. et madame A. Johnston ont pas-
sé les fêtes de Noël à Montréal.

 =s »
Mademoiselle Roy, de La Tuque,

Qué., est en visite chez sa tante, ma-
demoiselle Adèle Boulanger.

passe la saison des fêtes dans la Ca-
pitale, l'hôte de sa soeur, madame
W.-T. Wilson.

. » ©

M. L.-P. Desrosiers a passé la féte
de Noël à Joliette.

* +

M. et madame Auguste Lemieux et
mademoiselle Madeleine Lemieux
passent la saison des fêtes à Mon-
tréal et ont pris leurs appartements mense pcêle de cuisine et plusieurs |damné à mort
à l'hotel Windsor. -

° % 5

Mademoiselle Madeleine Roberge,
de Laurierville, est attendue en ville
ces jours-ci et sera linvitée de sa
grand'mère, madame D.-R. Turcot. ;

ee +» 8

M. et madame Lucien Rattey ont:ler et ne pourront consacrer que très la renverse;
passé les fêtes de Noël à Montréal.

= =

Madame Ernest Cyr, de Saint-Bo-
nifabe, Manitoba, donnera une ré-
ception le 6 janvier, à l’occasion des
débuts de sa petite-fille, mademoisel-
le Marie-Josephe Mager.

Mademoiselle Evelyn
passe les fetesa Cornwall,

= ®
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MONDAIN
crepe satin noir et point de Venise.'
un chapeau de panne et dentelle
noires et un manteau de drap-chif-
fon noir; son bouquet de corsage se
composait d'orchidées. Après la cé-
rémonie il y eut réception chez les
parent. de la martée où les salons
étaient décorés-de roses et de fleurs
de saison. Le capitaine et madame;

Patenaude partirent ensuite pour |
New-York et la Floride. Madame Pa-'
tenaude portait alors une robe de.

  

      

Pour Vous,
Mesdames!

. os ss

Mon petit ‘bleu
GELATINA

Gelatina porte entre les deux sour-
cils l'abomination de son pétit nom.
Né d'un père qui s'appelait Exit et
d'une mère qui répondait au -voca-
ble enivrant de Merinclose, la mal-

crépe rouge, un chapeaunoir et rou-, heureuse court le monde comme une

inant le Carnet Mondain,

M. William Blanchet, de Toronto,,

Durocher |

ge et un manteau de phoque orné de
kolinski. ‘

» #8 ’

Made:noiselle Jeanne Dionne, de
Montréal, a passé les fêtes de Noël,
en ville, l'invitée de sa tante. mada-
me Louis de Puyjalon.

» & 9»

AVIS.— Toutes nouvelles concer-
pourront

se communiquer par téléphone, le
soir, de 7 à 8 heures, à R. 2134, ou

 
‘par écrit, à Case Postale, 554, “Le
Droit”, Ottawa, Ont.

i ————e————

| RICHARD BYRD...
Suite de la 1ère page

‘bac, plusieurs disques de phonogra-

|phe, des laveuses électriques, un im-

 

‘autres objets de luxe que les explo-

: portés avec eux avant ce jour.

BEAUCOUP DE TRAVAIL
Pendant les deux premiersmois, les

‘explorateurs auront surtout à travail-

| peu de temps aux divertissements.
Ce sera le temps dee préparation
‘et de l'organisation.
| Des explorateurs ont dit que le vent
de l’Antarctique soufflait avec plus
de violence qu'en tout autre endroit
de l'univers. Tenter d'y. faire de l’a-
viation pendant les mois’ d'hiver se-

rait chose excessivement dangereuse.
| Une envolée y sera pérflleuse, même

….
’

Madame S. Lelièvre passera les lorsque les conditions seront les plus
fêtes du Nouvel-An à Farnham, chez favorables, Ceci n'est pas trop dire,
son gendre et sa fille, M. et mada-
me. Joseph Pagé. , .

. 5 »#

M. Guy Caldwell, de Ste-Catheri-

puisque le climat de l’Antarctique est
toujours froid, toujours,violent.
| Les hommes de l’expédition Byrd
n'auront que les provisions transpor-.

ne, Ont. passe la saison des fêtes tées avec eux pour s'alimenter. Plus
chez ses parents, le capitaine et ma-

dame T.-D. Caldwell.
» x »

Madame Roy, de Détroit. est en
visite pour le temps des fêtes chez
ses parents, M. ét madame H.-S.
Quifin, rue Osgoode.

x = 8
M. et madame M.-J. Reynolds et

leurs fils, Claude et Roy, de North
Bay, passent la saison @es fêtes en
ville, chez leurs parents.

* # è

Mademoiselle Aline Massé, de Sud-
bury, Ont, et sa soeur, Lucie, d'Ot-
tawa, sont actuellement à Montréal,

loin que la frontière, il n'y a même
pas de chasse sur cette.terre glaciale.

- —

 

| DES MALFAITEURS...
Suite de la 1ère page
 

!pables n'ont pas été identifiés. Seule
;la rapidité du train, qui allait à en-
viron soixante milles à l'heure, em-
pécha la locomotive de dégringoler
du remblai et d'entrainer tous Iles

| wagons avec elle.
| Les médecins et les personnages of-
! ficiels sont étonnés du petit nombre

les invitées de leur tante, madame des personnes grièvement blessées.

Roméo Massé.
* - ®

Burbage seul a besoin d'une attention
| médicale spéciale. On dit que les

A Toronto, ces jours rerniers, a été blessures de Mme Mgckle ne sont pas
célébré le mariage de mademoiselle, graves. CL .
Adrienne Chagnon, autrefois de Mon-
tréal, avec M. Edouard Darcy,
Puddicombe. autrefols de Paris.
nouveaux époux sont partis- pour .
agara et Buffalo.

‘M. et madameB.-J. Farley et leurs
fils ont passé les fêtes de Noël à
Toronto, les hôtes de M. et de ma-
dame Stewart McClenaghan.

e © +

On annonce les fiancailles de ma-

demoiselle Juliette Gougeon, fille de
madame Elzéar Gougeon, de Mon-
tréal, à M. J.-C.-Hector Langlois,
fils de M. et de madame J.-Hector
Langlois. ..

M. et madame Allen-B. McColl
passent la saison des fêtes à Syracu-
se.

LT

Madame H.-G. De Rome, de Qué-
bec, a donné une réception samedi!
dans le salon bleu du Château Fron-
tenac, en l'honneur de sa petite-fills,
mademoiselle Simone Boucher, dé-
butante de la saison.

Hier matin, à huit heures, fut cé-
lébré en l'église

moiselle Gabrielle Sénécai. fille de
M. et de madame Henri Sénécal, a-
vec le capitaine Léo Patenaude, MC.
de Montréal. La bénédiction nuptia-
le leur fut donnée par M. l'abbé
Georges Deniger, cousin du marié.
Pendant la messe un programme mu-
sical fut exécuté. M. Sénécal accom-
pagnait sa fille et M. Alfred Patenau-

de était le témoin de son frère. La
mariée portait un ensemble en tissu
oreille-de-chat bleu-crayon garni de

de

s, nouvelles reques ici ce matin de Hes-
-

€ Sainte-Madeleine|
d'Outrémont, le mariage de made-|

- RUDE CHOC

LON ANGELES. 27. — D'après, les

| beria:les- voyageurssur le train No
22 ont subi un rude choc. On ne di-
salt pas cependant que personne eût
été aviévermsenisblpesé.déitrain est un
des plüs rapides -de Santa-Pe. On dit
qu'il est tombé cn bas de la passe de
Cajon dans Mojave Desert.

. eee

L’HYDRO ACHÈTERA
| CETTE COMPAGNIE

—->:———

;, TORONTO, 27:— (SP.C.) Le Glo-
ibe de Toronto publie aujourd'hui la
| nouvelle suivante:

“L'achat par la Gommission Hy-
; dro-électrique d'Ontario de la Domi-
nion Power and Transmission Com-

i pany. de Hamilton. est atfendu à
| une date relativement rapprochée.

Cela dépendra du prix et des condi-
| tions de la compagnie canadienne.
en se basant sur le rapport que pré-

parent les ingénieurs de l’Hydro.
“On rapporte officiellement des

‘bureaux de l'Hydro que la nouvelle
| est inexacte pour ce qui a trait à l'a-
chat immédiat. mais on prétend
ailleurs que la Doininion Pnwer and

Transmission, la dernière des gran-

  

des compagnies d'Ontario à proprié-
té privée, a enfin, vu Ja concurrence
de l'Hydro. décidé de s'entendre au
sujet du projet.
On va faire une inspection complé-

te de la propriété de la Dominion.
On s'est même mis à l'oeuvre de-

rateurs du passé n'ont jamais trans-

{hme en peine. Quel Hector voudrait
‘samoeuracher d'une victime d'un
-nom ridicule! Mais Il sera beaucoup
pardonné aux auteurs de ses jours,
car s'ils n'ont pas su trouver mieux,
ils ont beaucoup et beaucoup cher-

ché… dans les annonces. Ils n'ont
oublié qu'une chose pourtant bien
“catholique”, e'était de consulter le

calendrier des saints...
Jeanne LE BER.

Les jolies pages
NE TOUCHEZ PAS A LA REINE

Les rois d'Espagne ont fondé une
règle d'étiquette exagérée jusqu'à la
stupidité. Tout individu qui avait
touché le pied de la reine, pour
quelque raison que ce fût, était con-

et exécuté sur-le-
 
champ.

| Une jeune reine d’Espagne, femme

,de Charies II, monte un jour à che-
‘val pour aller faire une promenade
,avec ses dames et ses courtisans.

{Tout à coup son coursier se cabre,
le pied de la princesse

reste accroché à l’étrier, et l'animal
|fougueux là traine sur le pavé. Une
foule immense regardait ce triste
| spectacle, mais personne n'osait lui

porter sécours à cause del’étiquette.
Elle allait périr, lorsque deux jeu-
nes officiers français. qui. se trou-

vaient là par hasards, se dévouèrent
pour la seuver. Ils se précipitent, et
pendant. que l'un se pend & la bride
du cheval pour l'arréter, l'autre par-
vient à dégager le pied de la reine.
qui en fut quitte pour la peur, ou
pour quelques contusions. Ils s’éclip-
sèrent aussitôt, et il était temps, car
ils allaient être arrêtés, et Dieu sait
ce qu’aurait fait l'étiquette! Le len-
demain, la reine, très souffrante, fut
obligée de quitter sa chambre pour
se rendre chez le roi où elle parvint
à obtenir la grâce de ses sauveurs,
mais à la condition qu’ils quitte-
raient l'Espagne dans le plus bref
délai.

Arrr——0

La Mode
-_—- -

NOS ROBES
Mos robes avec leurs broderies de

perles brillantes, les étincellements
de leurs diamants, font songer aux

et une Nuits. Mais il n’est pas be-
soin d'étre fée pour posséder ces pa-
rures irradiées. La femme la plus
simple a droit maintenant elle aussi,
à la beauté de ces costumes rutilants
depuis que la science moderne a .su
mettre & la portée de toutes les bour-
ses les imitations de perleset eelles

achetons maintenant par petites boi-
es À des prix très raisonnablespour
és coudre nous-mêmes & nos-robes
Parées. Certes, en les possédant, nous
n’avons point la prétention d’avoir
les trésors de ‘Goiconde, mais qu’im-
porte si l'effet est le même et si la
pctite robe que nous portons nous
ait autant d'honneur que la plus

‘belle des parures! :
Quelques verges de crépe de Chine.

de géo, de taffetas, de satin, quelques
masses de perles ou de petits strass,

et nous voici avec une délicieuse robe
du soir. de -cérémonie. de diner
On peut prendre des perles tübu-

laires cousues les unes à côté des au-
tres pour figurer des entre-deux
rayonnants, dans le style de ceux qui
décorent la robe Clair de lune. Toute
blanche, en géo, avec perles tubulai-
res blanches; la robe fait un effet
merveilleux. Elle serz ‘charmante en-
gore brodée or, argent, sur fond de

couleur ou brodée de perles même
ton. Les pertes tubulaires sont parti
eulièrement appréciées sur le fond
léger et souple des crèpes georgette.

prttr

Bienséances
— = -—-

Q---Peut-on envoyer’ des invita-
tions aux personnes en deuil?
R.—Envoyer une ‘invitation an

pébre serait une indiscrétion, is
après cela. si l'on donne une grande

fes-mêmes sont flattées de ‘l'attén-

parures féeriques des contes de Mille |

‘de diamants. Ces joïaux. nous tes

mals ou deux aprés l'événement fu-|

réception, les personnes en deuil el|

v
La

LE DROIT OTTAWA
pr

5
1 LEROI...

‘Suite de la lére page
 

sontpartis dés que le bulletin eut été
affiché. Sir Stanley a pris le diner
en dehors, mais 1! est retourné au

| palais pour passer la nuit prés de
son patient, comme il le fait depuis
quelque temps. Le bulletin d'hier di-
sait: “Sa Majesté a passé une jour-
née calme. Les lents progrès dans
l'état local et général se maintien-
‘nent. On ne publiera pas de bulletin
avant demain soir.”

On a décide apparemment de ne
publier qu'un bulletin en vingt-qua-
«tre Neures, ce qui indique que les
médecins comptent sur les forces ré-
.génératrices du roi, ce qui r'avait
‘pas été constaté depuis le commen-
;cement de la maladie. En même
temps, les médecins mettent en évi-
dence la lenteur de la marche vers
le mieux, et cela est une avertisse-
ment qui prémunit contre une trop
grande confiance. On n’a pas appli-
qué hier soir les rayons ultra-vio-

lets, Les Drs Woods et Hewett ne
| s'etant pas rendus au palais.
; Une autre preuve de l'état de fai-
! blisse dans lequel se trouve Sa Ma-
.jesté est contenue dans la lettre de
remerciements envoyée par la reine
‘au premier ministre Macenzie King,
disant que ses souhaits de Noël se-
ront communiqués au roi quand il
sera suffisamment rétabli. Malgré
l'amélioration de la semaine der-
nière, cela mantre que le patient est
encore trop faible pour s'occuper des
affaires du monde extérieur, quelque
intéressantes Gu’elles puissent être
| pour lui en des corconstances plus
avorables.
Toutefois, les membres de la fa-

:mille royale ne semblent pas appré-

hender une rechute. Hier, la reine,
"la princesse Marie, le duc de Glou-
‘cester et le prince Georges ont visité
‘la princesse. Royale, soeur du roi, à
\sa résidence au carré Portman, et y
font pris le diner.
« On annonçait hier soir officielle-
ment que le premier ministre ne
! pourra soumettre à Sa Majesté la
‘Viste des honneurs royaux à l’occa-

sion de la nouvelle année. La chose
est remise à plus tard.

| Le bulletin d'hier soir est regardé
| comme favorable et rassurant par la
| presse de -Londres. Aussi longtemps
jaueles médecins pourront constater
;une légère amélioration, on pourra
en- conclure que la maladie a pris
lu tournure qu’ils espéraient.

Ferrer
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tout notre territoire. Ces enquêtes
faites sur une période de dix ans,
icing ans et un-an, nous ont donné
‘jusqu’à ce jour une très bonne idée
ides travaux que nous, aurions à exé-
icuter au cours d’une année et nous
{avons toujours pu faire les prépara-
:tifs pécessaires pour répondre aux
‘besoins du moment. '

DEPENSES DE 3280,u00

i Nous projetons de deépenser $280,-

i000. I'an prochain pour Vinstellation
de câbles dans Ottawa. De ce man-
tant, $180,000 seront**dépensés pour
l'installation de nouveaux râhles et
la réparation des plus anciens. Nos
nouvelles installations de câbles en
‘1928 s'élèvent à $116,900.

“Les autres $100,000 de ce $280,000
‘seront consacrés à l'installation de
tnouvéäux circuits de réception des
‘lignes de longue distance atteignant
{Ottawa des quatre coins du conti-
nent. Cette méthode, adoptée partout
‘où notre système téléphonique est en
jopération, .nous permet de réduire à
‘un minimum le nombre des péteaux
‘téléphoniques dans une ville, utili-
sant autant que possible le cable sou-
terrain. Cette dépense projetée pour
jl'an prochain n’est qu’une continua-
‘tion d'un programme commencé l'an

dernier, pour lequel noué avons dé-
pensé environ $52,000.
“Nos bureaux commerciaux”, dit

M. Laurie en terminant. ‘sont main-
tenant établls ua rez-de-chaussé du
‘nouvel immeuble Victoria. L'aug-
{mentation de nos affaires à Ottawa
a nécessité la réorganisation de no-
‘tre personnel de bureau. Notre édi-
ifice de la rue Queen n’était pas as-
ises spacieux pour répondre aux’ bé-
|soifs du moment. Je suis convaineu
:que nos clients seront entièrement
satisfaits de cette nouvelle installa-
tion qui nous permettra de mieux Jes
resavoir et de leur accotdér uhriaxi-
mum d'efficacité.”

LT pteeesti

=L'ASSURANCE...
|. “ Suite de la 1ère page

ront ‘& ‘Tl’avenir tenus de se munir
d'une lumière. le soir, comme me-
sure de protection.
L'on s'attend également à ce que

icette ‘seétlon de la loi des liqueurs

 

putois, un feutre de deux tons de;
bleu et une gerbe de roses “Ameri- puis quelque temps. et -celn en pré-
can Beauties”. Madame Sénécal. mè- ; vision d'un achat probable de I'Hy-
re de la mariée: avait une robe de : dro.”
pi mia rer dirs "evens

À REGARDEZ GE
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__ Nouveau—

Lelea, VICTROLA

semaine . *

Orthophonté
r~ —Tryp

~ SI vous n’en avez pas acheté un à Noël,
| —Faites-le pour le Jour de l’An,
; L'endroit par cacellence pour acheter

votre Victrola Orthophonique.

Faites-en envoyé un chez vous
maintenant-aujourd’hui.

JOHN RAPER PIANO CO.
Limited

177-179, RUE SPARKS

Le Foyer du Victreda
Orthophunique.

 

tion. On ne doit pas s'attendre “à traitant des aliénés et dès fraudeurs
une réponse d'elles. C'est leur droit|soit arfnendée. L'an dernier, cette loi
deine pas tenir compte de l'invita- !avait été amendée, rendant passibles
flen. Cependant beaucoup envoient ‘d’une amende .les personnes surpri-
avant la réception une carte en deuil, Ses dans un “blind pig”. L’amende-
pour remercier de l'attention. {ment n'a pu être mis en vigueur
Q.—Peut-on inviter une femme à lorsque les causes furent portées de-

diner sans son mari, st l'on ne con-;vant les tribunaux.
palt, pas celui-ci et si l'on ne desi- | TROIS NOUVEAUX DEPUTES
re pas faire sa connaissance? ] Trois nouveaux députés siègeront à
R-—L'étiquette ne permet paf d'in-i!a prochaine session. Le maire Ca-

viter l'un sans l'autre, s'lls sont tous mllien Houde est ancien député de
deux à portée d'invitation. sauf le Quebec. Il fut élu député de Ste-
cas de profonde intimité Le fait de Marie. une première ‘fois en 1923. Il
ne pas connaitre le mari n'est pas fut défait à l'élection de 1927, plus
un empéchement pour I'inviter si l'on tard annulée par les cours. Il revient
connait la femme. cette année le vainqueur d'une élec-

re tion partielle dans Son ancien comté.
: Amédée Caron, CR. fils de I['hon.

Les bons livres J. E. Caron, ministre de l'Agricultu-
LE SENS COMMUN, maximes eot;[& nommé conseiller législatif, siège-

réflexions, par I'abbé PIERRE GRA- fa pour la première fois. M. Caron
VEL; au comptoir 50 sous €t par]

ste 55 sous |poste 55 sou = car Drouin, C.R. élu à l’élection par-æ *

PELERINAGES CANADIENS, mo-‘tielle de Québec, en remplacement de
nographies des principaux lieux de!M. Louis A. Létourneau. également
pèlerinages au Canada, ouvrage ré- nommé conseiller légisiatif. MM. Ca-
digé en collaboration. avant-propos ron et Drouin siëgeront avec le gou-
par le R. P. ARCHAMBAULT, S.'‘vernement Taschereua et le maire
J; au comptoir 75 sous et par poste;Houde retournera avec ses coliègues

 |

troisième nouveau membre sera Os-

$e sous. lde l'opposition.
C \seilset On s'attend à ce que l'honorable

Jacob Nicol, Trésorier provincial pro-
onsetlset recettes ipose l'adoption de son budget au Des restes de pommes de terre au.Mois de février. Les autorités ont

‘gratin peuvent faire une délicteuse déjà fait savoir qu'il y aurait sur-

| salade en y ajoutant des oignons ha- {plus cette année.ir avecde a ie| M. CARDIN EST MIEUXServir avec de la laitue.
meet

Sorel, Qué.27.—Lhon. P. J. A. Car-
x x x

din. ministre de la marine et des

 

La vie est uni noble exercice.
Multiplie-le: c'est bénéfice.

x x x
Mange toujours modérément.
Bois‘de plus en plus simplement.
 ‘de de ia grippe depuis sameli der-

niez, reprendra probablement son rA-
{ Xx x x vail à la fin de la présente semaine,

Aime‘ bien le lait et les fruits ont déclaré hier soir les membres de
Dis to : j'en prends aujourd'hui. sa famille.

| g

 
  

représente le comté de son père. Le;

! i pAcheries, qui était gravement mala-:

JEUDI

|

27 DECEMBRE iv2b

- FEU M. C. ROUTHIER |
|" DE STE-ROSEDE LIMA

: M. Charles Routhier, citoyen bien |
; connu et estimé de Ste-Rose-de-Lima,

>    

 

est mort ce matin à l'âge de TT ans,
entouré de tous ses enfants. Il était
neveu de feu Mgr Routhier. Il laisse

| pour pleurer sa perte. son épouse, née |
Victoire Duval; six fils, et deux fil- :

-les: Adolphe, de Noëlville, Ont. Oné-
| sime, à Ste-Rose-de-Lima, M. l'abbé |

FEU Mme J. CRISTIN
DEMONTEBELL ! Albert Routhier. vicaire de Chéné-|

SAUVEE OU FEU DE L'HOPITAL ,au lac Cayamant, Georges et Osias
DU SACRE-COEUR DANS UN Routhier, de Ste-Rose-de-Lima, Léon-
ETAT PRECAIRE, ELLE DECE- tine (Mme Rosario Lavigne). d'An-

DE CE MATIN A L'HOPITAL DE gers. Maria (Mme Ephrem Cartier),
LA RUE WATER. {de Sudbury. I! laisse aussi trois fre-

——— i res, Joseph, d'Angers, Moïse, de Ste-

; in. + Rose-de-Lima, et 1. Osias Routhier,
Loorau iteArte d'Ottawa: et deux soeurs, Mme Cy-
opérée la veille" de, Noël à l'hôpital rille Cousineau, d'Angers, Mme Jean-

du Sacré-Coeur et qui fut sauvée de | Baptiste Trottier, de Verner
incendie qui ravagea cette institu- ; . Les funérailles ont lieu samedi ma-
tion la nuit siivante, est décédéece tin à 9 h. 30 à Ste-Rose-de-Lima.
matin à l'hôpital de la rue Water, IS. G. Mgr Forbes, archevêque d'Ot-
Ottawa, où l'avait conduite l'ambu- ‘tawa. chantera l'absoute.
lance Beauchamp, après que dessau- | Nous prions les parents en deul!
veteurs l'eussent descendue du troi- de Croire à l'expression de nos plus
sième étage où était ?-83 * chambre. | vives sympethies.
Elle était née à Montebello et avait ’

nsaoperationcome Me. G: E- CHARLIER EST
DECEDE A NICE, FRANCEsupréme moyen de la ramener & la.

le notaire F. A. Labelle. de
santé.
La défunte laisse dans le deuilsopi M. .

époux, cinq enfants, Jean, Joseph, Eull, a reçu dernièrement du notal-
Réal, Roméo, Euclide; son père et re Giletta de St-Joseph, de Nice,
se mère, M. et Mme Dosithée Beau- France, la nouvelle lui apprenant la

champ, à Montebello; un frère, .M. ‘Mort de M. Gustave-Edouard Char-
Dosithée Beauchamp, à Montebeljo. ! lier. mort à Nice au cours du mois
La dépoutlle mortelle a été trans- ‘de novembre. Le défunt téalt bien

portée au salon funéraire Beau- connu dans notre région pour y avoir

champ, rue St-Laurent. d'où elle se- ' Vécu plusieurs années. Il était âgé
ra conduite par chemin de fer, ce ide 71 ans. Né à Paris, fl vint au Ca-

soir, à Montebello, pour les funérail- ; nada en 1904, s'établissant a4 Mant-
les qui y auront leu samedi matin. | réal, où il fut journaliste et rédac-

 

 

    

ducteur aux communes d'Ottawa, où
Q in 3 il vint demeurer. Il quitta cette

GROS INCENDIE À

STE-ROSEDE LIMA
Ch ‘1il passait la plus grande partie de
_— l'année sur une propriété qu’il avait

en comble à 7 heures 30 le matin de © Mme Olivier Bellehumeur, 14 rue
la veille de Noël, la. vicille et Ja pou-’ Ste-Hélène, a épousé ce matin Mile

cause de l'incendie est attribuée à Pwesbytère Notre-Dame. Les témoins
une fournaise surchauffée. Trois étaieut MM. Emile Gignac, père de

Nous prions les parents aifligés de ‘teur en chef du journal “Les Dé-
croire à nos plus vives sympathies. ‘bats.’ En 1910, il fut nommé tra-
rer

fonction il y a quatre ou cinq ans

pour se mettre à sa retraite. Son
épouse morte, il y a quelque deux
‘ans, il retourna en France, vivre à
| Nice. Le temps qu’il fut à Ottawa,

LA MAISON DE FEU M. ET MME à Blue Sea Lake. Il était connu de
" M. TRUDEL,.TUES A UNE TRA- Plusieurs personnes d'ici.
VERSE DE CHEMIN DE FER; i
EST LA PROIE DES FLAMM£S. BELLEHUMEUR-GIGNAC

. a

Un gros ineéndie a détruit de fond! M. Aldége Bellehumeur. fils de M.

velle maison de feu, “Hilaire Trudel, Marie-Alberta Gignac, fille de M. et
de Perkins Mills, Les constructions’ Mme Emile Gignac, 109 rue Notre-
sont une perte ‘complète. Les dom-! Dame. Le R. P. Bourassa. curé, leur
mages sont ‘évalués à au moins $6,00p0 à donné la bénédiction nuptiale, à
non couverts par les assurances. La @ heures, en la chapelle privée du

personnes demeuraient actuellement l'épouse, et Michel Morin, oncle de
dans la maison. Miles Aurore et Ali-, l'époux. _,
ce Trudel, qui, au moment de l'in-|_ Le déjeuner a été servi chez M. et
cendie, sé trouvaient & T'étable à| Mme Gignac, 109 rue Notre-Dame,
traire les vabhes, et M” T.éger Tru-| 0Ù demeurera le nouveau couple, qui

son, retenu au lit par la grippe. Le ge à Montréal.
malade eut &' peine Ie temps de se
sauver en sautant par une fenêtre. rémonie et au déjeuner étaient M. et
Il ne s'est:cependant ‘pas blessé. La: Mme Emile Gignac, M. Michel Mo-
famille Trude! n'a pas -en Je temps rin. M. et Mme Joseph Gignac, M.
de sauver quoi que ce soit en, fait et Mme Ovlla Lafleur, M. R. Bar-
de mobiliers ou de vêtements, nes, le Frère Léandre, des Frères du

Mesdemoiselles Trudel et M. 1.4- | Saeré-Ooeur, d'Aylmer, cousin dela
ger Trudel sont les enfants, de, feu Mariée, Mlle Simonne De Repenti-
M. et Madame Hilaire Trudel ‘fués!8ny. M. Henri Landry, M. Albert Gi-
accidentellement le 21 juillet der-'Enac, Jeannette Gignac.
nier à une traverse à niveau dans!
Ste-Rose-de-Lima, par un convoi de! LA POPULATION DE
marchandises du Pacifique Cana-

dien. Tous deux revenaient du mar-! NORTH BAY AUGMENTE
ché de Hull dans leur auto Ford ct: NORTH BAY. 27.—Pendant l'an-
n'ont point entendu les signaux de née 1928, la population de North Bay
la locomotive. À cet endroit, la tra-'a considérablement augrhenté. La po-
verse du chemin-'de' fer est au bas pultaion actuelle est de 15352, ce
d'une parte. et une grange obstrue jqui est une augmentation de 669 sur
les regards. So i celle de 1927. La valeur des proprié-
On organisera un fonds de secours, tés taxables est de $9,006,102. L'éva-

si possible, afin de venir enaide aux ; :malheureuses victimes, sans domici. | luaiton de 1927 était de $8,437912.

le et compiètement dénugdées.
se

   

del, 18 and, qui était seui à la mai-” Sera de retour samedi de son voya- |

Les personnes présentes à la cé-

Les exemptions de taxe cette année |

EVACUATION
DE KABOUL VA
SECONTINUER

‘évacuation, dit-il, se conti-,
. sh . + -

nuera jusqu'à’ ce qu'elle,
soit complète.— Des nou-
velles de Peshawar annon-
cent l'arrivée de femmes
et d'enfants de différen-
tes nationalités. ;

LA SITUATIONSETSUS
Londres, 27—8. P. A.). Il ‘patait

| aujourd'hui que ‘l'évacuatior des e-

trangers de Kaboul, capitale de l'Af-

  
, hanistan. se continuera jusqu'à ce
! qu’elle soit complète. Des nouvelles
brèves de Peshawar, Inde, envoyées

, par vole de Delhi et de Lahore, &n-
, honcent l'arrivée de plusieursfem-

mes et enfants de différentes natio-
nalités. Ils furent transportés de Ka-

boul dans des aéroplañes anglais.
Une dépêche de Pestara- au D1:-

ly Express dit que Mme Feit, épouse
| du ministre frangals, a relusc de quit-
‘ter son mari et est demeurée à Ka-
‘boul. Une dépêche de Karachi au
! Daily Mail dit que deux autres aéro-
| planes anglais transports de troupes

sont arrivés à Karachi de l'Irak et
qu'ils se rendaient probablément dans
le nord pour aider à l'évacuation.

Les dernières nouvelles n'indiquent
pas que )a situation empire à Kaboul !

par suite des activités rebelles. On‘
disait décemment qu'il y avait amé- |
lioration, La reine Soutiya, lit-oh, est
a Kandahar, mals le roi Amanullah|
serait retourné à Kaboul. |

Les récits des étrangers arrivés de
Kaboul à Peshawar feront peut-être
la lumière sur la situation, mais au-
cun de ces récits n'est encore arrivé
à Londres, Peshawar a une popula-
tion d'environ cent cinq mille habi-

tants, mais la plupart sont des indi-
gènes, et il ne. semble nas y avoir de
service de nouvelles régulier dans ia
région le long des lignes de l'ouest.

DECISICN DIPLOMATIQUE
Berlin, 27.—Le burcau des affaires!

étrangères a appris aujourd'hui du
ministre d'Allemagne à Kaboul que|

; l'évacuation des femmes totsva |
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de diverses légations s'est Iaite 4 la
suite d'une décision du corps diplo-'
matique. Vu l'incertitude de la situ- |

, ation et l’offre des Anglais et des; 

 

désirent partir en ueroplane. le corps

diplomatique a décidé qu'il valait

| mieux pour les femmes de partir pen-
dant que la chose etait possible. Ce!-
les qui restèrent furent averties qu'el-

| les le faisaient à leurs propres ris-
ques. Sur cinquante membres de la
| colonie allemande en Afghanican.

; neuf femes sont parties.
IL ETAIT TEMPS

New Delhi, 27—L'evacustion des
femmes et des enfants de Kabou!
s'est faite apparement à temps, car
lesdernières nouvelles disent que l'aé-
rodrome de la capitale afghane est
recouvert de deux pieds de neige et
qu'il n'est plus possible de faire des
envolées.
Des nouvelles non confirmees de

| Peshawar disent que le roi Amanul-
lah, vu la température défavorable.
tentera peut-être de transporter son

gouvernement à Kandahar et de lan-

cer une forte offensive contre ses
ennemis Au printemps.
La légation britannique a aujour-

d'hui établi des communications in-
directement par sans fil avec l'Inde
et les autorités de la légation ont
communiqué directement avec le ou-
vernement afghan. On dit que ’a si-

tuation à Kabcul est décidement

meilleure. Tout va bien à Kardahar
On ne rapporte plus de combat.

   

Vapeur italien qui ne
dorine pas de nouvelles
Ce—

SEATTLE. 27. (8S. P. AY—On de-
mande aujourd'hui jue les Vaissearx

du Pacifique nord recherchent le xa-
peur italien Gilda Souder. qui aurait

dû être arrive depuis longtemps à
Kobe. Japon. Le navire partit le cinq

novembre de Seattle avec un équipa-
ge de vingt-cinq, et 11 n'a pas rap-
porté sa position depuis. Le départe-
ment de la marine a demandé à tous

les vaisseaux de la route comimer-
ciale du nord d'exercer leur surveil-

lance. Le Souderi. autrefois l'Empe-

ror of Montreal. et le Canadian Tra-

der, fut construit à Port Arthur. Ont.
en 1919. Il jauge 2,176 tonneaux
—

ADHESION OFFICIELLE
AU PACTE DE GONDRA

BUENOS AYRES, 27 Une dé-

‘

peche recue aujourd'hui de santiago

par Lu Nacion dit que Je ministre

des Affuires Etrangères Rios Cal-

lardo, de Chili, u recu l'adhésion of-
ficlelle au pacte de Gondra de l'aim-
bassadeur du Pérou. Le pacte pours
voit à tine commission d'enquête en

vue d'éviter et de préventr un con-
flit armé entre les nations amérieut-
nes. Ces puys n'ont pas encore si-

gné le pacte: l'Argentine, la Colome
bie, l'IJquateur, le Honduras ct le

Nicaragua. Une récente tentative de
régler le différend entre la Bolivie
et le Paraguay daprds cet accord a
échoné, parce que la Bolivie préten-
dait que le paute n'était pas en vi-
gueur, puisque le énat de ce pays

 

| Russes de transporter tous ceux qui

| OuvertVendredi
B Ainsi’auë Samedi et Lundi Soirs

He l'a pas ratifié.
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‘ (accent à $1,346,750.

SÉANCE SCOLAIRE |
TENUEÀAYLMER

Une séance . scolaire .très.. bien
réussie a’. eu Tleu dernièrement àif

Heures do magasm: Y am. a 6 p.m. Tél.

& CANADIAN DEPARTMENT STORES une
Q. 2206-78

 l'école des filles ‘d'AyImèr, sous le
patronage et la présidence de M: le!
curé Beausoleil. LU ¥ a eu chants,
musique, récitations, ‘exercices de
culture physique. La salle était ma-:
gnifiquement ‘décorée. Les accompa-
gnatrices au piano. ont été Miles B.|
Desjardins, À. M. Thérien, H. Rioux,|
C. Dufour, J. Lafreiidre, (i. Dage-|

nais. Les violonistes furent Miles
M. Amyot, I. Decelles, L. Lebel et}
H. Kehayes. ; :

contribué an
Mlles Estelle Bertrand, S. Buteau,:
D. White, M. Kirk, I. Doucet, A.

élisle, C. Dufour, D. Oesmarais, D.!
ôté, L. Lalonde, .1 Lépine, GG. Mi-|

éhaud, C. Séguin et G. Patenaudc. |

SYMPATHIESDES© |
DAMES PATRONNESSES.

L'Association des Dames Patron-;

nesses de Hull a exprimé en ces ter-;
mes, ses sincères sympathies aux re-|
Hgleuses de la Providence, & Tosca.|

|

!
È

Ont programme:

sfon de la inort de Soeur Ste-Cégile
et de l'Incéndie de Jeur institution. '

"L'Association des Dames* Patron-
nesses de l'Hôpital du sSacré-Coeur;
de Hull prie la Mère Générale et sa.
congrégation, la Supérieure de l'Hô-!
pital du Sacré-Coeur, de bien vou-,
lotr agréer l'expression de ses_gym-.
pathies à l'occasion de la mort ar-
cidentelle de Spenr Ste-Cécile et ‘de
l'incendie de d'hôpital. | . ,

“L'Association s'empresse d'assu-|

rer de son dévouement à l'ornvre de
l'Hôpital, lA Rvde Mère Générale :
la Supérirure de FhâApital.

“Elle les prie de bien vouluir pren-,
are connaiseance qu'elle frra chan--
ter pour le repos de l'âme de Soeur

Ste-Cécile, un service en l'église
Notre-Dame de Hull, le 5 janvier, à’
7 heures 30."

 

 

LEVESQUE-GAGNE |
A 6 héures.ce matin, en l'église du.

Très St-Rédempteur, M. le curé J.-

A. Carrière, V. F.., a béni le mariage
de Mile Marie-Eveline Gaznñé, fille
de M. P. Gagné, de Chicoutimi, do-
miciliée présentement dans la ps-
roisse SSt-Rédempteur, avec M. Aimé

I4vesque.. de Payg Falls, fils de,

Profitez des nombreises aubaines qu

-

EPARGNEZ EN MAGASINANT AU COMPTANT

Ces articles que nous mentionnons ici ne constituent que quelques-

unes des nombreuses aubaines que vous trouverez en ce magasin!

Venez de bonne heure!

 

|| Costumes de Laine Brossée pour Enfants
Une quantitélimitée. Aubaine sensationnelle.

qualité de choix, faits en Angleterre, avee coiffure pour assortir.

nuances de copen et fauve. Tailles 18 a 22. Aubaine de

+T.EATON C%Um
iaisséng A +m buresu et seront promptement remplies à
rensergnement que vous Quissiez désirer.

Manteaux $10.75
pour Dames et Jeunes Filles

Voiei une splendide occasion en manteaux, Une exc

anbaine pour vous procurer le manteau gue vous desires ot

cela à une très appréciable épargne. Splendides manteaux.

élégants et de qualité, à nn bas prix. Ce sont toux des mn

teaux de notre assortiment régulier, une très bonne valeur

au prix courant, une extraordinaire occasion a ce tres bis

prix. Une attrayante variété, comportant des manteauxce

velours et marvella, en nouvelles conceptions rlroites et ova.

sées ou effets enveloppants. richement garnis de gros collety

et poignets de mandel. Joliment doublés et chaudement

entredoublés. Dans les tointes en vogue de blew, vin, vert,

brun. fauve, marine et noir. Tailes 16 à 42, Régnlier $15.70,

Atibaine dé vendredi. chacun. $10.76.

exeecjente

— —

 

Chandails de Laine pour Dames
Régulier $3.95. Vendredi, $3.49

Chandails a gros tricot jumbo. Vétement idéal pour ynut,ner et

faire du- ski.- Avec gros collet châle, poches et devant boslan-

nant. Dans ler nuances de rouge, able et biane, Tad}les 24 a

40. Réguiter 83.95, Aubaine de vendredi, $3 43

chacun .. a ee ae he ee er ae ee ee ee ee a »

 

Costumes de laine brossée de

Dans les
vendred:, le costume, $2.50

— BUREAU DES COMMANDES
| sont mentionnées dans ie catuiogue Lre commandes penvent etre trié1h ne

Toronto or exytdiéqs. Téléphencs à Queena 2250 pour tost

    
  M. ot Madame: Frajicois-. béugsque, J

de Chicoutimi Les -térioins. étaient|
188 pèrèa des époux TC —  — 
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On n'attente rien de pis contre le vrai mérite que de le laisser

LA BRUYERE.
sans récompense.

  

Journal indépendant en politique et totalement dévoué aux intérêts (tude américaine d'aujourd'hui.

de l'Eglise et de la Patrie.
Fondé le 27 mars 1018

Publié par le Syndicat d'Œuvres Sociales (Ltée)
SIEGE SOCIAL: ANGLE DALHUUSIE E” GEORGES.

 

Services télégraphiques:
PRESSE ASSOCIEE ET PRESSE CANADIENNE

 

Correspondants dans les principales villes et les campagnes.

 

Membre de l’Audit Bureau of Circulation et de l’Assoctation Canadienne |
des Quotidiens.

ABONNEMENTS
~

Canada ov ov . .
Quotidien

oc Etats-Unis 1 0 + + . $ T.CU
Ottawa, par poste . , . . 6.00 Union Postale . . . . . . 10,00

Hebdomadaire
Canada .. ....... . $2.00 Etats-Unis et Union Postale, 3.00
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Le Lever de Son Excellence le Jour de l’An

Son Excellence le Gouverneur Général préaiders à un Lever dans la CHAMBRE DU
SENAT (Edifice central), mardi, le ler janvier, 1929, à 12.15 p.m.

Les messieurs qui y prendront part sont priés d'entrer par la PORTE PRINCIPA-
LE des EDIFICES DU PARLEMENT et d'avoir deux cartes de visites, une qui sers
laiesée à l'entrée de la Chambre du Sénat et l'autre qui sera remise à l’Aide-de-Camp

PAR ORDRE,
en fonction.

 

  

liètel du Gouverneur. Ottawa, 24 décembre, 1928.

Deux poids et deux mesures

BRIO CO. MIEVILLE, .
Secrétaire du Gouverneur Général.

     

 

Comment les gouvernements provinciaux appliquent la loi des li-
queurs. — Loi strictement appliquée et observée. — Pourquoi
ne met-on pas le même empressement à faire respecter la loi
du repos dominical?

———areSeame

Les provinces de Québec et
quantes de vins et de liqueurs.

d’Ontario sont toutes deux trafi-
Elles ont assumé cette responsa-

bilité afin de contrôler le commerce des boissons enivrantes, le
maintenir dans des limites raisonnables (1), et en même
augmenter leurs revenus. Dans
ral est légitime.

temps
ce commerce, tout ce qui est lé-

Ainsi, quelqu’un pourra acheter tous les jours
une Caisse de liqueurs, du moment qu’il fera affaire avec la com-
mission officielle.
ne de la loi.

souvent, c’est la prison.

à personne.
Les gouvernements provinciaux ont a leur service toute une

escouade de policiers, de détectives, d’inspecteurs, de
Ils protègent leurs intérêts.‘eurs.

Tl ne sera pas inquiété; il reste dans le domai-
Mais le même individu s’expose à payer une grosse

amende s’il achète une bouteille d’un contrebandier ou s’il trans-!
porte de la boisson d’une province à l’autre.

Dans ce domaine, tout ce qui est illégal
est sévèrement puni, quand même le coupable n’aurait violé au-|
cune loi naturelle ou divine, quand même il n’aurait causé de tort’

Et s’il récidive trop

dénoncia-
Un individu est-il soupcon-

né de faire un débit illicite de boisson ; il est surveillé, traqué, ar-
rêté, mis à l’amende, emprisonné. Pas de sentence suspendue. La
loi est. appliquée dans toute sa rigueur. .
» Mais s’agit-il de l’observance du repos dominical, loi divine

«t humaine, les gouvernements se montrent d’une indulgence ex-
trême. Malgré les dénonciations, malgré les violations de la loi
les plug évidentes, ils ne bougent pas. En restant ainsi impassi-
bles, ils paralysent la justice et les coupables échappent au châti-
ment de leur faute. C’est ainsi

rs théâtres de cinéma sont ouverts le dimanche, que
vrandes industries, surtout celles
«nn mouvement leurs moulins et

que, dans la province de Québec,
plusieurs

de la pulpe et du papier, gardent
leurs usines, qu’elles se moquent

+ ce point de la loi qu’elles obligent leurs employés à travailler le
limanche et qu’elles leur ordonnent de chômer les jours de fêtes
profanes.

Consulté à ce sujet il y a deux ou trois ans. M. Antonio Per-
rault, avocat distingué, donnait la consultation suivante:

*‘L’article 17 de la loi fédérale (chap. 153, Statuts revisés du
‘'anada, 1906) décrète que nulle action ou poursuite pour une
yontravention à cette loi ne peut être intentée sans la permission
‘un procureur général de la province où l’offense a été commise.
l'esprit de la loi, c’est donc que le procureur général voie en dé-
“imitive sil y a lieu ou non de poursuivre le délinquant. Pour ob-
vier à toute difficulté, ne vaut-il pas mieux que le procureur gé-
véral fasse, par l'entremise d'employés spéciaux, la police à ce

sujet, ordonne les enquêtes, obtienne de ces inspecteurs les rap-
porta voulus, décide si, dans tel ou tel cas, il y a lieu de poursui-

Ÿ «re le coupable devant. les tribunaux}
‘La province de Québec se

[] | loi des liqueurs alcooliques.

5

genre.

o
l
€

“ traduisant devantles tribunaux,

her,

charge de voir à l’application de
Pourquoi la province de Québec,

par l’entremise du procureur général, ne se montrerait-elle pas
aussi soucieuse de l'observance du dimanche? Il s’agit d'une loi
d'intérêt publie, affirmant le caractère chrétien du Canada.
n'est pas équitable de laisser à quelques individus le soin d'encou-
rir seuls les ennuis et les frais que nécessitent les poursuites de ce

Il appartient au gouvernement provincial, au procureur
général en particulier, de nommer des inspecteurs spécialement
vhargés de trouver les profanateurs publics du dimanche, et, les

Il

faire observer la loi.’

An cours des derniers mois, les infractions à la loi du repos do-
-ninieal se sont répétées un peu partout dans la province de Qué-

Le gouvernement provincial laisse faire malgré les protes-
“tations générales de ceux qui placent les intérêts moraux et reli-
‘gieux de la population au-dessus de l'intérêt matériel des grosses|

Il attend que des individus prennent les poursuitesvompagnies.
ti leur compte et en assument les frais. Ç i

4 L’attitude du gouvernement n’est pas logique ; elle n'est pas
‘ronvenable, Qu'il mette autant d'empressement à faire respecter
® 1c Jimanche qu'il en met à appliquer la loi des liqueurs et le re-
. pos dominical sera observé.

En.
"8,,eee >

Charles GAUTIER.
mr rerEE

DETTES DE GUERRE

 

Dans une chronique précéden-
kt. oul nous analysions le dis-
* urs que M. Calvin Coolidge,

Me}'rixident des Etats-Unis, pro-
ZMoncait le 11 novembre dernier,

su

 

.Wr anniversaire de l'Armistice,
Bus avons vu avec quelle arro-
Pince hautaine et toute phari-
arique la République voisine in-

te à la France de lui payer ses
‘«ttes de la grande guerre.

M! ‘Oncle Sam joue de plus en
!'us le rôle du nouveau riche, et

! condition nouvelle lui inspi-

pl nt certainement pas.+ t certa ti
%

of Nous disons sa gondition nou

re des sentiment qui ne j'hono-'

chesse américaine ne date que
d'hier. En effet, si aujourd'hui
les Etats-Unis sont devenus, grâ-
ce À des circonstances malheu-
reuses, créanciers de la France,
il n’y a pas encore un siècle et
demi les rôles étaient renversés.
Au lendemain de la guerre de
l’Indépendance c’était la Fran-
ce qui se trouvait créancière des
Etats-Unis, et pour une somme
qui, dans le temps, passait pour
assez ronde: trente-quatre mil-
lions de dollars! 

Relever certains aspects des
Irelations de créancier à débi-
- teur, après 1776, c'est donner un

VA Yelle, parce que l'immense ri- relief extraordinaire à l'ingrati-

0

+
j voy, [AE I.
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Car enfin le véritable sens d’u-
ine dette d'argent est le degré
:d'importanee du service qu'elle
représente. Ce service ne se me-
‘sure pas avec des chiffres, fus-
sent-ils des milliards! Deux élé-
ments entrent dans la composi-

| tion de son importance: le be-
soin de celui qui reçoit l'argent
emprunte, et le sacrifice, ou en-
core la gêne où se place le prê-
teur, en accordant !es sommes

| demandées.
; Disons tout de suite que de
1776 a 1795, par exemple—cette
| dernière date étant celle où les
îtats-Unis se trouvaient eu me-
sure de rembourser à leur créan-
gière leurs emprunts—la jeune
République a eu autrement be-
soin de l’argent francais, que la
France des millions américains,
de 1914 à 1918. Et ceci est facile
à établir. D'abord, pendant la
Grande Guerre, l'excellent eré-
dit que possédait la France iui
assurait des emprunts aisés de
n'importe quel autre pays que
les Etats-Unis. Si elle s'est a-
dressée chez nos voisins, c'était
parce qu’ils avaient, par leur
neutralité, tellement bénéficié

de la guerre, que l'or y affluait
particulièrement. D'ailleurs les
emprunts ont été consentis Par
les Etats-Unis comme étant de
‘‘bonnes affaires’, et à un taux
qui leur était très avantageux.

Quelle différence avec le len-
demain de l'Indépendance amé-
ricaine! Alors les Etats-Unis
n’existaient pas encore comme
pays; les chefs révolutionnaires,
faisant la guerre précisément
parce que les impôts étaient trop
élevés, ne pouvaient s'attendre
à en prélever de plus considéra-
bles, de sorte que la pauvreté ré-

gnait partout; le papier-monnaie
‘américain menaçait d'annuler
totalementsa valeur : bref la fu-
ture république n'avait de cré-

idit nulle part! Elle ne donnait
iseulement pas de signes promet-
teurs d’une santé financière à
brève échéance.

| De toutes les nations d'Euro-
:pe seule la France —- pour des
| raisons que nous n’avons pas a
:examiner ici — est intervenue,
| avec ses millions, pour sauver u-
ine situation désespérée. Elle y
est allée si généreusement que
ses trésors une fois vides, elle a
endossé des emprunts faits par
iles Etats-Unis en Hollande!
|Ceux qui connaissent les condi-
tions plus que précaires du tré-
|sor francais au début du règne
de Louis XVI savent quelle gê-
ne ces emprunts répétés impo-
saient à la France d'alors.
De leur part, quand les Etats-

Unis ont prêté à la France, de
1914 à 1918, ils vivaient dans l'a-
bondance! Au lieu de leur impo-
ser une gêne ces prêts à la Fran-
ce faisaient non seulement leur
affaire au point de vue exelusi-
vement financier, mais, de plus,

ils concouraient, comme devaient
le faire un peu plus tard les ef-
fectifs américains, à la protee-
tion efficace des intérêts améri-
cains à l’étranger. intérêts gra-
vement compromis par le péril
allemand.

 

 

Toutes ces considérations
montrent bien que dans les deux
occasions les services rendus par
la France d'abord aux Etats-U-
nis durant le dernier quart du
XVIIe siècle, par les Etats-U-
nis a la France ensuite, de 1914
a 1918, ne peuvent étre mesurés
en dollars, et que les Etats-Unis
gardent envers la France, une
dette de gratitude qu'ils ne pour-caES 

  
 

D'ERENNES
Voyez

le

BEL ASSORTIMENT
de

* DESMARAIS & ROBITAILLE, Limitée
Ornements d'église et articles religieux.

OTTAWA

121, rue Rideau

ront jamais éteindre.
Demain nous verrons, en met-

tant en regard de l’impatience
américaine d'aujourd'hui à se
faire payer ses dettes françaises,
la longue patience française de
la fin du XVIIIe siècle à se fai-
re rembourser ses dettes améri-
caines, comment les Etats-Unis,
jentendent la gratitude, genti-
ment qui ennoblit autant les na-
tions que les individus.

Charles MICHAUD.

AU JOUR LE JOUR

 

Uu bon exemple

Un de nos correspondants, en
voyage a Toronto, a remarqué
non sans étonement, sur la rue
Bay, au numéro 762, une affiche!
ainsi conçue: ‘‘Doreur et argen-
teur, réparation d’ornements
d’église, une spécialité”” Sur
l’autre vitrine de ce magasin, se
lisait la même annonce en an-
glais.
Ce bilinguisne de bon aloi

dans une ville aussi anglaise que
Toronto, intrigua notre corres-
pondant. Il s’enquit auprès du
propriétaire du magasin, M.
Geoffre, des raisons de son bi-
linguisme. La réponse fut des
plus simples et des plus étonnan-
tes. ‘““A Toronto, on est encore,
reprit-il, en Canada”.

Voila une réponse dont la for-
me originale dit beaucoup en
peu de mots. C’est une lecon de
choses dont nombre de Cana-
diens francais, vivant dans des
villes en majorité française ou
comptant une population cana-
dienne-française appréciable,
pourraient profiter.
N’y eut-il que cette proclama-

tion du bilinguisme officiel du
pays, ce serait un fier service à
rendre à nos compatriotes et à
des gens de langue anglaise qui
s’imaginent que la loi du bilin-
guisme fédéral ne s’applique
qu’à la province de Québec.
Mais, de ce bilinguisme com-
mercial, il découle encore cer-
tains avantages en espèces son-
nantes que les compagnies an-
glaises savent fort bien com-
prendre.

Satisfait

La fin de l’année coïncide sou-
vent pour les hommes d’affaires
avec l'inventaire de l'année
commerciale courante. C'est par-
fois le lieu de se réjouir; c’est
aussi parfois le temps des re-:
grets tardifs. Le Canada fait, en
ce moment, 8a revue commercia-
le annuelle.

‘‘Les conditions du Canada.
dit M. A.-E. Phipps, président
de l’Association canadienne des
banques, ont été, d’une façon gé-
nérale, bonnes.’

M. Phipps énumère briéve-
ment les raisons sur lesquelles il
base son jugement. D'abord, si
la moisson de cette année est
moindre que celles de 1926 et de
1927, elle vaut encore plus d’un
billion de dollars. L’agricultu- ;
re, les bestiaux et les produits
des fermes ont rapporté plus de
deux billions de dollars. Le bois

 
qu'en 1927. La production des’
dormants de chemins de fer a ,
augmenté. La pulpe a atteint '
un record. Mais à cette surpro-
duction succède un déclin. La
construction accuse une hausse |

sur 1927. L'année a encore /té- 12c0. sannee àPNCOTToo 
—

 

 
 

de coustruction a donné autant!

LE DROI
‘L'AVENIR EST A CEUX QUI LUfTENT"

marquée par une extension dans
la construction des chemins de
fer, dans l’ouest et dans l’est.
Ce programme promet de se
continuer en 1929. L'industrie
minière ne baisse point. Les pê-
cheries, bien qu’elles aient pro-
duit moins que Jl’an dernier,
sont encore dans un état satis-
faisant. Les banques montrent
une augmentation considérable
dans les dépôts et les prêts ac-
cusent unc augmentation subs-
tantielle.
Devant ces résultats, M.

Phipps conclut: ‘En résumé, et
les banques et le pays ont eu une
année profitable et satisfaisan-
te avec la promesse de la voir se
répéter en 1929. :

C'est un son de cioche un peu
différent des jérémiades sur les
conditions économiques du Ca-
nada que ces constatations ba-
sées sur les faits et non sur des
raisonnement plus ou moins boi-
teux.

L'agriculture

Les banquiers ne se leurent
point de mots. Ils parlent le lan-
gage d es chiffres et des affai-
res. Nous pouvons nous fier à
leurs affirmations brèves et
pleines de sens.

Dans une revue de l’année
commerciale du Canada, M.
Phipps, président de l’Associa-
tion des banques canadiennes,
déclare que l’agriculture étant
la principale industrie du pays,
aussi longtemps que ses revenus
seront satisfaisants, les condi-
tions du Canada le seront aussi.
Les conditions de l’agricultu-

re sont donc comme le baromè-
tre de la situation économique
du pays. C’est à retenir.

Tout ce qu’on fera pour la
promouvoir on pour assurer aux
cultivateurs les moyens de la
développer d'une facon ration-
nelle, fortifiera l’armature éco-
nomique du pays. C’est à médi-
ter.

Wilhelm Miklas

Wilhelm Miklas a été élu pré-
sident de la république autri-
chienne. C’est la quatrième an-
née consécutive de son règne.
Cette victoire est un titre de
gloire pour l’élu. Il en est un
autre moins apparent. Wilhelm
Miklas est le père de douze en-
fants. Parmi ceux-ci, il y a deux
prêtres et deux religieuses ap-
partenant à la religion catholi-
que.
Le président de l’Autriche

n’aura pas besoin de faire appel
à de nombreux arguments pour
augmenter la natalité de la ré-
publique autrichienne. L’exem-
ple du premier citoyen de l’Au-
triche sera une ligne de condui-
te toute tracée d'avance aux au-
tres citoyens de la même répu-
blique.

 

 

CALENDRIER
VENDREOI, 28 DECEMBRE 1928 — 363¢ jour

Lever du soleil 7.34 — Lever de la lune
de l'année
6.26

Coucher du soleit t.17 — Coucher de la lune 9.33
QUARANTE-HEURES

Couvent de Hawkesbury: 26, 27 et 28 décembre.
Couvent de Clarence: 29 et 30 décembre.

   

; conflit se prolongeait il serait peut-
l être préférable de coordoner les ef-
forts venant des diverses parties de

y. tn ,

La faillite de la prohibition lustrespourmainzen3 paix, Jai
aux Etats-Unis suscite divers tants des pays américains membres
commentaires. Les uns condam- du conseil” re à
nent la présente législation. Les; La lettre énumère à la suite les té-!
autres la louent et prétendent| (éérammes échangés avec la rend

. i araguay. télégrammes qui eu-|
la faire observer. rent pour effet de fakre disparaitre
Personne ne peut nier cepeu- a nécessité de convoquer le conseil en

ique faillite de la |&semblée spéciale.
dant1arag 4 M. Briand termine sa lettre comme!

. ;suit: “Le conseil qui n'avait qu'un ;
Devant ce fait, une constata-|seul désir, celui de mettre fin a cette

tion s’impose. Jamais on ne ré- ; dispute et de prendre tous les moyens |
ussira à faire observer à coup | Potque Pooulesde ptdas ne

, , . - ;

d'argent et avecle corps de po- apprenant l'issue de ce dangereux
lice le plus intègre et le plus conflit entre deux membres de la so-
nombreux une loi que les citoy-'ciété, unis par des liens de race et

ens ne veulent point observer. detraditions. LL
Le conseil ne peut qu'espérer que

La loi, en effet, si elle 1NPOSE les méthodes d'arbitrage acceptées
une sanction. ne peut lier la | par les deux pays intéressée auront
conscience des individus sans le Pour effet de précipiter le règlement

: . ide cette dispute, et de faire naîtreconsentement de ceux-ci. Les.
: . . . “des relations plus amicales. Je suis

sanctions, si dures soient- elles, | convaincu ques les autres membres

ne pourront jamais retenir la li- | du conseil uniront leurs sentiments
berté de l’homme. C’est donc'aux miens nour féliciter chaleureu-

de ce côté que, lorsqu'on veut Sement le Paraguay et la Bolivie et3 . souraiter plei -obtenir le respect des lois, que plein succès aux négocia| . ~

|

tions entreprises”,
l’on doit porter surtout ses ef-" L'Uruguay. Costa Rica, le Mexique,
forts. C’est donc l'éducation de le Guatemala et d'autres pays ont
la liberté humaine qui manque] accusé réception de cette lettre de M.

. -. Briand. envoyée
surtout chez nos voisins. Ce qui yée de Lugano.

desliensphysiques. maisdes) FUNÉRAILLES DEM.
JOSEPH DESJARDINSliens moraux. Le malheur de nos

—_— -
CRYSLER, Ont, (Spécial au Droit)

voisins, c'est de vouloir lier les
consciences avec seulement des| Les funérailles de M. Joseph Desjar-

dins, décédé à l'âge de 47 ans, ont euliens physiques.
Tant que les Américains man-| lieu récemment en l'église Ste-Marie,

queront de cette éducation de|de Crysler, au milieu d'un concours
la liberté, ils pourront voter des nombreuxdeEneams. de
lois, des millions de dollars pour |la paroisse, a officié au service. A
lr faire observer, le résultat se-| l'orgue, la chorale paroissiale a fait
ra toujours le même: la faillite. lesrats du bt it à Crvsl
Cette faillite sera d’autant plus eu LA. vesJarcins naquit à ©rys'er
tragique que les infractions à la et y est toujours demeuré; il jouissait

‘ A . de l'estime d'un grand nombre d'amis
loi toucheront à des problèmes jet tous regrettent vivement sa mort.
moraux plus importants. It laisse pour le pleurer, son énouse,

La, faillite de la prohibition, née Orpha Bourdeau: un frère, M. M.
aux États-Unis ne dépend point Desjardins, de Piercefield, N.Y.; trois

de la loi. La loi, en soi, est in-
soeurs, Mme N. Beauchamp, de Chi-

différente. Elle dépend de l’ab-

Le respect de la loi

  

 

Parmi les nombreux témoignages

FETE DU JOUR — Les Saints Innocents.  
Tributs floraux: La famille Noé

Gauthier, d'Ottawa.
Offrandes de messes: Mme Joseph

Desjardins, veuve, Mme Hormisdas
Bordeau, Jacques Arcand, Mme Da-
vid Hurteau., la famille Joseph Be-

noit, M. et Mme Noé Gauthier. M. et
Mme Léon Racine, M. et Mme E. Du-
bois M. J. A. Hébert, M. et Mme
Charles Lavigne. M. et Mme Ernest
Besner, M. et Mme Ruddy et la fa-

mille. M. et Mme Louis Lefebvre. M.
et Mme J. O. Donohue, M. et Mme
Joseph Bazinet et la famille. M. et

Mme Michel Beehler et la famille.
M. et Mme Alfred Beehler et la fa-
mille.

Bouquets spirituels: Mlle Aline
Bordeau et ses élèves, la famille Gil-
bert Giguer, Mlle Colombe Bordeau.
Sympathies: M. et Mme Omer St-

Louis, M. et Mme Alcide St-Louis, M.
et Mme Napoléon Quesnel.

Les familles Desjardins et Bordeau
désirent remercier sincèrement tou-
tes les personnes qui leur ont offert
leur sympathie soit par offrandes de

fleurs, de messes. de bouquets spiri-
tuels ou par l'assistance aux funé-
railles.

Le “Droit” se joint aux parents et
amis du défunt pour offrir à la f--
mille en deuil l'expression de ses sin-

cères condoléances.

——— =   
  SPORTIFS

avant, pendant, après

L'EFFORT
LES PASTILLES

VALDA
doubleront

votre SOUFFLE
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Les Exiger EN BOITES
portant le nom

VALDA
Agent Général pour le Canada

ie J. Alfred OUIMET
84 eat, ruc St-Paul. — MONTREAL

     
   

 

  

 

 cago; Mme Léon Racine, de Crysler,
et Mme Noé Gauthier, d'Ottawa.

sence de la notion de l’obligation
morale. de sympathies reçus par la famille,

on compte les suivants:

L'INTERVENTION
DE M. BRIAND
a —

Genève, 27—(S. P. A.) M. Aristide
Briand, ministre des affaires étran-
gères de la France et président du
conseil de la Société des Nations,
vient d’envoyer une lettre aux autres
membres du conseil’ leur faisait con-
naître les démarches faites personnel-
lement pour metre fin au conflit
entre de Paraguay-Bolivie. Le texte
de cette lettre a été publié hier soir.
Après avoir résumé les télégrammes

échangés avec ces deux états, de Lu-
gano, M. Briand dit s'être livré à
plusieurs conversations pour s'assurer

quel serait le meilleur moyen à pren-
dre pour faciliter un règlement ami-
cal.
“Le 18 novembre”, dit-il”, j'ai de-

mandé aux ministre du Paraguay et
de la Bolivie aux Chargés d'affaires de
l'Argentine et des Etats-Unis de ve-
nir me visiter.
“Au cours d'une conversation avec

les Chargés d'Affaires des Etats-Unis
et de l‘Argentine, j'ai énuméré les,
raisons des mesures prises jusqu’à|
ce jour par le conseil de la société
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Queen 5400

Suggestions
pour les étrennes de retour

Gants
Gants de laine,

75c à $2.50
Chamois suède de Morley,

$1.25 et $1.50
Gants de soie nouveauté.

$1.00
Gants de chevreau,

dispositions de fantaisie,

$2.50 à $4.50
Gants de chevreau doublés,

$1.05 à $3.50
Gants de soie tricotée,

$1.95
Gants doublés de fourrure.

$3.95

Rtranm«£108 ENFANTS
VISITER

NOS JOUETS

+

 

“ELA SPECIAL

des nations. J'ai suggéré que si 3 Serviettes, 29c à $125

‘ll Garnitures à Bridge,

. 1.50 a $5.50
Avvrooriés : us

Couvre-lits de Rayon, Pri

Eon $3.95 à $7.patine,
trennes Douillettes

du Jour

de l’An Nattes de bain,

à Prix Sem
Raisonnables

 

oN

 

 

 

Lampes de pupitre,

124, rue Queen   
Garnitures de cuivre nour pupitres

Nécessaires de Plumes-réservoir,
Toutes les marques: Parkers, Schaffers, Waterman, etc.,

Avec accessoires de lumiére du jour.

Papier a lettres dans boites de fantaisie

“AVEC NOS VOEUX SINCERES DE
BONNE ET HEUREUSE ANNEE."

EVANS and KERT Limit

Services

sice de Cuisine
!

|

| de 3 Morceaux
{lll YrBoite a café, boîte
! thé et boîte à sucre.
| peinturées blan-

| avec lettres d'or

Tes 59cspécial . .  
A

Æ DU PONT, HULL

oe ALUMINIUM
"ro"00 MORCEAUX D’ALUMINIUM

A PRIX REDUITS

Toe]5¢, 19c, 49c, 89c, 99c, $1.39

 

[Accessoires Electriq ues comme Cadeaux
HULL A DES PRIX QUI DPFJENT TOUTE CONCUPREN-

et des centaines d'autres articles appropriés aux étrennes; FER A REPASSER, FER A FRISER, CHAUFFERETTE, ETC,
du Jour de l'An. :

ZEPHIR MIRON
SERIE — VAISSELLE — JOUETS — PEINTURES ETC.

Angle
Papinesu

3097 --- Téléphones --- Skerwocd 5712
Tél: QueeOUVERT JUS LES SOIRS JUSQU'A 10 HEURES

  SN

Service de Cuisine
de 4 Morceaux

Boite à thé, à café,
à sucre et à farine.
peinturées blanc avec
lettres d'or. 89e
Tris spécial

   

   

  

   

Anirefois
Magr‘in E. Duquey
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‘ Hull, sous certains aspects, est une grande vilie, sutant par PRE
ÿ l'afflux de population étrangère que sa situation géographique y =

 

 

} cela serait de nature a le mettre en | ne dépassant pas 75 pour cent de’ Au sujet de l’énergie électrique, le
- suspicion auprès de certains contri- ! l'évaluation des propriétés d'une conseil n'a pas d'autorité en la ma-
| buables; individuellement, les éche- compagnie, ce qui signifie que celle- ‘ tière. I] peut cependant faire des dè-

k
rude sur le marché pour une nouvel-

Se 3 Ç “ vins sont libres de faire ce qu'ils veu- ci payerait sur le quart de cette é- marches, donner sa collaboration
Th JSERTESSURLA

le allumière qui aura invest: des ar- i
gents considérables, soit la somme de
$500.000, comme on parle dans le
cas de la Hull Match Co.
Les échevins Chenier et Larose ont

fait remarquer que Eddy avait préci-

sément commencé ‘comme cela’

cussion que la Compagnie en cause '
avait déjà fait souscrire de 25 à 30
mille dollars de capital local. M. Cho-
lette est d'avis qu'avec la somme de
$50,000 entièrement prélevée et ad-
ministrée ici on pourrait partir une
modeste allumière qui se développe-

 

lent dans la circonstance. ..n fait veluation. Le terme d'exemption se-, pour que l'industrie obtienne les
d'exemptions de taxes municipales, | rait pour 10 ans, avec renouvellement meilleurs conditions possibles sous ce
le conseil est comme toujours entiè- pour dix autres années. sur consen- ; rapport et il est tout à fait disposéattire que par l’existence de certains établissements qui ne sont

pas des plus édifiants. Dans un centre comme® Montréal, par ex-
emple, ces endroits rexteraient pour ainsi dire inapercus de la:       

rement disposé à en accorder selon tement des contribuables et ratifica- ‘à les entreprendre., LAITENTE DE BULL “0dale, Sun une mir coce linia” = = 7
rait ensuite selon les exig2nces. Il

On a rapporté au coursde la dis- redouie que la concurrence sera très c'est-à-dire très humblement.

 masse, mais ici ils ne peuvent manquer de frapper à peu près "LLE EST UNEINDUSTRIE LO-
tous les regards. car notre ville est relativement petite, en dépit: CALE, DIT SON GERANT, 3
des nombreux visiteurs, souvent peu recoming ; ‘elle! EIEN DANS SON RECLFMENT |a ; peu recommandables, qu'elle . SUR COMMUTATION DE TA-

cout. LC i 0; ; XES NE L'OBLIGE A EMBOU-
0 es café» (poux le controle de la Commission des Liqueurs de TEILLER SON LAIT ICL
ué¢bee'” sont de la catégorie de ces é issements ‘ause eux. ! ; Ç LE Neue LE 4 ca g rie d ces étad'issements. A cause 4 eux. L'échevin Chcnier ayent déclaré

; permis aux hommes et aux femmes d'aller boire de la'au conseil précédemment qu'on lui
boisson ulcoolique dans une promiseuité fréqueiument recherchée| &vait appris que la Laiterie de Hull
el, va sans dire. trop souvent inmnorale dans ses conséquences, ‘Te faisait has ict ecouteage Se

: : Cre NEVE , cnt u , son lait, qu'elle reçoit tout prêt d'Ot-Hier inéme, une Jeune personne comparaissait en cour du] tawa. avait demandé si cela n'affe:-
magistrat sousaccusation de désordre dans un café de cette ville.) tait pas le règlement municipal qui
Elle a protesté de son innocence et expliqué que, s'étant absen-
tee un moment de lu table où elle buvait de la bière en compa-!

 

iui à été accordé vour une commu-
tetion de taxes. du temps de ses pre-

;miers propriétaires. La Laiterie agnie. quelqu'un en avait profité pour mettre dans son verre une depuis changé de main, faisant
ÿ certaine substance qui a eu pour effet, après une nouvelle ab-| maintenant partie de la Eastern

A sorption, de lui faire perdre couscience (de la ‘’dauper’’, comme, Dalry, local. M_ Edgar D I
elle disait), et elle ne sait ensuite € i s’es é à s y. of BErant Jocal, A. mdgar Dussaull.od 1), 1c 8a1t ensulte ce qui s’est passé à son CN | est venu rencontrer le maire et les

ÿ droit. échevins hier soir. alors qu'ils étaient
réunis à l'hôtel de ville pour rece-L'explication vaut ce qu'elle vaut, et comme ce n'est pas la
voir les délégations des citoyens oupremière ic 4 que linculpée est traduite en justice, la cour n'a de groupements sociaux. et & donné

pas ajouté toi à ses «lires, La couvublesera sentenciée demain. des explications. Il a dit qu’en effet
Le magistrat n'en a pas nroins fait remarquer à Ia personne! Je, pasteurisation et  l'embouteillage

 

eu question qu'un café n'était pas une place bien recommandable ” ‘ ° ÿ vonont à ln succursale de
pour elle. Hull et livrée dans cette ville ne se

"it pris ici. Cela n'empêche
cette industrie n’en a pas moins

les caractères d'un établissement lo-
‘cal qu’il convient d'encourager dans
la plus iarge mesure. Ainsi, au lieu

| demployer 10 hommes comme au-
trefois, elle en employe 20, tous des
gens de Hull, auxquels elle paye en-

i viron $3,000 de salaires par mois. De
plus. la bâtisse et le terrain où elle
se trouve ont été beaucoup amélio-
rés. La Laiterie dépense annuelle-
ment dans Hull une somme variant
entre 40 et 50 mille dollars. Elle a à
peu près 40 à 45 pour cent de la
population de Hull comme clientèle
et M. Dussault est d’avis qu'elle de-
vrait. pour part raisonnable, en avoir
75 à 80 pour cent. Elle pourrait alors
procurer de l'emploi a une cinquan- |
taine de personnes, suxquelles elle
payerait chaque année comme $100,-
000 en salaires. Si la pasteurisation
et l'embouteillage du lait vendu à
Hull se faisait sur place, cela re-
querrait à peine deux ou trois hom-
mes de plus. Présentement, ces cho-
ses ne peuvent se faire ici mais il

peut se faire que dans un avenir
plus ou moins rapproché l'établisse-
ment soit amélioré de façon à ce

; ou“elles s’y fassent. Il est donc possi-
! ble qu'il se construise un agranrcissn-

Le fait est que ces cafés sont pour plusieurs, dans la prati- Lae
que, dès endroits de rendez-vous.

Ces établissements ne sont certes pas à l'avantoge de notre
ville, pour sa bonne réputation. Disous que ce ne sont pas sur-
tout nos gens qui les fréquentent ; il n’eu reste pas moins qu’ils
sont chez nous et sont loin de nous faire honneur. À vrai dire,
ils ne devraient pas exister. [| ne devrait pas être permis, dans
votre province, au nom du bon ordre et de la morale, de per-
mrettre aux hommes et aux femmes de sc rencontrer sous le même
toit pour y prendre force consommations. Ce devrait être un des
beaux actes de la Connuission des Liqueurs d’abolir une fois pour
toutes et partout ces cafés licenciés.

Si res cafés disparaisasient, tous auraient à y gagner.

EMERCIEMENTS JA QUANDLETUDE
FÉLICITATIONS | DE LA CHARTE

| ETSYMPATHIES DES TRAMWAYS ?
ADRESSES PARLES MEMBRES
DU CONSEIL DE VILLE AUX
RELIGIEUSES DE LA PROVI-

r
e
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LE MAIRE LAMBERT DIT QUE
L'ON A DEJA DE LA DOCU-
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. AUX POMPIERS ET) MENTATION ET QUE L'ON SE °° + « rela arrive ce sera quel
ERS TOUS CEUX qui! METTRA DIRE ENT A que chose de blen,
ONT DONNE LEUR AIDE LORS L'OEUVRE PROBABLEMENT AU Los «+. .... « CANADIENNE ..
DE L'INCENDIE DE L'HOPITAL COURS DE JANVIER. — ETUDE Le gérant a aussi souligné que la ;

URGENTE. Eastern Dairy est la seule organisa- ‘DU SACRE-COEUR.

Sh
o
Ze

b ——— tion du genre à être entiérement dé- ;

A la réunion du maire et des éche- ; L'échevin I. Michaud a soulevé eeoar Desax
wins hier soir. l'échevin Mousselre-4 bier devant, collègues du ]de Hull y ont des intérêts A Hull

conseil -l’opportumnité de se mettre à
l'étude du renouvellement de Ia

| charte des tramways qui devra se

l'incendie de l'hopital du Sacré- faire dans six ou sept mois, a-t-il
8 Coeur, dans la nuit de Noël. TI a si- ; dit. Il n’est pas trop tôt, tout au
‘gnalé sa bravoure, son énergie, qui \ contraire, pour entamer cette étude.

ljui ont fait sauver au moins une di- | Ayant entendu dire que l'aviseur Jé-
/ |vaine de patients. le dernier étant 88! M. J. W. Ste-Marie. ne pourrait

pris dans une pièce pratiquement

|

P8S s'occuper de la question, il sug-
tout en flammes pour être à son gère que l'assistant de l'aviseur, I'a-
tour conduit en un lieu sûr. Il a dit  vVocat A. Fournier, soit prié de com-
awl convenait de mentionner la/Mcncer la besogne et qu'on lui ad-
chose et de profiter de l'occasion

|

Joigne l'avocat Ls. Cousineau.
pour connaître le mérite de nos po- Le maire Lambert a répondu que
Yclers. surtout dans une circonstance [des renseignements avaient été de-
<emblable. Sans l'agent Senscartier, |Mandé à plusi villes de la pro-
a-t-il ajouté. il se peut que des per- |Vince de Québec et à quelques-unes
tes de vies se seraient produites par- de l'Ontario sur les conditions qu'’el-

| ni les malades. TI propose une mo- les font aux compagnies de tram-

légal. il a causé de l'affaire avec lui

nur sa part que l'aviseur lé-

““Hieltations à l'endroit de ce ways, et que des réponses étaient dé-

dernièrement et le maire n'a pas

NOIX mélangées . . . ds Compugnic en cau-

it pas mieux attendre,

> ja arrivées. Cette documentation se-
d ue les |rA très utile et l'étude en sera en-

J x “a

>mpris que M. Ste-Marie pourrait
PATATES, 2 galloIeSCPE de la chose.

soir au conseil en temps
ne peut le représenter

DATTES
‘encer l'étude d'une
les tramways, de

CORINTHES (Currants) .

treprise probablement au cours du

ETUDE URGENTE

‘opositions de la

\

SUCRE A GLACER,rose . .

s'est levé pour offrir des félicitations
spéciales au constable Joseph Sans-
cartier pour sa belle conduite lors de

les employés reçoivent une moyenne
i de rénumération de $28 & $37 par se-
maine. L'immeuble contient du reste
de la machinerie dont on se sert
usuellement. M. Dussault invite les
membres du cons«il à se rendre fal-
re une visite et ils v seront reçus
avec le plus grand plaisir.
L'échevin Chénier a dit qu'il avait

demandé la question à titre de sim-
ple renseignement. M. Dussault a
répondu qu'il en était heureux, puis-

| que cela lui fournissait l’occasion de
venir donner sur la Laiterie locale,
des détails qui ont leur intérêt et
leur importance.
En ce qui regarde la commutation

de taxes, le maire Lambert et fe
greffier Boulay ont dit que le règle-
ment stipulait qu'elle devait être en
vigueur pour Je terme prévu, en au-
tant que l'établissement servirait

; pour les fins d'une laiterie et qu'il
;ÿ aurait emploi minimum de quin-
:Ze personnes.

Les conditions essentielles se trou-
vent donc remplies

erepret +

12

DES PROPOSITIONS
4 ‘ | iNCUVELLES POUR £; a >

UNE ALLUMIERE €
-— le ! |

| La Industrial Securities Corpora-
, ton. prête à financer la Hull Match. 0. organisation en voie pour la fon-ut que teconsell dation d'une allumière dans Hull, aPlus tot, faire

|

fait de nouvelles propositions ou de-ire, se rensel-

|

mandes au conseil de ville. dans une ‘. res conditions, lettre datée du 19 décembre et qui
ayer oh à été soumise hier soir au maire etAsan Pe ayx échevins. Elle avait demandé
ec tt al €

|

d’abord, entre autres choses. dans u-
ant la dis- by requéte venue le 7 novembre, que

ln municipalité garantit une émission
| d'obligations au montant de $150,000,
mais ie consell ne peut légalement
le faire.

|

- e fa
x s'il était Elle demande maintenant

29c a 5 laration : choses: 10 la formation dans os
de la | parmi les membres du conseil, agis-
s des

\

sant comme individus, et parmi d'au-p ; ; i oe tres Citoyens, dun syndicat qui se-
- indépendant de celui déjà -El URES mélangées . 1/5 hiv. 16c ure

|

tant et qui souscrirait la oe. ine | $50,000: 20 un montant fir~ ef pi=i.
1- jme de taxes à être payées durant dix
| ans. puis dix années con“outives,

sur requête de la Compagnie: 3e.. 2 lvs 25c bia mrnietpauité s'engare à faire avoir
à la nouvelle industrie l'énergie élec- |— (rique dont elle aura becoin et aux &À
mémes conditions que k ville ra- |S
hète elle-même. |Le maire Lambert a dit que toutes. Là
es demandes ne s'accordaient pas
-xactement avec celles qui devaient :
tre soumises. à s'en rapporter à un :
‘niretien préalable qu'il eut avec les
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mois de janvier. Quant à l'aviseur

in Moussette a dit être con-

 

Royal arose s'est demandé
Excelsior

 

  Mélangées sucrées

Victory.MARINADES 12 onces + + .

ssi exprimé
~ggérée ne

Sucrées de Califor,

Toutes grosseurs.

La douzaine . . .
ORANGES
 

ttt. eataan

BONBONS

 

Spécial

Mélange + »  
 

CHOCOLATS .. . . . . . liv. 25c
  

CEig
atéressés IJ

3

=
TRE n a alors discuté, de concert avec !kSp

délécués d~ la Chambre de Com- =Xv
CREAT çe qui a. nt été Invités, soit | ++

J.-V. Chclette, président, H. lE.
is, le député Guertin, M.PP., Je
e Ls Bertrand, J. Gravelle. J.
1d, la réponse qui devait être
on a convenu des points sui-
onune corps, il est entendu
Méeill ne peut s'occuper de
ion du syndicat demandé:
as dans ses attributions et

2

Chez JOSAPHAT PHARAND
OUVERTCE SOIR JUSQU’À 10 HEURES ET TOUS LES SOIRS JUSQU’AU JOUR DE L’AN.
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Cadeaux Pratiques pr Bebes
ET QUI FERONT PLAISIK AUX MAMANS

et Articles de Fantaisie |
Pour le Bébé

Choix considérable de jo-
lies choses très appréciables
pour cadeaux de ‘‘shower’’.
Deux à trois tuorceaux dans

une jolie Doîte.
cial,

Prix Spé- '

75¢ * $2.50 |

Gilets de Soie
Pour le Bébé

Gilets de soie piquec et
brodée. |Très appréciable
comme cadeaux pour
‘‘Shower’’. Nuances: ruose-
pale et bleu-pale. Prix Spé-
ciaux,

$1.49 $2.95 |

 
Couvertures
Pour le Bébe

En Edredon de fantaisie  ou en laine de fantaisie {nid

d'abeille, Couvertures pour
petits lits ou bassinettes.

Nuauçes dans les teintes de

pastel. Prix Spéciaux,

$2.39 * $2.50
 

Jouets pour Bébés

Le plus beau choix de jouets de

toutes sortes. Si vous voulez faire

un cadeau pour bébé. venez voir

notre assortiment. lies prix va-

rient de,

15c ‘ 43c

EXTRA SPECIAL
LAYETTE

17 Morceaux
Extra Spécial $16.95

6 Couches — 2 Langes — 2 Slips — 1 Robe Longue —
| Robe de Nuit — 1 Bavetie — 1 Chemise — 1 Manteau de
Baptéme — 1 Chale — 1 Bonnet.

TRES SPECIAL .. .. .¢ 60 0000te.

Le tout dans une jolie boi-
ve ee .… . .. $16.95

Bonnets

Bonnets en suie, laine

brossée. soie Torse, dou-
bles de soie, garnuis de
fourrures, rubans, ete. Le

plus grand assortiment
de bonnets des deux vil-
les. Prix Spéciaux,

59c * $2.25
 

Châles
Chales alvéoles. Beaux châles

de laine où laine et soie, Bordu-

re de fantaisie, frange et dentel-

Je. Blanc, rose on bleu-pâle. Dif-
térentes dimensions. Prix Spé-

deux 81.59 * $9.95

Robes de Toilette
Confectionnées en Crèpe de

Chine et de soie. garnies de
dentelle et ruban. Nuances ro-
se-pâle et bleu-pâle. Tailles 4

à 6 ans. Lo. $6.95

Spécial .

ances

pâle, 
Bassinettes

En jonc, dans les teintes de

pastel, dernière nouveauté:

confectionnées pour la maison

Pharand, $6.00

Extra spécial à .

Âvez-vous oublié quelqu'un? Il

Kimonos pour Bébés
Très jolis Kimonos en édredon

de fantaisie avec capuchon, Nu-

Tose-pâle, bleu-

Très Spécial . $1.59

Robes Courtes
Jolies robes courtes en fla-

nelle, marquisette et crêpe de
Chine. Garnies de dentelles,
insertions et rubans, Plu-
sieurs modèles au choix. Prix
Spéciaux,

98c * $3.49

Gilets de Laine
Assortiment complet de petits

gilets de laine pour bébés.
ou de fantaisie. Prix Spéciaux,

Unis

79c * $2.25

Edredons
(Confortables)
Pour Bébés

En soie piquée, dans de jo-
lis dessins brodés en soie. Nu-
ances: bleu-pâle et rose-pâle.
Prix Spéciaux,

$1.38 * $5.25

 

Sacoches
Nouvelles sacoches. Une des

plus précieuses occasions qui
vous attendent pour les fêtes.
C’est bien sûrement notre offre
très spéciale ,de sacoches nou-
velles én cuir de -syède. Ces
charmants petits sacs à mains
sont à doubles compartiments.
portant une charmante doublu-
re, miroir à l'intérieur. Do

98c * $8.50

Gants de Laine
Gants de laine” .de très jo-

lis gants de laine avec revers
de fantaisie pour fillettes. Der-
nière nouveauté. Pointures
pour dames et fillettes. Prix
variant de.

39c * $1.39

Gants
De chamoisette pour dames

Toutes les nouvelles nuances
afec revers de f antaisie et
pointures de 6 à 8. Spécial,

59c * $1.19

Casques Boudoir
Sous forme de passe, en den-

‘telle, garni de rubans. Choix
de nuances,

69c * 98c

Boîtes avec Articles
De To:!oite

Mouchoirs
Mouchoirs de crêpe

de Chine, soie, mar-
quisette, lawn. Bolte
de 2 à 4, blanc ou de cou
leurs joliment brodés et our-
lés ou avec bordure de fantai-
sie. La botte de,

25c * 95c
Tabliers Etampes
Tabliers étampés sur coton

non blanchi de qualité supé-
rieure. Choix de vingt-cinq

modèles différents, faciles à
être brodés. N 29c

Très spécial .

Fleurs de Corsage
Rien de plus gracieux que

ces fleurs imitant à s'y mé-
prendre, les diverses variétés
de couleurs,

15c * $1.50

Porte-Poudre
Plusieurs modèles au choix,

avec jolie boîte,

$1.50 * §1.98

Parfumeuses
Dans un grand choix de

nouveau modèle. Un cadeau
qu'elle appréciera,

£e* $1.95  

est encore temps de venir choisir son cadeau

 
Poudres

Choix de senteur. Blanc, ro-
se, naturel, La boîte,

15e * $1.50

Parfums
Nous en avons pour tous les

goûts. La bouteille,

15c * $2.25  

Bas Pure Soie
Bar puré soie. Tout

soie jusqu'à l'ourlet de
] afarretelle. Haut ren-

:cé en soie dé très belle qua-
té. Tissage fin et ciré. Semel-
les, talons et! haut solidement
renforci dans les nuances de
rose, péche, fawn, champesghh,
atmosphère, nude, noir, blanc,
flèche, gris, etc. Pointures 814 à
10. Spécial, la paire,

$1.50

Echarpes
Echarpes en crêpe de Chine

ou georgette de bonne qualité.

Grande variété de nuances

unies et ainsi que d'autres

avec dessus peints à la main

au bas prix spécial pour les fê-

08e * 34.98

Boîtes de Fantaisie
Contenant poupées à épin-

gles et garretières de fantai-

sie. Dans un grand choix de

nuances. _ $12
La botte . . .

Compact
boîte de fantai-Avec je

ct0
 Poudre et parfum.

 08c* 87.05
La. bof-  
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| VOYEZ NOS VITRINES

 

85-91, Ave Champlain

COMPAREZ NOSPRIX |

T
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‘sée.

Bootees
Booties et petites chaussettes

en soie. soie et lgige, laine bros-
Magnifique choix de nuan-

ces et nouveaux modèles. Prix

à

Couches

Choix de nuances —- Tou-
tes de première qualité. Prix

spéciaux.

de Caoutchouc ”

péciaux,

25c * 49c

Parapluies
Nous avons actuellement en

étalage un assortiment com-
plet de parapluies seuls et
avec housses, faits avec les

plus nouveaux manches unis et

de fantalsie en une série de
couvertures qui satisferont vo-

tre yoût. Ce sont des cadeaux
que les femmes apprécient
toujours. Prix de.

$1.59 * $8.95

Tabliers
De Caoutchouc

Tahliers de canutehouc da
fantaisie, Jolls modèles garnis
de cretonne on braid de fan-
tulsie dans les teinice de fan-
talele: rose, rouge, bleu, etc.
Spécial pour les fates de,

29c * $1.39
Service de Manicure

Cadeau utile et très présen-
table, Beau choix dans de jo-
lies boîtes de fantaisie,

69c * $4.50

Poupées Marquises
Pour décoration de table de

toilette. Le meilleur choix que
vous puissiez avoir. Cadeau
qui sera très appréci-,

15c * $2.50
* 3 e

Coussins à Epingles
Très jolig coussins de fan-

taisie, pour épingles Choix

ete 49c |
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ACHEZ LESSS.DE |
LAPROVIDENCE“3
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ILLVIENT EN COMPAGNIE DE'
N SECRETAIRE LEUR EX-

‘PRIMER SES SYMPATHIES
BOUR LA MORT D'UNE DE
LEURS RELIGIEUSES DANS
ÉINCENDIE DE L'HOPITAL DU

SACRE-COEUR. — NOMBREUX

AUTRE TEMOIGNAGES.
— -

Les témoignages de sympathies af-
flygnt chez les religieuses de la Pro-

ence, retirées au monastère des
Bervantes de Jésus-Marte depuis l'in-
ceridiede leur hôpital dans la nuit
de;Noël, alors qu’elles ont perdu une;
de leurs compagnes brûlée en com-
battant les flammes et subi des dom-
mages matériels considérables. |

on Excellence le délégué apos-
tolique du Canada et de Terréneuve,
Mgr Andrea Cassulo, est venu hier
ent: compagnie de son secrétaire, Mgr
Befprzotti, leur exprimer ses plus vi-
ves sympathies. L'honorable Narcis-
se, Pérodeau, lieutenant- gouverneur
de”la province de Québec, a fait par-
venir un télégramme de sympathies,
de‘même que l'honorable Rodolphe
Lemieux, président de la Chambre
des Commures, S. G. Mgr Des-,
cH&mps, évêque auxiliaire de Mont-|
réal, Mgr Grandbois, évêque auxiliai- |
re :de Régina Sask, M. l’abbé Cha-
rest, secrétaire du précédent, et frè-
rei. de M. Donat Charest, de St-Jo-
seph do Hull, ainsi que de nombreu-
ses r/ onnes du clergé et du mon-
de®politique, de communauté reli-
giense, etc.
Les” religieuses ont encore reçu les|

visites de Mgr Forbes, archevêque|
d'Ottawa, du R. P. G. Villeneuve, |
supérieur du scolasticat des Oblats a |

tawa, et supérieur eccléstastique
des: Servantes de Jésus-Marie, du R.
R*,Bourassa, O.M.I., curé de Notre-

Diy

 

 
ame, du député A. Guertin et au-'

Les pertes matérielles attribuables
à «l'incendie sont évaluées à $75,000
cdlsvertes par 340,000 d'assurance. Il

ny avait aucune assurance sur le
mobilier. Les compagnies d'assuran- |
cek intéressées sont la Royal, la Pré-
voyage. La Nationale de Paris, la
Merchants Eemployce, la Pacific. Ce’

Adin, un expert représentant les |
compagnies est sur les Jeux pour|
faire l'estimation des dommages, en
cdmpagnie du maire T. Lambert qui|
a«construit l'hôpital, en grande par- !
tie. du moins. car l'institution telle !

‘avant le feu a été érigée en trois
7e rises.
Les témoignages de sympathies

centinuent d'arriver en nombre chez
les religieuses, qui en voient leur
épreuve quelque peu adoucie devant
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LES ETRENNES AUX
PETITSPORTEURS

Demain soir, les petits dis-
tributeurs du “Droit” dans
Hull feront leur collection
hebdomadaire auprès de leurs
clients. Nous demandons à
ceux-ci de bien vouloir profi-
ter de l'occasion pour remettre
une récompense à leur petit
distributeur, en cette fin d’an-
née 1928, afin de le récompen-
ser de son dévouement au
cours de l’année, de le faire
s’amender s’il a fait preuve
parfois de négligence, de l’en-
courager en tout cas à mieux
faire en 4, Les porteurs
sont des ants, et une étren-
ne, si modeste soit-elle, ieur
fera tellement plaisir.  

IMPOSANTES
OBSÈQUES DE

SOEUR CÉCILE
A LA CHAPELLE DU MONASTERE

DES SERVANTES DE JESUS-MA-

RIE, RUE LAURIER. — MONSEI-

GNEUR FORBES PRESIDE A

L’'ABSOUTE. — INHUMATION A

MONTKEAL.
—__—-

Un libera a été chanté à 230 heu-

res hier après-midi, au monastère

des Servantes de Jésus-Marie, sur la

dépouille mortelle de Soeur Cécile,

des religieuses de la Providence de

l'hôpital du Sacré-Coeur, décédée le

jour de Noël des suites de brûlures
    
 

cette démonstration générale d’esti-
me et d'appréciation.

Il est entendu qu'il ne se fait en-
core aucun travail de réfection, car
on attend des ordres de la Maison-
Mère de Montréal. On s'est conten-
té jusqu'ici de faire s'égoutter l'eau
répandue à profusion dans les ca-
ves.
Des patients sauvés de l'hôpital et

qui se trouvaient déjà dans un état

de santé plus précaire que d'autres,
un est décédé ce matin à l'hôpital
de la ru. Water, Ottawa, Mme Ju-
Jes Cristin, de Montebello.

“ PRIMES RECUES
— >

Mlle Fleurette Dupuis, institutrice
à l'école Carrière, et Jeannine
Groulx, qui enseigne à l'école Lau-

zon, ont reçu chacune une prime de
succès pour leur enseignement, du
Département de l'instruction publi-
que de la province de Québec, par
l'entremise de l'inspecteur des écoles
du district, M. Rodolphe Maltais.

Mlle Alina Tessier, institutrice à
l'école Lecompte, a aussi reçu une

prirne.
Nos félicitations.

CADEAUX
—>

VENTE A REDUCTION
$10,000 de marchandises pour ca-

deaux, sacrifiés à prix réduits

au Jour de l’An.
Spécialité: Nécessaires de toilette

d'ivoire, $30. pour $20. et autres a
plus bas prix. Chapelets en perles

 

 

Jouets, etc, chez
P. A. LAROCQUE

libraire
127, rue Hôtel-de-Ville

oir aussi autres Nouvelles
de Hull, page 2

ES rer
PRAY 5 eq - LGCAE RS

Load, RARE 4
A

ubaines Spéciales
pour cette Semaine

d'ici |

Hull |

reçues en combattant l'incendie qui

;ravagea l'institution le matin du me-

; me jour. Soeur L

vier, de Cartierville, était âgée de 31

ans. Elle était à l'hôpital de Hull de-

puis 1927 et y occunait la charge

d'assistante-économe. .

La cérémonie, bien que trés sim-

ple, avait tout de méme quelque cho-

:se de tristement grandiose. Monsei-

| gneur Forbes, archevêque d'Ottawa,

a présidé lui-même à l'absoute, assis-

té de MM. les abbés Boulet, chape-

lain de l'hôpital, et J.-A. Carrière.
: VF, curé du Très St-Rédepteur de

"Hull, diacre et sous-diacre.

 
comme

religieuses Servantes de Jésus-Marie.

M. l'abbé Boulet avait fait la levée

du corns. ;

Une nombreuse foule composée de

membres du clergé, de religieuses et

de citoyens de ia ville, assistaient à

la cérémonie. Le cercueil de la dé-

funte était escorté par quatre de ses

soeurs en religion, pour toute la du-

rée de la cérémonie. Immédiatement

après celle-ci, le cortège funèbre

s’est mis en marche pour la Gare U-

nion, à Ottawa, d'où le corps a été

amené à Montréal par voie du C.P.R.

pour inhumation.

Ont accompagné la dépouille jus-

qu’à Montréal les Soeurs Marie-Gé-

rard, Raymond-Marie et Hedwidge

de Pologne. Ces trois dernières reste-

ront à Montréal, du moins tant que

les travaux de réfection de l'hôpital

ne seront pas finis. Il y avait à la

gare des religieuses du couvent des

| Servantes de Jésus-Marie, les com-
pagnes de la défunte, des Soeurs de

lla Congrégation Notre-Dame, des
| Soeurs Grises de la Croix, des reli-

 
satin 25%. Jolies sacoches pour $1.00. : gieuses du Sacré-Coeur et de la Sain-

te-Famille. On remarquait en plus

presque toutes les gardes-malades de

l'hôpital du Sacré-Coeur.
Parmi les membres du clergé pré-

sents, outre Monseigneur l'Archevê-

que, il y.avait: MM. le chanoine My-
rand, curé de Ste-Anne d'Ottawa, M.
l'abbé Boulet. chapelain de l'hôpital
du Sacré-Coeur. l'abbé O. Bélanger.

 

Cécile, née Marie Cre- |

Le chant à l'orgue a été fait par les|

chapelain des Servantes de Jésus
Marie, l'abbé A. Pellsiier, chapelain
de l'orphelinat Ste-Thérdse, l'abbé
J.-A. Carrière, VP, curé de St-Ré-
dempteur l'abbé J.-A. Larocque, de
Wrightville, l'abbé Sénécal, les vicai-
res Huneault, de St-Rédempteur, et
Bergeron, de Wrightville, les RR. PP.
Boissoneault, Béland et Beaudry,
Oblats de Marie Immaculée, de No-
tre-Dame de Hull: le R. P. Létour-
neau, O.M.I, de la Maison des Re-

‘ traites Fermées, les abbés Bélanger et
| L. Binet, de l'archevéché, l'abbé Mar-
tin, secrétaire de Monseigneur, le R.
P. Fernand, O.M.Cap., avec uR grou-
pe de Séraphiques, le R. P. 8t-Geor-
ges, OM.I., de la Maison du Sacré-
Coeur de Hull, le R. P. Labossière,
O.M.I, de la Maison du Sacré-Coeur,
les RR. FP. Brisson et Tremblay, O.
M.I., du Scolasticat d'Ottawa. On re-
marquait aussi des Frères des Ecoles
Chrétiennes.
Dans l'assistance à 1a cérémonie

chez les Servantes, il y avait l'hono-
| rable juge H.-A. Fortier, le Dr J.-E.
: Fontaine, M.P., madame Lambert,
mairesse,le Dr J.-N. Boivin, le notai-
re F.-A. Binet, Mme Georges Kelly,
présidente des Dames ,Patronnesses
de l'hôpital, Mme Art. Bourque. an-

cienne présidente, Mme Louis Ber-
trand, le Dr A.. Adam, le Dr et Mme

; H. Pilon, le Dr J.-E. Perras, J.-E. Bi-
net. l'avocat L. Couture, Mme F.-A.
Labelle, Mme Louis Cousineau, Mme
O. Mav. Mme H. Thérien, de Mon-
tréal, M. H. Dupuis, l'échevin et Mme
A. Mo tte, M. Jos Laflamme, le

i chief d lice J. Groulx, le Dr F.-A.
; Dumas, M. Albert DeCoeli, M. G. Go-
din, M. S. Godin, M, Bernard For-

{ tier, M. J.-B. Saraztn, M. Roch Au-
bry, M. Arthur Bourque, Mme J.-W.
Delaney, Mme L. de G. Raby, Mme

J.-W. Ste-Marie, Mme A.-H. Dame;
Milles Simone, Lucille et Françoise
Cousineau, Mme et Mlles Simon, Mlle

Dupuis, Mme Emile Diriger, M. O.
\ Hébert, M. J.-A, Larose, M. J.-F.
Williams, M. A. Albert, M. Isidore

Lafrance, Mme Ls Durocher, M. J.
Bloom, M. Reinhardt et plusieurs au-
tres.
La dépouille mortelle de Soeur Cé-

cile avait été exposée au salon fu-
néraire Gauthier. à Hull.

ttre.“erent

“LA PETITE ÉCOLE”
—_
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Bulletin de I'Association des Eco-
les rurales catholiques de la province

de Québec, $1.00 par an, Casier pos-
tal 144. Station C, Montréal.
-Sommaire du numéro de décem-

bre 1928:
I—Un Institut pédagogique
II—Sainte et Joyeuse Année...
III-—Le noble rôle.
IV—La prudence
V—Beau geste

VI—L'école rurale
VII—Miettes pédagogiques

IX—Noël d'espérance
X—Halte!...
XI—Le gros papa Janvier en 1874  XITI—Notre concours. 
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‘LAGUIGNOLEE
— WRIGHTVILLE
aut vase

La guignolée dans la parois-
St-Joseph de Wrightville au-
leu ce soir. Le départ se fe-
de la salle paroissiale, à
heures: elle est sous les

auspices de la conférence St-
Vincent- de Paul. On se divi-
sera en huit équipes Les
membres de la conférence nous
ont prié d’inviter par la voix
du journal toutes les person-
nes disponibles à se rendre ce
soir à in salle paroissiale pour
aider à cette ceuvre de charité.
Une invitation est aussi faite
aux paroissiens de se montrer
généreux à l'égaré des pau-
vres. On acceptera toutes sor-
les de dons   

 

 i messe

 
 

* GATINEAUMILLS
La messe de Minuit a été entendue

avec une grande piété cette année
dans la paroisse St-Jean Marie Vi-
anney de Gatineau Mills; les com-
munions ont été particulièrement
très nombreuses. Il en fut de même
pour ce qui a trait à l'assistance. M.
Le curé J. R. Guindon a officié, as-
sisté du Père Martel O. M. I, de
l'Université d'Ottawa, comme diacre,
et du, Frère Lavigne, O. M. I, du
scolaticat d'Otfawa, comme sous-di-
acre. Le R. P. Martely donna le ser-
mon de circonstance.
La messe à trois voix de Dubois a

été rendue avec art par le choeur
dechantde la paroisse sous la di-
rection de M. Guindon. Les solistes
ont été MM. Béland, le Dr Jean
Cousineau, Ovide Trépanier, et D.
Guindon.A la messe de l'aurore plu-
sieurs chants de Noël ont été ren-
dus, les solistes étaient: MM. Ovide
Trépanier, Béland, Rosario Séguin
et D. Guindon."Madame Rosario Sé-
guin était à l'orgue.

+. #s ®
M. le Curé Guindon habite depuis

quelque temps “dans son nouveau
presbytère qui n'est pas encore tout
à fait terminé.

e # 8#

. La construction des quelque quin-
ze maisons quefait bâtir la com-
pagnie Canadian International Pa-
per se poursuit très rapidement.
Elles seront terminées dans un ave-
nir assez rapproché.

= * >
Le moulin à papier de la Canadian

International Paper a arrêté “com- |
plètement ses opérations pour la
journée de Noël. Les autorités nous
ont appris qu’il en sera de même

pour le Jour de l'An.
Entre temps le moulin fonctionne |

continuellement et la production est
bonne.
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SUCRE
10 lvs

1 54c  

BEURRE
de Crèmerie de Choix

la livre

42c  

à Pâtisserie. 7 lvs

25c

FLEUR

 

GRAISSE
Paquet d’une livre,

18c

OEUFS

40c 

lére qualité d’entrepôt

 

JELLO ;
4 paquets

25c |  
PATATES, 2gallons . . . ............ 17 | BACON, tranché . . . ........... lalvre 29c
 

 

| RAISIN, sans pépins . . —-
 

NOIX mélangées . . . . . liv. 25c | PELURES Gms. . . . . . liv. 25¢ | VIANDE HACHEE Xe.liv. 17c À

8) DATTES Lit 2 pats 25e =. lv. 13 À
 

CORINTHES (Currants)

SUCRE A GLACER, rose . . . ...... . pqt 9c

MARINADES Victory

Sucrées de

ORANGES

Mélangées sucrées

Toutes grosseurs.
La douzaine . .

. ÂTe12 onces »

. pat 15c | FIGUES

OLIVE

de fantaisie

de Smyrne

Pots de 4 onces

“Queen”

cov liv. 19e | GRENOBLES .. .. . . . liv.

| “PLUM PUDDING” . . . . . . . la livre “crock”

.15¢ | CERISES Maraschino

Pot de 33% onces

37e

45c

.....13c
 

Califor,

 29c à 59c
 

APPRÊTde volailles . . . pat 10c

 

ORANGES
 

Sucrées de Califor.
Toutes grosseurs. 29c à 59c
 

 

 

PELURESmélangées . - Ya liv. 16c| MAYONNAISE 214"ones - - - . . 25e

|

CAFÉ “Bokar”, boîte de 1/2 liv. 32¢ ;

BONBONS Mélange + - - . 2 lvs 25¢| POMMES [neve 35¢

|

BONBONS RUBA oyte. DOC
- |

& CHOCOLATS . . . . .. hiv. 25¢  
THE

GREAT

RÉGLISS de tous genres,

La livre 29c  
E« PACIFIC

LIMITED OF CANADA

PELURES,Citron . . . . . liv. 35c

Lundi dernier en l'église paroissiae

le à eu lieu le service anniversaire
de feu M. John Maloney.

A L’ORPHELINAT
STE-THERESE

A 10 heures dans la matinée de
Noël il y a eu à l’orphelinat Ste-
Thérèse le dépouillement d'un arbre
de Noël pour les petits orphelins, qui
sont actuellement au nombre d'en-
viron soixante-quinze.

ji Chaque enfant a reçu une bolte de
| jouets et de fruits. Les petites filles
{eurent chacune une poupée, et les
petits garçons un traineau. On fit
laussi cadeau aux enfants de paires
ide bas et de mitaines.

La Soeur Supérieure, des Religieu-
ses des Cinq Plaies, qui ont charge
de l'orphelinat, a présidé à la fête
et à remercié au nom des enfants
les généreux donateurs. Plusieurs
personnes de l'extérieur ont assiste
à la fête, il y avait entre autres le

| magistrat R. Millgr, le député et
Madame Guertin, M. l'abbé Pelletier.
chepelain de l'institution. M. Amé-

dée Buteau, principal de l'Ecole
(technique. et madame Buteau. le no-

 

 

taire et madame F. A. Labelle, Jo- :
saphat Pharand, Edgar Dussault, gé-

| rant de la laiterie de Hull. J. V.
| Cholette, président de la chambre de
Commerce de Hull. H. Lepage. de

; Soublière-Lepage. Télesphore Gueé-
, nette, J. H. Cormier, A. R. Farley.
A. Montsion et autres.

UN INCENDIEHIER
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CHEZ WRIGHT ET CIE
<n

Les pompiers des postes 1 et 2 ont

répondu hier soir vers 7 h. 30 à un
appel pour incendie à la carrière de

Wright et Cie. rue Tracy. Le feu
a fait pour environ $400 de domma-
ges à une remise et le sergent Joseph

Bélanger a failli être victime d'un
grave accident. Avec des pompiers, il
mancevvrait un boyau pour diriger

le jet d'eau sur la ramise. N'aperce-

vant pas la carrière à cause de l'obs-
curité, et sans se rendre compte qu'il

on éteit tout pres. il allait y tomber
lorsqu'il fut saisi et retenu par le
; i- Loileur.
Les dommages ont été causés au
angar et à son contenu.

 

soie *
LA VIE SYNDICALE |
 

COMITE DE LEGISLATION.
Les confrères Ls.-P. Riel. A. Boyer.

M. Gaudreau, E. Leblanc et E. Diot-
te, membres du Comité, sont priés de
se réunir, ce soir, à 8.15 heures, a

«l'endroit ordinaire. On procédera aux
C‘ections du comité et à l'élaboration

, du programme de l'année.
Par Ordre.

CERCLE BENOIT XV.
Les membres et les amis du cercle

sont "riés de prendre avis que di-
manche prochain, le 30 courant, à
130 heures, aura lieu la conférence
de dimanche dernier, remise pour
cause de maladie du conférencier.
Les Officiers et les membres des U-

, nRions sont priés d'assister À cette as-

‘semblée, qui sera des plus intéressan-
,tes. On y traitera des relations en-

i tre patrons et ouvriers. Le confrère
B. de Cotret, des Employés de Bu-
reau, donnera le travail.

Le Secrétaire

; COMITE D'AMUSEMENTS.
Tous les membres élus aux élec-

1 tions générales sont priés de noter
dès maintenant que la promiére as-

semblée du Comité se tient diman-
I che prochain, le 30 courant, & 2.30

i

heures. Il importe absolument que nison. lL.
"oeers unonnoa sidger:.tous les intéressés soient présents.

| Par Ordre.

ACCUSÉS DUVOL |
D'UN AUTOMGBILE

 

loiméo TJeblanc, 213 rue Notre-Du-

me, et FLéo Morin, 219 Notre-Dame,

! deux jeunes gens, ont comparu ce

matin devant le juge de puix Jos. |

Cousinrau, en l'absence du magistrat

Millar, qui siège a Campbell's Bay. |

sous l'accusation d'avoir volé l'auto |

Oakland de M. Jordan Jones, 64 Drt- |
veway, Ottawa, et de Jui avoir fuit

subir des dominages de $800, La vol-

ture est évaluée à $1,106. La cause,

a été remise à demain.
Tes deux jeunes hommes ont été ar- |

rêtés hier soir par le déteetive Sauvé| 

   

après une enquête entreprise lundt
alors que M. Jones informa le dé-
| partement de police que son auto

avait été volé rue laurier, dans no-
jtre ville. Le véhicule a été retrucé à
Templeton-Est, le matin de Noël,

l dans un fossé où il avait été aban-
.donné. I! était passablement endom-

magé. =
On rapporte que le couple à avoué

au détective Sauvé avoir commis lv
vol. Leblanc aurait ajouté, une fois

au poste de police, que jut et son

coinpagnon avaient échappé à des
blessures sérieuses quand l'auto qui

les portait roula dans le fossé. Ils

n'ont que de légères coupures à la

figure et aux mains.

a+
HULL-SUD AUN &

SURPLUS DE $6000
La vérification des livres de la

muntélpalité de Hull-5ud fait votr un
surplus administratif d'environ $6,000

| pour 1928. Los recettes ont été deu
i $20,000 et les dépenses de $14,000, en

l chiffres ronds.

 

 
i lie 9 janvier, à 10 heures du matin,

aura leu d l'école de pierre du vhe-

Lin d'A mer, a nits en nomination

des vandidats pour la mairie et les
CC. D ç rs

les membres du conseil sortant de

; '= 13!

charge sont le maire Willam Max-
well, les conseillers William L'Allen,

{Arthur Grimes et Willlam J. Den-
consetllers suivants ont

F, Ferrts, E.

fi. Lusk et T. E. Radmore. M. W. H.

Stewart est le secrétaire-trésoricr

municipal
 

; MAL DE REIN
Catarrhe de la Vessie
Retention d’Urine

“Chez les jeunes et chez les
vieux, sont enrayés par les

PILULES

Succes assure,
Nombreuses attestations,

A.-R. FARLEY HULL   
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Noël* Arbres de

ei Décorations
À grand réductions
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Théières en Agate
; En agate blune où bleue.
Valeur de $1.00 à 81.50
TRES SPECIAL,

dAc, 69c, 79, 89c

E
I
T

 

Boites a Lunch
bouteille. ‘Frés

$1.19
Ave.

spécial

e
e
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LE PLUS BEAU CHO
CE — GRILLE-PA
ETC.

16€-168, RUE DU

Des Prix Incomparables
À L'OCCASION DE NOTRE

Grande Vente d’Ouverture
Au NOUVEAU MAGASIN DE

ZEPHIR MIRON
Ferronnerie — Ustensiles de Cuisine — Jouets — Peintures — etc.

166-168, RUE DU PONT

LISEZ ATTENTIVEMENT
JOUETS À PRIX REDUITS ‘

(anc

POUPÉES “MAMAN”
Le plus grand choix de poupées

parlantes que vous puissiez désirer.
Joliment habillées. A GRANDE
REDUCTION,

69c, 79c, 99c

POUPÉES
Nous avons une variété infini de

POUPEES qui sauront plaire à tou-
tes les petites filles. Habillées avec

de belles petites robes dans un
arand choix de couleur. EXTRA
SPECIAL,

$1.00 * $4.00 *
Traine Mécaniques, Traineaux.

Skis, Tralnes Sauvages, Nécessaires
d'Uutils, Tambours, Pianos,  Méca-
nos, Carrosses do Poupées, Patins,

Kiddy Kars, etc, ete.

Nes

de Elzéar Duquay)

  EXTRA SPECIAL

ien magasin

 

POUPEES
Beaux choix de belles

poupées. Prix Spéciaux,

% 15¢ “ 49c
 

AMENEZ VOS

PETITS ENFANTS

VISITER

NOS JOUETS

J

#

r
e
r
r
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1000 MORCEAUX D’ALUMINIUM

A PKIX REDUITS

15c, 19c, 49e, 89c, 99c, $1.39
Service de Cuisine

de 3 Morceaux
Boîte à café. boîte

à thé et boîte à sucre,
peinturées blanc
avec lettres d'or

Tres 59c
spécial . .

Donnez des Accessoires Electriques comme Cadeaux
A HULL À DES PRIX QUI DEFJENT TOUTE CONCUPREN-

% FER A REPASSER, FER A FRISER, CHAUFFERETTE, ETC,

ZEPHIR MIRON
FERRONNERIE — VAIS£ELLE — JOUETS — PEINTURES ETC.

Angle
PapineauPONT, HULL

Sherwood 3097 --- Téléphones --- Skerwocd 5712
OUVERT SOUS LES SOIRS JUSQU'A 10 HEURES
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Service de Cuisine
de 4 Morceaux

Boîte à thé, à café,
à aucre et à farine.
peinturées blan- avec
lettres d'or. 89c
Très spécial

Auirefcis
Mayr-in E. Duquay  
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VERDON ET ST-JEAN
JOUENT UN1er ROLE

remettra ~~IR

 

Les guerriers de la basse-ville ramonent les Rameurs
sans autre façon—(Grattou joue une belle partie

, sur la défense—St-Jean et Josephus contribuent
trois des points—lzes poussées farouches de Ver-
don assurent la victoire aux Etudiants.
III

NE BELLE FOULE EST TEMOIN
DU TRIOMPHEDES SA VANTS

APmsm

U

 

Oui, lecteurs. lectrices et visiteurs, le La Salle était maa
équipé pour son importante partie de mercredi soir avee les gler
diateurs du Rideau. si mal équipé que, aux dires de certains eri
tiques, il n’aurait pas sombre d’une chance contre les formida-

bles facchinos de Mustapha Gowling. _

Eh bien! le La Salle a trouvé assez de courage au sein desa
bande pour déclasser le Rideau, au pointage de 4-1, après un con-
flit passablement rude, cependant que 2,500 spectateurs se frot-

taient les yeux et se demandaient ce qui pouvait bien se passer,

C’est la quatrième victoire conséeutive des Savants. Tous les.

elubs, le Shamrock excepté, ont succombé sous leurs coups. Le

navire vogue au gré des flots et aux tournants de nos rues, les

partisans du La Salle sont dans la jubilation.

LE SPECTRE ENFOUI res de Marshall. La pilule bondissant

Ce spectre qui se dressait soudain [devant le filet tomba sous le bâton

dans le circuit local, ce spectre du |de Verdon qui secoua le filet.

Rideau, n’était pas aussitôt sorti de Une minute après, les deux mêmes

l'ombre qu'il fut forcé d'y rentrer. La |guerriers recommencaient le même

bande académique n’entendait pas |petit jeu et les Savants menaient par

à rire, mercredi soir. . 4-0. _

On lui avait prédit la défaite. C'était le coup de grâce!

Anxieuse de prouver à tous les pié- Le Rideau n'abandonnant pas la
tons qu'elle ne craignait personne, {lutte réussit à s'éviter un blanchissa-
elle entra dans l'arène, joua comme |ge quand Howe et James se combi-
une bande de possédés, surmonta le nérent pour surprendre McCann.
handicap de l’absence de Lavigne et Alignements
de St-Amand et de l'indisposition de La Salle — McCann, Gratton et
Verdon et brilla comme aux grands Shields; Mercier St-Jean et Kirkpa-
jours de fête. trick; Verdon, Leclair, Lafleur, Ber-

Gratton et Shields démarrèrent sur Gin. +
lp défense où ils rendirent de précieux Rideau — Marshall James et Mc-
services. -Verdon n'était pas régulier Monagle; 3. Howe, P. Howe et
mais quand on le planta sur la glace (Conn; Kilrea, A. Peterkin, Quinn,
personne ne put l'arrêter. Westwick, King, Casey.
Le reste de l'équipe s'est comporté Arbitres—Smith et Foster.

comme un groupe digne de porter la p SOMMAIRE,
couronne du championnat. remière ode

os LA SARABANDE PLA SEESt-Teati* : LL. . . 520
Punitions: MeMonagle, James, La-

fleur (2). St-Jean.

Deuxième Période
2—La Salle Kirkpatrick 11.00

Punitions: James, Mercier, Peter-
kin, St-Jean.

Troisième Période
3—La Salle. Verdon (St-Jean) .
4—La Salle, Verdon (St-Jean) . 1.15
b—Rideau, Howe (James) . . . 4.05

Punitions: Lafleur. Casey, Gratton
(2), Mercier, Peterkin, P. Howe.
tttcn

GRIFFITHS BAT LE
NOIR G. JOHNSON
ass =

Ce furent cependant surtout Ver-

don et St-Jean qui prirent l'oeil de
la foule car ils furent directement les
artisans de la victoire. Et peu s'en

fallut que le Rideau ne soit blanchi!
St-Jean ouvrit la fusillade en

comptant dès la première session,
Après cinq minutes de dévouement.
Kirkpatrick ajouta un point dans la
deuxième période et les mânes des
ancêtres tressaillirent.
Le Rideau Juttait toujours avec

l'énergie du désespoir. Il fallait Jui
briser les alles et c'est ce que les
Savants firent au début de la période
finale.

BEBLES DESCENTES

Joe Verdon sortit donc de son lit
d'hôpital. Sans se faire prier, il mit
de côté ses béquilles et sa chaise
d'invalide et courut à l'assaut des
buts ennemis. Il était flanqué de St-
Jean.
Joe passa le disque à l'aviateur qui

,Poussa un Tude coup sur les jambiè-
&

53

fiths, de Sioux City, a battu Gar-

field Johnson, mi-lourd noir de Pitte-

burgh, dans un combat de dix assauts
livré tel mereredt solr.

Griffiths pesait 173 1-2 livres of Johnson 175 1.2,

LE CONTROLE DU SPORT FEMININ

  

Lady Ma® Heath. fameuse aviatrice britannique et vice-prési-
dente de la Fédération internationale des sports féminins. lors de saRS
récente visite à Toronto, eHe offrit à Myrtle Cook, brillante étoile
alympique canadienne, une position de secrétaire.

 

VANTS NE DONNENT AUCUN
SIGHE DE MALADIE LORSQU'ILS SE

DE TAPER LE RIDEAU

-J. au début de Ja troisième

BUFFALO, 7 déc.: — Tuffy Grif- ;

‘de
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VERDON et ST-JEAN se hataient
période

. . avec le Rideau.

LES COURSES
À HAVANE

SHEPHERD OF THE HILLS ES-|
SUIE UNE AUTRE DEFAITE AU
PARC ORIENTAL. — CROSS-
WORD GAGNE.

—tflh cr

LA HAVANE, 27 déc.: — Voici les

résultats des courses de mercredi au

 

 

I

parc Oriental:—

Première Course
1 — Fort Worth, Dye, 4-1, 7-5,

7-10; 2 — Valley Light, Shelton, 15-1,

6-1, 3-1; 3 — Red Spider, Kurtzsin-

ger, 4-1, 8-5, 3-5. Temps 1.07 pour les

5 1-2 furlongs.

Deuxième Course
‘artoonist, Fisher, au pair, 1-3,

-— Dr Hickman, Kenly, 6-5,

3 — Gymkhana, Brice, 6-1,

Temps, 1.07 pour les 5 1-2

—€

6; 2

-4;

-5.

Troisième Course

1 — Senador Vasquez Bello, Mur-

ray, 5-2, 4-5, 25: 2 — Andresito, Per-

nia, 3-1, au pair, 1-2; 3 — Ranch

f.asg, Knight, 3-1, au pair, 1-2.

Temps, 1.13 pour les six furlongs.

Quatrième Course *
1 — Sterling Silver, Knight, 8-5,

1-2, xx; 2 — Choir Boy, Arnold, au

pair, 2-5, xx; 3 — Germaine Chau-

velot, Smock, 8-5, 1-2, xx. Temps,

1.12 pour le mille et 50 verges,

Cinquième Course
1 — Elma Dear, Shelton, 4-1, 7-5,

7-10; 3 — Wedding Flight, Fisher,
5-2, 4-5, 2-53 3 — Shepherd of the

i Hills, Winters, 7-1, 3-1, 7-5. Temps,
11.46 1-5 pour le 1 1-16 mille.

Sixième Course
1 — Crossword, Mergler, 4e, 6-5,

 
I

3-5: 2 — Clearing, Cheatham, 8-5,

1-2, 1-4; 3 — Faciste, Robertson, 7-1,

3-1, 7-6. Temps, 1.47 pour le 1 1-16
mille.

  

'VASTES FOULES
| "EN ANGLETERRE
: LES PARTIES DE BALLON ASSO-
i CIATION SONT JOUEES EN
PRESENCE DASSISTANCES
CONSIDERABLES.

—--»——=—

“LONDRES, 7 déc.: — Les partles
football jouées mercredi aprés-

mid! dans les divers circuits britan-

niques ont attiré de vastes foules a1

l'on en juge Aux quelques assistances
sulvantes:—

Portsmouth 4 Aston Villa, 60,000.

Sherficld Wednesday à Manchester-

Cité, 55,000. West Ham United à

Newcastie United, 46,009. Durnley &

Liverpool, 40,000. Manchester United

A Sheffield United, 35,000. Bury A

Leicester. 30,600. Huddersfield Town

it Derby Comté, 27,000. Leeds United

à Cardiff, 28,000. Tottenham Hotspurs
3 Reading, 24,000.

LES RESULTATS

LIGUE ANGLAISE
»  Arscnad 1: Sunderland 1.

Aston Villa 3; Portsmouth =.

Bolton Wanderers 6; Birmingham

+ Cardiff
; Prix

Town :.

Ecicester 5:

 
CU
_.

County I;

Leeds 1 nited 1.

Huddersfield

Bury 2.

Liverpool 8; Burnley à.

Manchester-Cité 2: Sheffield Wed-
nesday 2.

Newcastle United 1:

Sheffield United 6:
United 1.

West Ham 0.

Manchester  
JOUTES DE NOEL !

Ardæ 51 Queen's Isdand : |

l'oicraine 3: Portadown 1.
larne 2; Belfast Caltic 7. i

| Glentoran 7: Glenavon 3.
{ CHftonville 3: Ballymena : |

Distillery 2; Linficld 3. {
| Bangor 1: Newry 1.

JOUTES DE MERCREDI |
Queen's Island 3; Cliftonville 3. !
PoMtadown 1; Ards 3. |

i

|

i

i

|

| LIGUE IRLANDAISE
|

1

|
| Belfast Celtic 3: Colcraine 2.

Newty 2: Larne 1.

Ballylnena 3: Glentoran ¢
Glenavon 3: Distillerie +

Linfield 1: Bangor 1.

(Voir aussi page 11)
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OUVERTURE
A ST-CHARLES

La ligue St-Charles a inau-

guré sa saison, mercredi soir,
sur la glace de St-Charles, en
offrant une belle joute juvénile.
Le St-Charles a infligé un

blanchissage de 2-0 au Cana-
dien, après un duel serré.

 

    
 

 

LES COURSES
A JEFFERSON

UNE BONNE JOURNEE POUR LES
FAVORIS EN LOUISIANE. =
GOLDEN TINTED BAT QUEEN
ROYAL.

etl

N.-ORLEANS, 27 déc.: — Voict les
résultats des courses de mercredi au
parc Jefferson : —

Première Course
1 — Harvard, Phillips, 35.80, 4.20,

3.80; 2 — Laurie, Fator, $4.00, 3.20:
3 — Moon Phase, Workman, $12.60.
Temps, 1.15 1-5 pour les six furlongs.

Deuxième Course
1 — Eloise, Convey, $5.00, 8.40,

2.60; 2 Bocaratone, Lamberson,
$8.80, 1.20: 3 — Agitator, Workman,

| $2.80. Ternps, 1.13 4-5 pour les six
furlongs. .

Troisième Course
; Gideon, Brown, $4.80, 2.86,

3.20; 2 — Old Bill, Sanderson, $3.40,
2.80; 3 — William P., Shropshire,
$4.20. Temps, 1.13 4-5 pour les six
furlongs.

1 —_

Quatrième Course
1 — Leisure Hour, Bonner, $13.40,

5.20, 3.80; 2 -— Jack d'Or, McGinnis,

$3.00, 3.00: 3 — Hawkeye, Leyland,
$6.00. Temps, 1.49 4-5 pour le 1 1-16
mille.

Cinquième Course
1 — fiolden Tinted, Watson, $3.60,

8.20, 2.60; 2 — Queen Royal, Cole-
man, $6.20, 4.00; 3 — Huon Pine, Lit-

tle, $3.80. Temps, 1.48 2-5 pour Je
1 1-16 mille.

Sixième Course
1 — North Breeze, Jones, $3.00

2.60, 2.60; 2 — Lucky, Horne, $28.40,

14.00; 3 — Jim Banola, Leyland, $3.80.

Temps, 1.49 2-5 pour le 1 1-16 mille.

Septième Course
1 — Goulash, Thomas, $10.80, 5.80,

5.60: 2 — Junior's Nurse, Shropshire,

$5.00, — Otto Berz, Jones,

$16.80. Temps, 1.49 1-5 pour le 1 1-16

mille.

ton. a
OV, 0

ft

REESE RESTERA
AVEC OAKLAND

LES YANKEES NE RECLAMENT
PAS LE COURT-ARRET QUI
LEUR A COUTE UNE FORTUNE.

a = =

NEW-YORK, 27 déc—Jimmy Ree-

se. brillant joueur d’Oakland, de la
lig 1: du Pacifique, que les Yankees
achetérent avec Lyn Lary, il y a
un an, au prix de plus de $100,000,
en vue de la saison 1829, ne portera
pas les couleurs new-yorkaises, l'an
prochain.
La direction de New-York annonce

qu'elle laisse Reese à Oakland, sous
option, car il fut malade durant la
récente campagne et son travail n'a
pas été des plus impressionnants.

LIGUE DE LA CITÉ

 

G. P N. PrCtre Pts
La Salle ., .4 0 0 8 2 8
Rideau . . ., .3 2 6 10 13 86
Shamrock . ..2 1 1 5 4 3
Montagnard .2 2 1 13 8 5
N.-Edinburgh . 2 3 0 7 8 4
Artilleurs . .0 5 0 à3 14 O

Parties Samedi

La Salie vs Shamrock.
Montagnard vs Rideau.
emma " A 
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FETES.

. CIGARES

BOSTON
empaquetés
spécialement
I Pour,

_INAUGURE LEUR CAMPAGNE
Le Canadien National et le

Téléphone gagnent les
parties initiales.

BELLE ASSISTANCE
POUR L’OUVERTURE

 

Le Canadien National et le Bell

Téléphone ont gagné les premières

parties de la saison dans le circuit des

Chemins de Fer, Télégraphes et Té-
léphones, dont l'inauguration officiel-
le eut lieu métrcredi soir à la pati-

noire Minto, en présence d’un vaste
assemblage.

Le maire Ellis mit la rondelle au

jeu et, parm! les spectateurs, on re-
marqualt les chefs des diverses asso-

ciations faisant partie du circuit.

Ce fut une soirée agréable sous tous

rapports: en vérité, il semble que le
circuit soit destiné à jouer un rôle

important dans la vie sportive de la

Capitale.
C. N. R. GAGNE

Le Canadien Natignal, avec des

gars comme Pilon, Mercier, O. Mo-

ran, A. Moran, Girouard et Rockburn

sous ses couleurs, pour ne mention-

ner que les mieux connus, a donné

une splendide performance pour bat-

tre I'Ottawa Electric, par 3-1, dans
le conflit initial.
Les Electriciens prirent les devants,

grâce à O'Hara, au début de la pro-

cession, mats Orville Moran égalisa

les chances sur la passe de Murray,

guelques instants avant le repos. Mer-

cter et O. Moran compteérent les points

décisifs dans la deuxiéme session.

ALIGNEMENTS
CANADIEN NATIONAL: — Win-

ges, Pilon et Graham; O. Moran, A.

Moran et Mercier; Murray, Girouard,

Barnabé, Rockburn, Barclay,

OTTAWA ELECTRIC: — Hayes,

Ferguson et Lunny; O'Hara, Stitt et

Finnigan; Woods, Waiters, Ross,

Mellon, McGuire et Willis.

ARBITRES — Gordon Munro et
Eddie Murray.

SOMMAIRE
Première Période

1 — O. Electric, O'Hara . . . 4.00

2 — C.N.R.,, O. Moran (Murray) 12.00

Deuxidme Période
8 — C.N.R., Mercier (Moran) . 9.00

4 — C.N.R, O. Moran 5.20

Troisième Période
Pas de point.

LE BELL SONNE

Tabor et Fuzzy Brenot firent le

nécessaire dans la deuxième joute à
l'affiche et le Bell Téléphone prit la

mesure du Canadien Pacifique, au

pointage de 2-1, après une affaire

chaudement contestée.

Les deux troupes firent du bon

ouvrage et ça se comprend car elles

alignent des gars qui ont fait leur

marque dans la ligue de la Cité.

Tabor compta dans la deuxième

période et Brenot vers le milieu de

la troisième, puis Nichol enfila l'uni-

que point du Pacifique.

ALIGNEMENTS

BELL TELEPHONE: Venne,
Leduc et Brenot; Jodouin, Leclair et

Paquette; Connor, Skelly, Olson, Du-

val, Tabor, Schultz.

PACIFIQUE: — Langdon, Costel-
lo et Bradford; Nichol, McCallister

ot Terry; Casey, Dougherty, Switzer
ct Evans. i

ARBITRES: — Munro ~t Murray.
SOMMAIRE

Première Période

Pas de point.
Deuxième Période

1 — Téléphone, Tabor .

Troisième Période
2 — Téléphone, Brenot .

3 — Pacifique, Nichol .
Ana Stnsare

LES QUILLEURS

1]

. 9.40

. 3.30
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| Reginald “Red” HORNER, brillant

joueur juvénile qui vient de s’en-
rôler sous la bannière du Maple
Leaf. C'est un joueur de défense.
a 
 

EE
QUESTIONNAIRE J
—_—

 A

=
M. le rédacteur—Veuillez donc ré-

pondre aux quelques questions que

je me permets de vous poser—Char-
les H., Ottawa. ‘
1.—Cy Young, ancien lanceur de

Boston, vit-il encore?
Rép.—Oui. Il habite sur une ferme

près de Péoli, Ohio.

 

* « *

2—Quel est, à votre point de vue,
le meilleur gardien de but> de la N.
H. L.?

Rép.—J'ai toujours donné et je

donne encore la palme à Conneil,
d'Ottawa. Chuck Gardiner, de Chi-

cago, et Dolson, de Détroit, sont des
concurrents tres serieux, cette an-
née.

+ # €e

3—Qui prit part à la première

joute de boxe officielle en Amérique?
Quand eut-elle lieu?
Rép.—Les experts s'accordent à

dire que le premier combat officiel
dans une arène américaine eut lieu
en 1816 entre Jacob Hyer et Thomas
Beasley.  Lu * *

4—Y a-t-il déjà eu un pugiliste du

nom de Robidoux? |
Rép—Oui. Il s'agit probablement

de Sam Robidoux, un poids léger qui |
faisait parler de lui aux Etats-Unis |
vers les 1916. !

“ a € :

5—Hec Kilrea, du club Ottawa,
est-il un “has-been”?
Rép.—Je ne le pense pas. Kilrea

n'est pas bien depuis l'automne et il

n'a pas encore réussi à revenir à son
ancienne forme.

& = ~~

6.—Quel est le meilleur centre de
la N. H L.? |
Rép—Choisissez entre  Morenz, |

Frank Boucher et Nelson Stewart. ;
Je préfére Boucher.

L’ALPINISME EN
MOTOCYCLETTE
————————

UN SPORT TRES DIVERTISSANT
CREE POUR LES MILLIONNAI-
RES DES ETATS-UNIS.

ce

C'est dans les monts
que les millionnaires cn
land. New-York, pratiquent les
sports d'hiver lorsqu'ils en ont le

temps. Les Alleghanys sont situés au
\sud-ouest de la ville de New-York. |
| Naturellement, de somptueux pa- ;
‘lais ont été construits à leur inten-
ltion. Sur d'immenses champs de nei-
|ge. ils peuvent déja se livrer aux,

 

Alleghanys
Long Is-   

  

DE SAINTE-ANNE plaisirs du traineau, du ski et du to-
boggan. D'immenses patinoires ont

Voici les résultats des parties de (Été aménagées. Et nous ne parlons
quilles jouées dans la ligue de la |PA5 des autres divertissements.

Salle Ste-Anne:— Mais on se lasse vite de tout, sur-
RACICOT No 1 tout lorsqu'on est millionnaire?

Bigras . . 126 10y sv 425| C'est pourquoi, c'est à qui invente-
Gauvreau 96 96 116 305 T8 Je nouvelles distractions, des

3 257 Sports inédits.
APP Cr 7 ad 3 wr Un industriel de Lynchburg, no-!
Rivet . . . 141 135 101 977 |temment, vient d'imaginer des mo-'

“ LL !tocyclettes de montagne. Mals oui!

cam . Des motos dont la jante arrière com-
Total . . + Cote 567 433 1665 porte, au lieu de pneumatique, une
Coté. Aur 90 — . gp |serie d'ailettes d'acier, qui leur per-
Coté, Ed. tt" 129 89 101 319 | Mettent de se déplacer rapidement
Brunet, F st" 143 84 106 333 SU la neige ou sur la glace.
Hamelin tt 116 105 116 7! Cette innovation a rencontré un
Côté, P 1 1 1 133 95 143 97) Brand succès. Immédiatement, des

& Bug. . . . — 81 11s 199 Distes ont été aménagées au flanc
Côté, Bug. . . . “ide plusieurs montagnes, pistes étroi-

re. «tes. qui, par endroits, serpentent le.
Totaux . . . . 611 434 584 164911500 de profonds précipices, et qui.
cote BeCICOTNo > “un peu partout. sont recouvertes de

! ; . : . neige et de glace.
R. sauriol . . . 107 — 14 oy Sur les pistes, les motos a allettes
H. Lauzon . . . 126 89 — 715‘ circulent. du moins quelques-unes.
Ed. Jetté . . . 110 86 — 196: Jusqu'ici. l'on n'a pes eu d'acci-
A. Racine . . . 11: 89 93 -94!dents à déplorer. Mais cela viendra.
Groteau, J + >. 115 io 1 294 | Les Américains aiment les émo-
uttler . . . +. « — | ;

Laliberté . . . . — — 89 89 | HOP" :
| i

Totaux . . . . 570 453 506 1520DRURY EN EST A ,
TEMPLIERS g

Fortier . . . 92 93 78 263° _SA 2% SAISON,
Gaul. . . 27 129 113 33) PITTSBURGH, 27 déc: — Herb'
Brisson . . . . 107 98 121 326 Drury, un des piliers de Pittsburgh ;
Déry . . « - » 109 113 118 340 dans la ligue Nationale, en est pré.

| Croulx : 128- 97 121 348 sentement A 20e saison dans le ho-!
—— -——- ,quet organisé. {

Totaux 533 530 551 1614 Son travail, cette année. est très :
Templiers gagnent 2 séries. | satisfaisant. |

DANS
UBLICS AL’OE

LOWREY PUNI
DUNEANENDE

LE PROPRIETAIRE DES ARROWS
VEUT DONNER DU BON HO-
QUET A SON PUBLIC.

orelfen me

PHILADELPHIE, 27 déc.:—Irwin
Wener, propriétaire des Philadelphie
Arrows, dans la ligue de hoquet

Américaine, a puni “Prock” Lowrey
d’une amende de $200 et Clucker
Whyte d’une amende de $100 parce
qu'ils ont violé la discipline du club
en se présentant sur la glace dans
un’ état absolument disgracieux. Ce
sont deux bons joueurs.
“La prochaine fois que mes joueurs

ne se conduiront pas bien. a dit We-
ner, je les châtierai d’une amend » de
$500. Le public de Philadelphie mé-

rite pleine et entière protection et je
la lui donnerai.
lt

CHICAGO AURA
UNBEAUPALAIS

LE MAJOR McLAUGHLIN HATE
LA PREPARATION DES PLANS
ET DEVIS.

———p>_—

CHICAGO, 27 déc.:—Le major Mc-
Laughlin, président des Chicago
Black Hawks, annonce qu'il fera
construire incessamment un palais

de glace au prix de $750,000. avec’
sièges pour 12,000 spectateurs et une

surface de glace assez vaste pour y

organiser des courses de cinq milles.
Déjà les architectes sont à prépa-

rer les plans et devis du nouvel édi-
fice qui sera prêt avant l'ouverture
de la prochaine saison.
Ce palais sera construit dans la

partie nord de la ville.
—et mee

LAM. A. A. A. DEBUTE
A PEMBROKE
mm

PEMBROKE, 27 déc.: — l'équipe
de hoguet de lu M. A. A. A, uyant

dans ses rangs Lorne Wilson et Beri
Anderson, deux anciens joueurs de

Pembroke, a inuuguré là saison mer-

credt soir en triomphant de la trou-

pe locale, au pointage de 2-0,

Wilson fit le premier point vers lu

mieu de la deuxième période et

Anderson compta l'autre au début de
la troisième séance.
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aujourd’hui

occasions. Ils sont

produits de GURD.

 

  

 

    

  À IAurore de
IAnnée Nouvelle
‘Miss Ginger'’ vient
vous offrir les meilleurs
vœux de la Compagnie
GURD.

Vous saurez apprécier la riche saveur,
le bouquet des ‘‘ginger ales’’ de GURD,

reconnus comme les
breuvages par excellence pour toutesles

fraîchissants et tout à fait conformes
au prototype de qualité qui, depuis
plus d’un demi-siècle, caractérise les

Commandez à la caisse chez votre épicier

CHARLES GURD & CO., LIMITED
MONTREAL

LE GINGER“ALE

- GURD

 

         

LES GRIMPEURS
SONTEN ROUTE

LA BANDE DU MONTAGNARD
REMPORTE UNE AUTRE VIC-

 TOIRE DECISIVE DANS LA CITE.
La bande loyale et sautillante d'Em-

mett Morris a continué son travail
sérieux dans la ligue de la Cité en
glissant une défaite décisive de 5-2
‘AUX pauvres Artilleurs de Bunt Me-
Guire, au palais de glace. mercredi

“soir.

© Les Soldats, toujours ambitieux.
demarrèrent à vive allure, mais leurs
efforts heureux furent de courte du-
irée car à peine avalent-ils compté le
premier point en une minute et de-
mie que le Montagnard les refoulait
et leur permettait juste de souffler.

Schultz avait compté pour les Sol-
{dats et Draper égalisa les chances an
; moins de cinq minutes.

{ Moore, Henry et Manners compté-
(rent dans la deuxième session puis
Draper ajouta un autre point au dé-
but de Ia troisième session.
Avant le grelot final. Walker donna

lun deuxième point aux Militaires.
; Alignements

'  Montagnard — Peterkin, Moore ol

; Henry: Manners, Draper et Murray:
Radley. Kilrea. White et Murphy.

Artilleurs — Johnson, Lynch et
!Rooney: Schaltz. Walker et Rock-
burn: Mulvihill, Fleming, Cook et
Deevey.

Arbitres — Bill Smith et Geo. Fos-
‘ter.

SOMMAIRE
Première Période

:1—Artilleurs. Scnultz . . 1.30

; 2— Montagnard. Draper . 4.30
; Deuxième Période
;s—Montagnard. Moore . . . . , 1.00

4 —-Montagnard, Henry .. . .. 2.00
5—Mentagnard, Manners

‘Kilrea! 8.00
Troisième Période

&--Montugnard, Draper (Kilrea: 1,05

; 1—Artilleurs. Walker (Schultz) 7.20
 

UN BEAU GROUPE
CHEZLES JEUNES

lu Ligue dex terrains de jeux com-

mencera probablement ses opérations
Le 1 Janvier, si la température de-
; vient favorable & ln glace en plein
pair

On comple aligner 65 équipes dans

les divers groupes qui joueront les

parties aux endroits suivants: Carré

i
|

“Bingham, sous la surveillance d'Al-
bert Bélanger; carcé Cartier, sous

{Jos. Tremblay; parc Fisher, sous P.

MeNumara; pare Lansdowne, saus

Eddie ffrtel: New-Edinburgh, sous
Art. Stalker,
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HEUREUSEANNÉE
La rédaction de la Page des Cultivateurs
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a le plaisir de présenter
à ses lecteurs

: ‘ses voeux de bonne et heureuse année
Aux Maîtres de la Ferme, elle souhaite l'esprit d'ini-

: tiative et d’économie ;
Aux Reines du Foyer Agricole, I don de garder

leurs fils et leurs filles à la terre:
Aux Jeunes, le goût de

"et le respect de l'autorité ;
l’étude des choves agricoles

A Tous, lu fierté du métier, le courage dans l’épreu-
ve, l’esprit familial, l’amour des traditions,

 -du corps et la joie de l’âme.

MEE

Production économique de
la graine de navets

aec

(Notes des fermes expérimeniales)
Les fermes expérimentales fédéra-

les ont recueilli en ces six dernieres
années des renseignements sur la pro-
duction économique de la graine de
navets, comme récolte commerciale.
Ces renseignements font ressortir jus-
qu'ici les faits suivants: 1— on peu
obtenir de la graine de navets d'ex-
céllente qualité dans les Provinces
Maritimes;
2—Cette récolte bien traitée laisse

des bénéfices considérables:
3La culture et la moisson ne pré-

sentent pas de difficultés spéciales:
4.—Elle n'exige qu'un matériel très

bon marché;
5.—Rien ne s'oppose à ce que la de-

mande de graine de navets au pays
même ne puisse être satisfaite par les
cyitivateurs des provinces de l'Izst:
6—Les données expérimentales re-

cueillies ont fait voir que la graine
de navets produite au pays donne des
rendements plus élevés que la graine
importée de qualité ordinaire;
7—Les statistiques nous appren-

nent que la plus grande partie de la
grairie de semence que nous employ-
ons est importée.

Voici les chiffres recueillis en ces
six dernières années & la ferme expé-
rimentale de Nappan sur le rende-
ment et les frais ou
vient”:— en 1921, rendement moyen,
1,256 livres par acre au coût de $271.-
07, ou 215 cents la livre; en 1924,
536 livres par acre au coût de $216.-
59, soit 20 cents la livre; en 1926,
800 livres par acre, au cout de $301 .-
64, ou 40 cents par livre; en 1927,
1,302 livres par acre, au colt de $171-
6%, soit 12 cents par livre; en 1928.
1,300 livres par acre au coût de $221.-
04, ou 16 cents et quart la Hvre. La
moyenne pour les six années est de
1,016 livres par acfe, produites zu
coût de $199.33 au 18.6 cents par li-
vre. Dans le calcul de ce prix de re-
vient nous avons compté la main-

d'oeuvre, et l'énergie chevaline au
taux courant et nous avons tenu
compte également du loyer de la ter-
re et de l'emploi des macnines ain-
sl que du coût des engrais chimiques.

Ce rendement moyen de 1,016 li-
vres par acre représente, à la va-
leur moyenne en gros de la graine
de navets qui est de 40 cents, un re-
venu brut de $406.40 par acre; dé-
duction faite des frais moyens par
âcre qui se montent à $199.33, il res-
te un bénéfice net sur le coût de la
main-d'oeuvre et de la mise de fonds
de $207.07 par âcre. C'est là évidem-
ment une propositian qui mérite d’é-
tre prise en sérieuse considération
car ces chiffres représentent des re-
cettes fort avantageuses. Il y a en ré-
alité peu de récoltes commerciales
qui donnent un aussi gros bénéfice
sur le prix de la main-d'oeuvre et sur
la mise de fonds,

Pour que cette entreprise ait une
pleine mesure de succès, il faudrait
que l’on produise une quantité suffi-
sante de semence pour répofiäre à la
demande dans l'Est du Canada et en-
core mieux dans le Canada entier.
Nous avons dit plus haut que la

récolte n’est pas difficile à cultiver.
On choisit des planchons (petites ra-
cines porte-graines) dans la récolte
de navets, on les met dans une fosse ‘
bien faite, recouverte de paille et de
terre, où ils se conservent en excel-
lent état jusqu'au premier avril et
même jusqu'aux premiers jours de
mal, si c'est nécessaire. On choisit
pour ia production de la graine des
vlanchons de type et de couleur uni-
tormes que l'on écime a un pouce
environ au-dessus du collet.
tation devrait se faire dés que la sai-
son le permet, pendant la dernière
semaine d'avril si le sol est prét. La
graine & ainsi le temps de mûrir au
commencement d'aût et peut être ré-
coltée avant les grands veris ou les
pluies d'automne, qui pourraient cau-
ser de lourdes pertes. On fera bien
de mettre en réserve un nombre suf-
fisant de planchons supplémentaires
pour remplir les vides qui peuvent se
produire dans le champ car une den-
sité de 100 pour cent augmente d'au-
tant les bénéfices sur la récolte.
Nous croyons que la production de

graine de navets. bien conduite. est
appelée à un brillant avenir dans
l'Est du Canada.

W.-W. Baird. regisseur,
Ferme expérimentale fédérale,

Nappan, N.-E.

Engrais chimiques
pourpommes de terre

L'emploi d'un mélange de 100 li-
vres de nitrate de soude. de 200 li-
vres de superphosphate et de 75 }-!
vres de muriate de potasse par acre.
outre l'application régulière de 18
tonnes de fumier de ferme pour la
production des pommes de terre. a
permis d'obtenir des augmentations
avantageuses de rendement (80 bols- à fait noire.
seaux par acre) sur sol sablo-argi-
leux & la ferme expérimentale d'Ot-
tawa. Cette quantité d'engrais et les
frais d'application ont coûté environ
$10 par acre Variété Irish Cobber
sur sol seblo-argileux léger après la-
Lou 7» Liar

“prix de re-i

La plan-;

la vigueur

Louis HEBERT.

L’ergot, cause etremèdes
(Notes dcs fermes expérimentales)
l’ergot est une grave maladie du

seigle, du blé, de l’orge et de beau-
coup d'espèces de graminées sauva-
ges (t cultivées, Les fourrages de
Brain ergolé mangés par les animaux
ot les volailles domestiques entrai-
nent souvent la maladie et même la
mort. Le rendement du grain est
allssi largement réduit par ce fléau.
La maladie est causée par un

champignon parasite, dont les spuros
cenvuhissent les parties florales de ia
plante lorsque celle-ci s'ouvre à l'é-
pogne de lu floraison et il en résul-
te Ir développement d'organes noirs

appelés “ergots” au heu du grain du

blé. Ces urganes nuirs mârissent sur
les plantes en même temps que ces

dernières. Quelques-uns tombent par
terre, d'autres s’introduisent dans le

Brain baitu el c'est de cette façon
que 12 charnpignon revient au sol.
Au printemps chacun des ergots à

la surface du sol ou près de la surface

étnet plusieurs tiges qui portent à

leur tour de nombreuses spores pe-
tites ot légères. Ces spores sont ex-
pulsées de la cavité qui les renferme
et portées par lex vents et les insectes

sur les parties florales des plantes

sensibles. lorsque Jes conditions d'hu-
rafdlitS cont favorables, elles émettent
LOT 5 filamnents qui s'introdui-

sent dans l'endroit où le grain nou-
“eat re sortit développé et le rem-

plissent; à cette phase le champignon

exsude nine grosse quantité de miélat
sucré et collant et avec ce miélat des
milllers de spores qui propagent le

champignon. Les insectes attirés par

ce miélat portent les sposes sur leurs

corps aux parties florales des autres
plontes, Les pluies et lrs vents aident
également à les propager. Des plnles
chaudes sulvles de périodes ensoleil-
lées produisent des conditions favo-
rables pour la propagation de la ma-

ladie. An bout de quelques jours, la

phuse du miélat prend fin et les er-
æuts noirs, durs, bien connus se for-

ment.

MOYENS DE PREVENTION
Pour prévenir la maladie, t

séparer les ergots de la semence et
de Ia terre, On peut Jes séparer com-
plètement en plongeant le grain dans

une solution de sel commun que l’on

obtient en faisant dissoudre quaran-

te livres de sel dans yingt-cing gal-
fens d'eurt Lorsqu'on agite le grain,

[les ergots montent à la surface où
on les cnlève pour les détruire. On

enlève le grain immédiatement et on
le fait sécher promptement, de crain-

te d’abimer la faculté germinattve.
Le traitement combiné de sel-formal-
déhyde, n'est pas à recommander.

1! faut éviter autant que possible
de semer une succession de récoltes

qui sont sujettes à l’ergot. I est sur-
* * “s unportant d'éviter de semer

du seigle et du blé durum après des
récoltes do ves grains infestées d'er-
guts car ce sont ces récoltes qui souf-

frent le plus de l'ergot. Les hlés or-

dinaires sont rarement infectés, il en

est de même de l'orge et de l'avoine.
le brome, le ray-grass de FOuest

(Lolium) et les autres blés et ray-
grass qui poussent généralement le

long des bords du champ sont aussi
g@néralement attaqués par le cham-
pignon de l'ergot.

les semuailles en lignes sont blen
préférables aux semailles à la volée

car les ergots sont enfouls plus pro-

fondéiment ct la période de floraison
est raccourcie: les risques d'infection

sont ainsi diminnés d'autant. Il faut

se garder de server ensemble du sei-

gle hâtif et tardif; on ne devrait pas

non plus semar à côté l'une de l'au-

tre des variétés hiitives et tardives.
On recommande de labourer profon-

dément uprès une récolte très tnfes-

itée, afin d'enfontr les ergots qui sont

tombés sur la terre. Si on les enfonit
profondément, ils ne peuvent pas

Errmer ct produire des spores. I! faut

avoir soin de labourer assez profon-

dément pour que les façons cultura-

les suivantes ne raminent pas les

ergots à Ia surface. Si la récolte est

coupée de bonne heure, 1! tombera
moins d'ergots par terre, Une précau-

tion très utile également est de fau-

cher on de détruire les autres grami-
rées sensibles qui poussent près de

là. Ce fauchage devrait être fait dis
qu'elles sont en fleurs. Ces graminées

gauvage- «ont la source principale
d'infection.

On n'a pas encore trouvé de variété

de seigle où do blé qui soit résistan-
te à l'ergot.

i S. B. SANFORD.

‘Jaboratoire fédérale de pathologie
végétale,

Edmonton, Alta
etSo

ENGELURE DE LA POULE
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|
grand frold. Les symptdmes s'en ma-
jnifestent lorsque la créte et les bar-
billons palissent ou prennent une

| leinte rouge, noiratre, et parfois tout
Pour la prévenir lorsque

le frond s'annonce, sppliquer de l'on-
guent ou de la vaseline sur la crête
et les barbillons.
Comme traitement laver les para

[ties congelées à l’eau froide et appli-
ci “UN Dot enguent

Emploi des engrais | LES BONSANIMAUX

co|

 

chimiques et du fumier FAUX RAISONNEMENT DE CE-,
—-- !

{Notes des fermes expérimentales)
La station expérimentale de Scott

|

faut

Llle est causée par l'exposition au!

a fait tous les ans, depuis quelques
années, des recherches sur l'action

| exercée par les engrais chimiques sur
i le rendement des récoltes. Ces re-

|
LUI QUI NE VEUT PAS DEPEN-|
SER POUR UN TAUREAU]
“RACE”. '
Letaureau de luxe, c'est le

taureau commun.

re eo.

—-—

BUCKINGHAM
i

27, decembre. 1928. |
MESSE DE MINUIT
La messe de Minuit fut celébdee a- ;

vec grande pompe en l'église parois- |
! siale. Une grande foule ascistait à la
cérémonie. A minuit précis M. Ar-i
thur Carrière, maitre-chantre, rendit
le tradionnel Noël” d'Adam. La mes- :

se avec diacre at sous-riacre fut !
chantée par M. le curé Chartrand. I!‘
y eut un grand nombre de cOmmu- ;

! pions. Pour la circonstance la chora-!
Biendes cultivateurs, en achetant| le paroissiale exécuta avec succès à notre hôpital les saints jours des

un taureau pour leur troupeau lai-! une messe en parties. Mlle Annette 40 heures.
; cherches portaient spécialement sur :tier, hésitent à y mettre le prix qui| Paquette touchait l'orgue. et Mlle
| trois points principaux:
engrais chimiques commerciaux, des dinaire est celle-ci:

| engrais verts et du fumier de ferme.’ qu'un petit troupeau”,
! Les résultats obtenus jusqu’à date
indique qu'il n’y à pas d'avantage a |sont croisées.”
apphquer le superphosphate & la ré-
colte de blé: de méme l'azote, l'acide
phosphorique et la potasse, appliqués
seuls et en combinaisons différentes,
à la récolte dc maïs ‘blé d'Inde)
n'ont pas rapporté de bénéfice,

fouissement à la charrue d'une forte
pousse de mauvaises herbes vertes
enrichit la terre. Il en est même
qui ont cultivé des récoltes légères a-
in de pouvoir les enfouir à la charrue
pour cela. Et cependant dix années
de recherches expérimentales démon-
trent que l'on obtient une plus grosse
récoltesde blé et d'avoine après une
simple jachère d’été, dans laquelle
aucun engrais vert n'a été enfoui.
qu'après une récolte de pois et vesces,
sur jachère d'été, enfouis à la char-
rue et que le coût de la semence de
ces plantes suplémentaires et du la-
bour a été en pure perte.
En ce qui concerne le fumier de ferme

appliquée pour l'avantage des récoltes
de blé, d'avoine et d'orge, nous avons
employé différents modes d’applica-
ion. i
en automne ou en hiver, sur jachère
d’été qui devrait être ensemencée au
printemps, ne s'est pas montrée a-
vantageuse. La pousse volontaire du
rain et des graines de mauvaises
erbes contenues dans le fumier est

une difficulté, mais on prévient cet-
te difficulté en faisant pourrir le fu-
mier avant de l'appliquer.
L'engrais le meilleur et le moins

cher pour le cultivateur des Prairies
est le fumier pourri. Il est nécessaire
que le fumier soit pourri si l'on veut
avoir de la semence propre ou si l'on
cultive de la semence enregistrée, Si
l'on n’a pas de fumier pourri, alors il
faut Appliquer du fumier frais avant
le labour à la terre qui doit être mi-
se-en jachère d'été, ce qui permet de
maitriser toutes les mauvaises her-
bes et le grain spontané. L'application
de fumier losqu'il est à craindre quele sol ne se soulève au vent.

V. Matthews,
ur| , Régisseur,

Station expérimentale de Scott.
———mmemre
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Le soin des volailles en hiver
e
e
e

tee e

sPour que les poules pondent bienen hiver il faut qu’elles soient biennourries et bien soignées. Le loge-ment doit étre confortable. fournis-sant assez de place; il doit y avoirquatre pieds cartés d'espace de plan-

leToeaujedits Jes fentes surr les cdoivsné s du poulailler

cher les courants d’air. sinon les vo-
lailles contractent des rhumes quiretardent la production quand ils nemettent pas leur vie en danger. Un
peu de permanganate de tasseemployé dans Peau qui sert a boire(juste assezon donner une couleur
foncée) empeche la propagation desrhumes de catarrhe mais dans lescas plus sérieux il faut isoler les oi-
seaux en traitant les yeux, les nari-
nes et la.gorge avec une solution d'a-
cide borique.

Ti faut brosser de temps à autre
les écrans de coton qui recouvrent
le devant du poulailler et les ouvrir

ventilation. On préviendra ainsi l'ac-
cumulation d'humidité toujours plus
que le froid nuisible à la santé des
ciseaux. Il faut beaucoup de litière
propre pour que les poules puissent
gratter. Enfin on prendra les moyens
de détruire les poux dont elles ont
toujours un certain nombre. On
peut le faire en satpoudrant les oi-
seaux avec de la poudre insecticide ou
en enduisant la peau autour de l'a-
nus avec gros comme un pois d'on-
guent bleu. Avoir soin de ne pas en-
duire les ailes de cet onguent.

jettera un mélange de grain
dans la litière, matin et soir. à rai-
son d'environ une pinte par jour
par dix poules. Un mélange composé
de parties égales de maïs craqué, de
blé et d'avoine, a donné de super-
bes résultats à cette station. On
peut se servir de sarazin ou d'orge
pour remplacer le blé d'Inde, mais
en Ce cas on aura soin de prendre la
meilleure avoine que l'on peut trou-
ver afin d'abaisser la quantité de
fibres.
On tiendra également en tout

temps tune pâtée sèche dans des tré-
mies. Une bonne
se compose de 1
blé, 100 livres de recoupes (gru). 100
livres de farins de blé d’Inde, 75 li-
vres d'avoine moulue, 15 livres de
graine de lin, 3 livres de charbon de
bois et 100 livres de déchets de boeuf.

L'application de fumier frais!

être bouchées afin d'empé-:

lors qu'il fait beau pour faciliter la |

tée est celle qui!
livres de son de]

Une opinion généralement répandue . composé de douze à quinze vaches.
parmi les cultivateurs est que l’en-; On peut garder un taureau pendant

! plusieurs années, jusqu'à ce que ses

i
{
i
t sible sur leurs mères croisées ou au-

 

emploi des* les paierait à la longue. L'excuse or-
Mais je n'ai’
ou bien en-,

core: “La plupart de mes vaches|

Ils ne veulent point dépenser d'ar-
gent pour autre chose qu'un taureau
ordinaire.

C'est là avoir la vue extrémement!
courte.
Un troupeau est ordinairement

filles soient capables d’élever des
veaux. Cela signifie qu'il engendre-
ra trois générations de descendants,
soit trente-cinq à quarante-cing
veaux. Au moins une vingtaine d'en-
tre eux seront des génisses. Et, main-
tenant, si ce taureau n'est qu’un
simple sujet reproducteur ordinaire
qu'on peut se procurer n'importe où
au prix de $50.00 à $100.00, il est
probable que ses descendants ne re-
cevront pas d'amélioration bien sen-

tres.
En vérité, ils ont, au contraire,

toutes les chances de dégénérer.
Il y à un grand nombre de vaches

croisées qui sont meilleures laitières
que beaucoup de vaches enregistrées.|
Ceci ne baisse pas la valeur des trou-
eaux enregistrés, c'est plutôt une
nne note en faveur des vaches’

troisées ayani reçu une si excellente
améliorations qu’elles assurent au-
jourd'hui de beaux revenus. Les fil-
les d'un taureau de médiocre qua-
lité ne peuvent être qu'à égalité de
leurs mères, et même inférieures à
elles, a cause de la médiocrité du
mâle.

 
Première considération |

D'un autre côté, supposons qu'au
moment de se procurer un tatfeau,
l'acheteur s'est préoccupé de con-
naître se généalogie, ses ualités
transmises par ses père et m re. Le
nouveau propriétaire pourra être à
peu prés certain que son taureau
transmettra à ses descendants les
qualités qu’il a héritées de ses an-
cêtres, et dont la preuve indiseutable  se trouve écrite en toute clarté dans: i
le livre.
On peut croire en même temps}

qu'il transmettra aussi la beauté de:
ses formes. Un taureau semblable
coûtera beaucoup plus cher, c’est |
vrai, mais il vaudra certainement

de sang “racé”. II est raisonnable de
s'attendre à ce que les filles de ce:
taureau donne, chaque année, un |
rendement de quarante livres de gras| a
a beurre de plus que leurs MÈTES. Alf
prix courant du beurre, cela signifie
une augmentation de $16.00 par va- |
che de revenu annuel. Les vingt €- |
nisses rapporteront $320.00 de plus
par année de lait. C’est là le résultat
des qualités supérieures dont elles
ont héritées. Leur production durera
au moins cinq ou six ans. En fin de
compte, le taureau payé le plus gros
prix est encore le meilleur marché. |

Deuxième considération | a
Trop souvent, les veaux males sor-|

tis des petits troupeaux dont nous
avons parlé en premier sont une:
peste sur le marché. Il peut être dif-
ficile pour le cultivateur d'être un’
bon vendeur. Ces veaux ne peuvent
+pas beaucoup se recommander eux-
mêmes quand ils descendent d’un tau- ff
reau peu recommandable. S'ils des-
cendent, au contraire, d'un taureau
de race. ils trouveront

ment satisfaisants. =
Troisième considération |

Il y a une troisième considération.;
Le taureau commun, dit “scrub”, qui!
n'est pas dans aucune classe, qui
est indéfinissable, donnera des des-
cendants semblables à lui, aussi bien
sous le rapport des formes que sous,

celui de la produotion. Le cultivateur ;

qui possède un pareil troupeau ne
pourra y mettre aucun orgueil, au-f

cune fierté. Et s'il n’a pas aucune
estime pour ses vaches, il en viendra

bientôt à leur manquer de soins, à:
les négliger, et à les rendre ineffi- }
caces et improductives, à en faire
une source douteuse de revenus. Il;
entrera bientôt dans le régiment de |
ceux qui prétendent que l'industrie‘
laitière n'est pas payante. Le premier
taureau qui semblait ne pas coûter §
bien cher deviendra à la longue le
plus dispendieux des deux, a cause
de cette conséquence inattendue.

Il semble que le taureau à bon
marché est ni plus ni moins qu'un
luxe extravagant qu'aucun culti-
vateur n'a le moyen de se payer.
C'est ce qui ressort de multiples ex-
périences faites dans plusieurs pays
 

traités à la vapeur et donnés dans
la pâtée, ou encore. les feuilles peu-
vent être données sèches dans le ra-

immédiate- B
ment acheteur à des prix générale- À

Si l'on a du lait écrémé, du lait deitelier. Une dose de sel d'Epsom à
beurre ou de la viande. on peut se raison d'une livre par cent poules,
passer de déchets de boeuf. On pour-; donnée à intervalles de deux ou
ra humecter un partie de cette pâ-| trois semaines, aide à tenir les oi-
tée avec du lait écrémé ou de l'eau Seaux en bonne santé et prévient des
et la donner aux oiseaux à midi.
Donnez-leur la quantité qu'ils peu-
vent consommer en quelques minu-
tes sans en laisser.

obtenu à cette station de meilleurs
résultats en nous servant de pâtées
mélangées sur la ferme.
Donnez en tout temps du gravier,

verdure, comme des choux, des ra-
cines, des betteraves, des navets, du
trèfle. de l'avoine germée et de la +

|
des coquilles d'huitres et de l'eau, qu
fraîche. Donnez tous ies jours de la Les

 

Vous m'apportiez la fleur de toute une jeunesse:
Vous m'almiez comme on aime, à vingt ans. eans détoui A
J'étais le frère grand à qui l’on fait la cour, A
Et qu'on voudrait l'écho d'une naissante ivresar i

désordres intestinaux.
Le bénéfice laissé pour les poules

dépend surtout de la ponte d'hiver.
L'élevage joue un grand rôle dans

On peut donner, si on le désire, la ponte d'hiver et pour obtenir de
des pâtées et des mélanges achetés, bons résultats ia nourriture et les
dans le commerce mais nous avons! bons soins sont essentiels.

S.-L. Pearson, aviculteur,
rer |i

Le romaneaque se trouve allleurs

‘à la page de fiction du journal.

colonnes d'annonces vous

transportent aux quatre coins de

l'univers et jusqu'aux confins du

monde. Lisez les annonces.
luzerne. Ces derniers peuvent être |

EE

J'ai passé près de vous sans cuelllir la tenduvesse
De vos grands yeux aimants, ouverts à mon amour,
Sans voir que votre coeur m'offrait un gai séjour.
Où mon âme eût puisé 'extase avec largesse.

J'ai savouré vos veuf ct Ne leur ai rien pris:
Que pouvais-je emporter de la fillette aimante?
Où je cherchais la femme elle voulait l'amante

Le bonheur d'être aimé, vous me l'aurtez appris.
S1 j'avais su répondre À vutre ardeur première,

Et verser votre rêve à ma soif coutumière. |

YVAN DE QUELBEC.

Lucia Paquette l'accompagnait au |
violon. Durant la messe de J’Aurore,
la chorale du collège chanta divers|
cantiques de Noël.

s % =

CARNER SOCIAL
M. et Mme Wilfrid Renaud rece-

vaient à un souper suivi d’une soirée
le jour de Noël. Il y eut chants, mu-
sique et amusements divers. A minuit
un goûter fut servi. Prenaient part
au souper: M. et Mme Wilfrid Re-
naud, Mme Joseph Lapointe, de Mas-
son, Milles Irène Mageot, Annette
Lorrain, Rolande Daoust, Jeanne Re-
naud, Laurette Renaud, Aldéa Ha-
milton, Berthe Renaud, Benoite Far-
rell, Georgette Renaud, Jeanne La-
pointe, Germaine Lapointe; MM. Al-
bert Chartrand, Romuald Renaud,
Hector Drouin, Gaston Renaud, Flo-
rian Lapointe, Charles Renaud et Re-
mi Renaud. Assistaient en plus à la
soirée: Milles Alice Laframboise, Mar-

; ee _

 

 

Cette
forêt, bleu, vieux rose. A votre
choixa..... .

|
son argent & la longue par l'apport |

 

attrayante cage.

  

 

  

guerite Ladoureur, Théréee Lafram-
boise; MM. Roger Daoust, Aldège| de Ville-Marie (Déc.)
Fauvelle, Philippe Ladouceur. | 8e année, Germaine Legault:

Mille Germaine Tourangeau de; année. Suzanne Desrochers;
Mon

7ème

tréal. visitait ses perents M. et année, Liliane Lachapelle: 5èmeMme Adelmar Tourangeau à l'occa-| année, Yvonne Gauthier: 4ème
sion de Noël. ,,, | année. Laurette Ladouceur: 3ème
Mlle Marie-Louise Bourassa. insti- ‘ année Julienne Lefebvre et Imel-|

tutdice, de Cobalt, passe ses vacances ja Morisset: $ème année, Laurien-
des fêtes à Buckingham. | ne Desjardins; 1ère année FE. Hé-
Mlle Louise Cosgrove. institutrice à roux

Cambell's Bay, est l'hôte de ses pa- :
Y Cours préparatofre:

rents. M. et Mme Dan Cosgrove. | Rotande Boultanne
Mlle Benoite Farrell, nsionnaire

au Couvent des Soeurs de la Bages- | Classe Anglaise:
se d'Eastview, est chez sa mère Mme 4th Grade, L. Dallaire;
Joseph Farrell, pour les vacances. | King; ise. Mary Bilodeau.
etl i Ecole paroissiale :—

VILLE-MARIE QUE. ! Résultat des examens trimestriels
re? | 4e année, Georgette Sirard, Yvou-

21 déc. 3328 “ne Caya, Ferdinand Sirard, Berthe
= 12 = dée avalan  Ducharme.

Les 13. 14. 15 déc. avalent lieu 3ème année: Jacques Bellehumeur,
Paul Desrosiers, Raoul Lamarche,
Roger Juindon.

La chapelle, dans sa toilette nou- .: ; _: - ;
velle. resplendissait de blancheur 2ème année: Amédé Sirard, Eucli-

, , ,de Major.
otajoutaltal'éclat de l'autel bril- lére année. Marie-Blanche Lemire.

Les Soeur Grises de la Croix de Roch Courtemanche.

snd,

| hopital de Ville-Marie remercient ; Cours préparatoire :—
sincèrement toutes les personnes| 1ère division: André Guindon, Eu-
généreuses qui ont contribué à: Æène Legault. . ; .
l'amélioration de leur chapelle | 3éme division, Alphée Major, Cé-
Avec l'expression de leurs remer- | lestin Labrecque,
ciements, elles joignent leurs! Nos jeunes junioristes et univer-
voeux de santé et de bonheur avec, sitaires sont arrivés d'Ottawa, sa-

l'assurance de leurs prières, ' medi, pour passer les Fêtes de

Baptêmes:— Noël et du jour de l'an dans leurs
M. et Mme Eugène Ménard sont familles.

heureux d'annoncer à leurs parents Mlle Aline Lafortune, qui étudie
et amis la naissance d'une fille jau Couvent du S. Coeur, rue Ri-
née le 15. et baptisée le 16, sous deau, Ottawa, est venue passer sa
les noms de Marie-Antoinette-Ar- vacanee avec les soeurs à Ville-Ma-
melle. Parrain, M.… Alphonse Duha- rie.
mel, d'Ottawa; marraine, Mlle Hé- M, Alphonse Duhamel, d'Ottawa
lène Savary, Ottawa,
par le Dr et Mme Genest de Ville-
Marie.

représentés ; est actuellement en visite à Wille-
Marie, chez sa fille. Mme Eugèno
Ménard.  

Au tableau d'honneur, Pensiennat :

   
 

garde-ma-
partie

elle
6ème sera pour une dizaîne avec sa fa-

| mille.

Mlle J. Charbonneau,
llade à notre hôpital. est
vendredi pour Sudbury, où

avait lieu
Peusionuat

Vendredi, le 21,
sortie des élèves du
pour leurs vacances:

i tera, le 7 janvier. Les autres éco-
iles se fermeront dans quelques
| jours. A tous, nous souhaitons re-

pos et joveuses fêtes.

Avis: Toutes nonvelles

» nant le “Courrier de Ville-Marie"
L devraient être transmises par télé-

phone. par écrit. ou  personnelle-
| ment a la courriériste, hôpita! de

Ville-Marie.

GLEN ANDREW
i reef

i 26 décembre 10:28
| Ecole Séparés No 11.

4e Cours: Lep-Paul Ranger. 87 p.c.;
Laura Meloche, 83 p.c.
8e Cours: Lucienne Roy, 91 pc

Damien Lafrance, 75; Léo-Paul Diot-
te, 70: Roland Roy, 67; Berthe Des-
champs, 60.

Ze cours: Edward Leroux, 70 p.c.:

Yvette Roy. 65: Roland Diotte. 61;
René Diotte. 60. Onésime Trottier,
5e.

ler cours: Noël Lanthier, 65: Moise
Lanthier, 62; Louis Lanthier, 60: Al-
dége Tittley et Benoit Ranger, 59;
René Beaulieu, 55; Rita Roy. 52;
Wilfrid Lafrance, 50; Omer Beaulieu,
50.

Pt II—A!déma Lafrance, Dieudon-
né Lafrance. Georges Larivière, Paul
Emile Trottier, Léo Beaulieu, Fer-
nand Tittley.

Pt I.—Réjeanne Roy. Noélla La-

france, Paul Emile Duga& Simone
| Deschamps, Roger Beaulieu.

Lucile Blais, inst.

 

 
 

 Un splendide assortiment
de Chanteurs Importés
Et plus de cinquante at-

trayants genres de cages
d’oiseaux au choix. Prix
de .. .. .. $1.25 à $27.50 bleue. Se
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. . . $385

 

À tous les adultes qui ont un serin ou tout
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Votre choix de ces fascinan-
tes cages, $2.50 à $3.50 ch
cune. Vous ne sauriez trou-
ver une meilleure aubaine
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Ce fascinant pled de cage
de forme croissant, en
plusieurs couleurs émail-
lées, aux prix de

$3.50 et $4.50.
De cuivre doux solide qui
ne ternira pas. Prix.

$6.00.
(Ne manque: pas de voir
ces pieds de cages.)

A NN

 

  

cage ou un poisson doré, et qui visiteront no

    
Emaillées blanches, garniture

. . $3.60ulement . .

ATIS
genre d'oiseau en
tre magasin avant

le 31 décembre,cette année, nous donneronsgratuitement un

sac de 25 livres de notre fameux sable de mer. Justement ce
dont a besoin votre oiseau ou poisson doré.
Découpez cette annonce dansle “Droit” et apportez-la-nous,

‘voilà tout l’argent qu’il vous faudra. Nous désirons vousfaire

connaître notre nouveau magasin.

CAGES
Peut-être vous aimeriez à lui donner une
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$1.75 et plus,

cage pour ses lapins,
; de pui

ses poules ou ses cochons d’inde. Toutes lex grandeurs. Prix
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Cette attrayante cageFascinants chanteurs
allemands, de cuivre silide pour foyer. Directement

$10.00 et plus. seulement 88.50. d'Allemagne.

“Aucun cadeau ne me fit plus plaisir”
C'est ce que dirent plusieurs personnes, l’année dernière, qui reçu-
rent un fascinant serin de Bradley. Toutes les dames aiment en
avoir un dans leur foyer. Rien ne saurait se comparer aux serins
de Bradley comme étrennes du Jour de l’An. Nous garantissons la
bonne livraison en toutes les parties du Canada. Faites votre choix
maintenant. Livrés le 31 décembre.

iF} BA Nous avons le meilleur as-

A sortiment de Poissons dorés
japonais et chinois,

Ad

Queues en éventail
Poissons argentés
Télescopes
Quenes rubans
Comètes
Nymphes
Maures

? 16c et plus.

e ® »

Aquariums pour Poissons Dorés
Nous en avons un vaste assortiment, en toutes les formes, teintes et
grosseurs. De 82.73 à 825.00. Aussi une série complète de nouveau-
tés tropicales et de coquilles de la mer profonde.

Fletcher Bradiey
152, rue Bank Téléphone : Queen 1300

(Vis:a-vis la Librairie Jarvis)

POUR VOTRE CHIEN NE L'OUBL IEZ PAS

UN VASTE ASSORTIMENT DE COLLIERS, HARNAIS ET BISCUITS

      

e

Cet attrayant pied en mé-

tal fini oxydé, avec par-

tie supérieure de cuivre
solide pour seulement

$7.50.

Cage pour assorti. py

$5.00 ot plus.
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LES PARABOLES RELATIVES A LA
RICHESSE

Après avoir étudié les paraboles de
la vigilance, nous en commencerons
deux qui ont trait à l’usage des rt-
chesses, celle du régisseur infidèle, et
celle de Lazare et du mauvais riche.
La première, malgré les apparences
contraires, est une exhortation à l'au-
mône. Assurément, si Notre-Seigneur
n’avait pris soin de nous en indiquer
lui-même le vrai but, plus d'un l‘eut
trouve pour le moins déconcertante,
car à première vue, on serait tenté
d'y voir plutôt un encouragement aux
pires escroqueries, qu’une invitation
à la bienfaisance. C’est qu'en effet,
le modèle que Jésus propose à notre
imitation, n’est plus qu'un fripon.
Mais fort heureusement l'application
suggérée à la fin en termes suffisam-
ment explicites, lève tout scandale et
nous avegtit que ce n'est pas l’injus-
tice de Ce conquin de régisseur que
nous devons imiter, (celle-ci est d'ail-
leurs suffisamment réprouvée comme
telle au cours du récit:) mais sa sol-
licitude et son habileté à pourvoir à |
son avenir temporel, sollicitude et ha-
bileté que le Maitre voudrait pour-
voir retrouver au moins au même de-;Tiver À la fortune, aux honneurs, ou!

; à quelque position avantageuse, qu'ils |gré chez les chrétiens lorsqu'il s'agit
pour eux d'assurer leur avenir éter-
nel. Et putsque le sujet est restreint
aux richesses, Notre-Seigneur sou-
haiterait qu’à l'exemple du régisseur
infidèle, qui se voyant destitué, fut
assez avisé pour se créer à point, et
aux dépens de son maitre, des amis
et des obligés chez qui il pourrait
se réfugier provisoirement jusqu'à c-
qu’il fut parvenu à se placer ailleurs;
les chrétiens qui ont se reprocher-
quelque injustice dans l'acquisition de
leur fortune ou qui à un titre ou à
un autre, possèdent des richesses d'i-
niquité, se servissent de ces biens qui
appartient avant tout à Dieu et dont
ils ne sont que les dépositaires et les
dispensateurs, pour se ménager un ac-
cueil favorable au ciel en sy faisant
des amis par la pratique de l’aumône.
Rien ‘immoral par conséquent

dans un tel enseignement et une sim-
ple lecture de notre parabole nous
montrera déjà suffisamment que tel
est bien celui qu’elle contient.

LE REGISSEUR INFIDELE
“I] était un homme riche, qui avait

un économe, et celui-ci lui fut dénon-
cé Tomme dissipant ses biens. Et
l'ayant fait appeler, il lui dit: Qu'est-
ce que j'entends dire de toi? Rends
compte de ta gestion, car tu ne peux
us désormais être économe. Alors

‘éoconome se dit en lui-même: Que
ferai-je puisque mon maiire me retire
l'économat ? Travailler la terre. je
n'en ai pas la force, j'ai hon‘n de
mendier. Je sais ce que je ferai afin
qu'ils me reçoivent dans leurs inui-
sons lorsque j'aurai été relevé de 1'é-
conomat. Et ayant fait venir cha-
cun ‘des débiteurs de son maitre il
disait au premier: Combien dois-tu à
ton maître ? Celui-ci dit: Cent ba-:
rils d'huile. Il lui dit: Prends ton
billet, et assied-toi, écris vite cin-
quante. Ensuite, il dit à un autre:
Et toi combien dois-tu ? Il lui dit
Cent mesures de froment. I lui dit:
Prends ton billet et écris quatre-
vingt. Et le maitre loua l'économe
infidèle de ‘ce qu'il avait agi avec
sens, car les fils de ce siècle sont plus
avisés entre eux que les fils de la
lumière, Et moi je vous dis: Faites-
vous des amis avec l'argent de l'in-
justice, afin que lorsqu'il vous fera
défaut, ils vous reçoivent dans les
tentes éternelles.” «Luc 15. 1-10)
L’économe dont il est ici question

était un régisseur de ferme, personna-:
vu la ricnessege assez important,

de son naître: sa situation devait
être assez avantageuse, puisqu'elle lui
créait des envieux. C'est par jalou-
sie, en effet, qu'il fut dénoncé, comme
l'indique le texte grec.
l'accusation devait être fondée. puis-
ue pas un instant il ne songe à se
isculper elle trouva du moins acces

auprés du maitre qui le mit aussi-
tôt en demeure de rendre ses comptes
et lui signifia son renvoi, et le régis-
seur ne fut pas lent à comprendre
qu'il ne parviendrait pas à recon-
quérir la confiance de son maitre.
‘autre part, ne pouvant se résigner

à la triste alternative de se livrer à
un rude labeur pour lequel 11 ne se
sent pas fait, ou de mendier. ce qui
serait une honteuse déchéance pour
un homme de sg condition, 1] chrrche
par quel expédient il pourrait bien
SA tirer d'embarras. Enfin! il a
trouvé. Le moyen n'est pas des plus
honnêtes, mais que lui importe. Il
ira vivre en parasite chez des amis
qu'il saura se ménager parmi les dé-
biteurs de son maître dont 1! sanra
faire ses débiteurs à lui en les pre-
nant par l'intérét. et cruelle ironie.
c'est son maître qui le chasse qui vu
défrayer ses largesses: il saura le
jouer une fois de plus avant de le
quitter définitivement. Vite 1! man-
e ces débiteurs qui n'avaient puye
ue par billets. et leur en fait passer
‘autres au moyen desquels ils se

trouvent relevés d’une partie de leur!
dette. Ils sont facilement complices
Vu qu'il y va de leur bourse. eu le
Maître n'aura guère chance de s'aper-
cevoir de la fraude, grâce à leur si-
lence, puis il est si peu au coucant:
en tout cas il n’en pourra exiger ré:
paration devant les tribunaux, ou
On produirait ces billets apparam-
ment en due forme et signés rérulie-
rement. Notre-Seigneur peut donc
partir sans inquiétude: la reconnais-

Toutefois,|

exemple, le mauvais

———————

“ CE QU’UN CHRETIEN DOIT SAVOIR:

 

poser à approuver sa conduite sur
toute la ligne, de la l'appellation de

ne, il ne put s'empêcher d'admirer
et de louer son sens pratique, qui lui
avait permis de se tirer sl avantageu-|
sement d'une situation presque dé-!
sespéré. |
Notre-Seigneur fait remarquer, à;

ce propos, que les fils de ce siècle!
font preuve de plus de savoir-faire;
entre-eux lorsqu'ils s’agit du succès de
leurs affaires, que les fils de la lu-
mière lorsou'ils s'agit de la grande
affaire de leur salut, “Fils de ce sie-
cle” et “fus de lumière” sont deux
hébraïisme pour désigner, le premier
les mondains, qui ne songent qu'aux
intérêts de la vie présente, et l'autre
les chrétiens qui sont censés vivre
dans la lumière de la vérité surna-
turelle, loin du péché souvent comparé
aux ténèbres, dans la sainte Ecritu-
re, et ont en outre le devoir tendre de
faire, que à la splendeur de la gloire.
gloire.

C'est un fait bien triste à cons-
tater que tandis que les mondains
s'ingénient de toute manière pour ar-,

 
calculent avec soin toutes leurs chan-
ces de succes, comme tous les ris-
ques qu'ils peuvent courir afin de pro-
fiter de tous les moyens à leur dis-
position ou de parer à tous les revers
les chrétiens de leur côté, ne font
rien ou presque rien pour sauver leur
âme, quand ils ne font pas tout pour
ln perdre. Ils sont d'une insouciance
vraiment stupide lorsqu'il s'agit d'évi-
ter l'enfer qui les menace, et témoi-
gnent d'une indifférence surprenante
pour le bonheur du ciel, et qui leur
est promis. bonheur qui, seul mérite
Ce nom, seul digne de leurs aspira-
tions. Tls croient toujours avoir trop
fait au service de Dieu, et reculent
devant le moindre effort qui exige-
rait la persévérance. Oui, si l'on dé-
ployait dans l'oeuvre de sa sanctifi-
catmn ct de son salut, la méme acti-
vité, la méme endurance, la méme sa-
gacité, cu la méme ardeur que l'on
déploie pour acquérir des biens éphé-
meres, dont on n’est pas certain de
pouvoir jouir, dont on ne bénificiera
en tout cas que pour un temps bien
cours, au milieu de bien des soucis
ct bien des déceptions, comme il y au-
rait peu de damnés et combien se
meitraient plus en peine d'acquérir
aux bien célestes. biens éternels, as-
sures, et qui poX:foni nous rendre
pleinement -heureux !.

;,_,Une manière spéciale d'imiter les
| fils du siècle. ce sera de faire servir
‘à l'aumone l’argent de l'injustice. “Te:
i cst le conseil que nous donne Jésus
‘en finissant; ”c’est là en méms temps
i la clé de sa parabole. S'il vise direc-
| tement les péagers, qui se trouvaient
, pour lcrs dans son auditoire, il leur
{recommande de réparer leurs exac-
:tlons en faisant maintenant des lar-
gesses aux pauvres. Mais l'avertisse-
ment peut avoir une portée plis géné-
rele. L'argent soit qu'on le convoite
avec trop d'avidité, ou qu'on le fasse
cervir à ses plaisirs déréglés, soit en-
core qu'on le dissipe follement au dé-
triment des indigents, ou qu'on s’y
attacne al point de négliger encore
le grand devoir de la charité envers
le prochain, peut devenir entre nos
mains un agent d'iniqnité. C'est le
voler à Dieu que de le détourner dc
sa vraie fin. Eh bien! voulons-
nous transformer en moyens de salut
de cet argent qui peut si facilement
nous perdre et dont nous sommes si
souvent d’infidèles économes par rap-
port à Dieu, faisons le servir à l’au-
mone. Si nous donnons pour le culte
de Dieu, de ses anges, ou de ses saints
ce sont eux qui deviendront nos amis

| là-haut. Si ce sont les pauvres que
nous cherchons à enrichir de notre

; superflu, ceux-ci deviendront pour
i hous comme autant d'intercesseurs
qui nous obtiendront le ciel comme ré-compense de nos saintes prodigalités

! Ce ciel qui leur est promis à euxitout d'abord: ils seront heureux de
“TOUS y uccueillir avec bienveillance
s'ils nous y ont devancés. Si Jésus
à dit malheur aux riches, et bienheu-
reux les pauvres ! 11 reste vrai qu’il
peut y aVoir de bons riches, qui peu-

: vent compter sur le ciel des pauvres,.
S'ils sont détachés de leurs biens, si
surtout ils n'oublient pas la grande
valeur du devoir de l'aumône.

F. BOURRET, C.SS.R

MEDITATION À

Si rotre oeil vous scandalise, arra-
chez-le, (Mare, IX, 46.)

1. St grande force ait le bon
en a encore

plus. Notre inclination naturelle se
porte d'elle-mfme au mal et suit
Sans peine son attrait: on l’éproure
trop souvent, mais on s'en aperçoit
bien rarement.

=. -— En effet. le mauvais exemple
nroduit, dans le monde, le luxe, l’in-
justice, la veneeince, l'impiété et
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ce qui évidemment ne dut pas le dis-

“régisseur d'injustice” qu'il lui don-);

“J'AI TANT BESOIN
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LA LIVREE DEMARIE
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Le Scapulaire est le cachet par lequel Marie nous marque
comme lui appartenant. Quand Satan voit ce sceau de la Vierge
sur un coeur il n'ose en approcher Marie peut permettre au
démon de nous tenter, mais vient à notre aide pour nous aider à
lo terrasser. Le scapulaire nous rend esclaves volontaires de
l’amour de Marie; portons-le donc fièrement. oo

Oh! tranquillisez-vous, vous tous qui portez les livrées de
Marie ; les faveurs sans nombre dont elle vous a comblés pendant
votre passage sur la terre ne sont que le prélude de ce qu'elle fera
pour vous à votre dernière heure, Vous marcherez paisiblement
au milieu des ombres de la mort, parce que votre Protectrice est
plus terrible à l'enfer qu'une armée rangée en bataille. La fidé-
lité avec laquelle elle a rempli ses premières promesses vous est
une garantie de l'empressement avec lequel elle viendra vous se-
couris à ce moment aussi décisif que redoutable.

Prenez donc et portez le saint Scapulaire avec confiance et
amour et vous mériterez de l’emporter avec vous dans la tombe.

PERE GEORGES-EPHREM, CARME DECH.
TTlieretraiteee =

| ne meére.... surtout depuis que je
‘suis malade....”

D’UNE MÈRE”, —Tu es malade, pauvre petit?
a mr Il toucha son côté gauche.

Un jour. noi raconte un vicaire —J'ai mal là, pas grand mal, seu-
de la banlieue de Paris, je remar- lement je ne peux pas jouer et cou-
quai une brebis étrangère mélée au ‘ir Avec les autres, alors le méde-

troupeau de mon catéchisme. Cette CIN à defendu de m'envoyer re.
petite figure pale et chétive, qui s'é-) cole. Jesuis malheureux bi ut seul:
tait glissée au bout du dernier banc, à la maison. Papa m'aime | ee
ne m'était pas totalement inconnue; |! est toujours sorti. On ma dit que
ma mémoire me rappela bientôt que, € enfants qui viennent ici trou-
l'intrus était fils du contremaitre de’ Yent une mère -toute bonne et tou-
l'usine. homme d'opinions violentes, ‘© Puissante,je me suis échappé et
et exaltées. orateur de club, man-’J€ SUls Venu. |
geur de prêtres, etc. Du reste. le pe-. Voici encore un de vos bienfaits,
tit semblait dépaysé dans le saint bonne Mère, pensais-je. Merci de
lieu. Il regardait de tous côtés et a-: m'avoir amené cette chère petite â-
vait une attitude génée à l'extrémité; me qui eût péri dans l'ignorance et
de son banc. Je ne parus pas pren-| dont la voix se mêlera bientôt, peut-
dre garde à sa présence, mals après| être, aux concerts des anges.
avoir fini d'inierroger mes enfants. ‘Croyez-vous, répétait-il inquiet,
j'allai à lui et le fis lever, il tenait sa Qu'elle voudra de moi, la Sainte Vier-
casquette à la main et me regar- ge? ; oo
dait avec de grands yeux tristes. Ses —Sans doute. mon ami. mais il

vêtements beaux et bien faits man- faut faire comme les enfants qui
quaient de fraicheur. On devinait; Viennent ici et apprendre ton caté-
à les voir qu’une mère ne les avait chisme.” | |
point préparés. | Je lui en mis un entre les mains.

—-Tu vas à l'école, lui dis-je. as-. Monsieur. je le lirai bien
tu entendu parler du bon Dicu?
—Silence, geste vague et indiffé-

“Merci,
sûr.”

Il le Iut. l'apprit, mais la mort fai-

    

LA NUIT VIENT!

 

Et c'est l’'apaisement, le rêve et le mystère.
Il flotte dans l'espace une immense douceur.
Tiède encor, le zéphir semble frôler la terre
Comme pour l’endormiy dans un psaume perveur

-——Mont Sainte-Anne, Lachine

La cime du sapin altière et mystique,

Dominant la forêt dans l'azur et la paix,

Donne à l'étoile blanche un baiser poétique
Sur les nids endormis au coeur du bois épais.

Et c’est l'heure où lo foi s'avive dans mon être,
Où de toute douleur s’allège le fardeau:
Dieu m’apparait alors plus un ami qu’un Maître.
Et lui-même m'’apprend les beautés du credo.

Credo, je crois en toi, Seigneur, comme je t'aime:
Dans la nature tout chante ta majesté!

Si mo raison adhère à ta grandeur suprême,
Je crois avec mon coeur, à Père, à ta bonté.

4

M.-R.

maison d'où est banni le crucifix est

| Ceci est,une petit conte de Noël

une maison qui menace ruine.
Le crucifix sur une poitrine, alors

même qu'il ne serait qu'un simple
ornement, est la marque de posses-
sion du Maitre; le démon peut en-
trer dans l'âme que protège exté-
rieurement le crucifix il peut même
y demeurer, mais il ne sera pas com-
plètement chez lui: Le Maitre, Jésus-
Christ, finira par le chasser.

(Les Paillettes d’or).

LE TRÉSOR
DES PAUVRES

pour les petits enfants.
Toutefois, les grandes personnes

peuvent le lire, et peut-être y trou-
veront-elles charme et profit. J'ai
narré la chose pour les petits en-
fants et j'ai pris soin de tirer la mo- 

    

9 *

L’Eglantier de Lourdes
am

Voila cent ans, un siécle entier,
Que Dieu daigna le faire éclore,
Le pauvre petit églantier,
A qui le ciel sourit encore,

Trois gouttes de neige fondue;
Et dans les fentes du rocher
L'humble plante est suspendue

| Un peu de terre où s'accrocher,

ses,
Ont passé de trop durs hivers,
Trop d'étés qui br

Le pauvre arbuste avait vieilli;
Alors, ainsi qu’une relique,
L’humble églantier fut recueilli
Au trésor de la basilique.

Sur la racine on a sculpté
La Vierge, auguste image;
Et désormais la piété
A l’églantier peut rendre hommage.

Donnez-lui, chrétiens. un regard,
Non un regard d’indifférence:
Sa part est la meilleure part
Entre tous les rosiers de France.

Il était là. Dieu le permit:
Il ornait le granit austère,
Quand sous la brise tout frémit,
Aux approches du doux mystère.

Le jour où la Mère de Dieu
Choisit cette grotte isolée:
Où la vierge vint en ce lieu .
Et dit: “Je suis l’Immaculée !”

Le pauvre églantier était la.
Quand la Très Sainte et Toute Bel-

Descendit, sourit et parla,
Sur nos rochers de Massabielle.

Il était là ; ces trois seuls mots
Suffisent pour qu’on lui sourie:
I ombrageait de ses rameaux
Le rocher, trône de Marie.

Il était là, témoin caché:
Et peut-être en touchant la terre,
Les pieds de la Vierge ont touché
Le pauvre arbuste solitaire.

Il était là : quel souvenir !
Notre-Dame v fut elle-même;
Et là qu'il fait bon la bénir
En lui répétant : “Je vous aime !”

Ces vers que j'ai rêvés pour
Bénissez-les, Vierge fidèle. vous,
Je les dépose à vos genoux.
Sur l'églantier de Massabielle.

Victor Delaporte, S.J.

'N’est-ce qu’une

:

légende?...
Par le chemin qui méne à la ville,

un voyageur marchait tout seul
C'était à l'heure où le soleil se cou-
che.
Son visage était sinistre: sous d'é-

lPais sourcils hérissés, ses veux bril-
laient pareils à des flammes. Un af-
freux sourire raillait sur sa bouche
et, étincelants comme des brins d'a-
cier rougis à la fournaise ses che-
veux se tenaient droits sur son front.|
Les rides de son crâne ruisselaient

d'une sueur dont les gouttes tachaient
le sol comme la morsure d’un acide.
La terre tremblait sous ses pas,

rendant des bruits étranges et sur
son passage, les oiseaux se taisaient 

sait lentement son oeuvre. Peu de;
—De la Sainte Vierge? temps anrès avoir fait sa première !

Le petit leva le front et soudain communion, il mourut comme un,
son visage s'anima. { saint. et alla, au ciel, retrouver sa
—Oui, me dit-il tout bas, mysté-! Mère. |

rieusement. J'ai entendu dire que |
1 fants du catéchisme ont une, 3
Mere, a Sainte Vierge. C’esi pour À L’ECOLE DE |

1 je sul u.... De  gros- »

ses. Larmes roulèrent sur ses joues | SAIRT ANTOINE |

pendant qu’il ajoutait: “J'ai tant | men
besoin d'une mere!” !

|
rent. |

i

 

 combien d'autres désordres' On voit
turement les méchants se convertir
var l'exemple des gens de bien, mais
l'on vcit souvent les gens de bien se
pervertir

+

i
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par l'exemple des mé-i sance de ses obligés les portern à lui
ouvrir leurs portes jusqu'à ce que ses!
affaires se rétablissent au mieux.
La parabole coupe court. 11 est

dit que le maitre vint à apprendre!
comment ii avait été exploité: ce fut
robablement en poursuivant l'inven-
aire de ses biens. 01 en questionnant
ses hommes sur le rendement exact
de ses dernières récoltes. Bien que
victime do Linjustice de son régisseur,

T.-X. RENAUD
ARTISTE-PEINTRE

+ DECORATEUR

Spéclalité: Décoration religicuse

Wilt, Regimbal, gérant.
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chants.
>
On

Maximes tirées de ses sermons |
mare ges——— y

La véritable amitié n'est point in- |
constante; elle dure toujours. !

Dieu ne cesse jamais d'être notre

Ce cri me toucha. Dès que mes é-
lèves furent sortis, je revins au pettt|
étranger. “Viens, lui dis-je, je vais
te mener à ta Mère”. — Il me leta

un -regard profond. “A Celle, conti-| Fère, mais par lc péché, nous cessons
nuai-je, qui remplacera ta mère.” | jars ses enfants.

Et je le conduisis à la blanche cha- | Nous devenons les enfants chéris|

 

et cachaient leurs petits sous leurs
ailes; les arbres frémissaient comme
aux jours où le vent rugit de colère
et l'herbe où s’allongeait son ombre,
devenait noire comme si elle eût été
brûlée par une pluie de charbons
ardents.
Et comme, en passant près de la

fontaine, le voyageur y plongea le
bout de son bâton, l'eau bouillonna
soudain; l’on vit s'élever dans l'air
un brouillard épais et l'onde demeu-
ra croupie comme la fange d'un ma-
rais.

Tout en marchant. le vovageurs
chantait une chanson sur un air in-
connu, un air sinistre qui aurait don-
né la peur aux plus braves. et cette
chanson impie épouvanta les échos
qui n’osèrent la répéter.

Mais sur ces rameaux jadis verts,
* Où les bouvreuils faisaient des pau-

ûlent les roses.

- (originel,

  

Quand le mauvais exemple
lost accompagné du mauvais discours. |
jon paut bien alors l'appeler le tyran
(des moeurs: l'un joint à l'autre nous
fei ote la confusion,
vo Si l'exemple d'un seul mau-
PREIS auge à pu en entraîner tant
d'autres dans sa révolte. combien
Mus les hommes, viciés par le péché

sont-ils susceptibles de
corrompre par suite de tout ce qu'ils a un autre entre les bras. Peut-êtreyclent et de tout ce qu'ils entendrsd | quelle n'a pas besoin de moi. et moi.5, — Comment agiriez-vous, si une ‘si voùs saviez! J'ai grand besoind'u-
"ersenne atteinte de la peste voulait

|

“=—# :‘approcher de vous? Or. une person- | Esprit! pour voir le mal avant d'ende Vicieuse est incomparablement être atteint. et la force de résisterplus à craindre, et celui qui aime le la ses s¢ductions et A ses entralne-
»*ril périra. La seule chose à faire, ments.
si vous êtes prudent et sage, sera de! PRATIQUE. — Fuyezfuir quiconque peut vous communi- ;d’une personne vicieuse comme vousquer Un mal aussi contagieux. lfuiriez la morsufe d’un serpent: maisPRIERE. Seigneur. faîtes-mol|si vous vôyez commettre le mal, re-
la grâce de préserver mon âme i | enrdonte c&mme une infamie à évi-
poison versé par les mauvaises lan- iter et non domme un exemple a imi-

pelle que les Enfants de Marie or-

nent avec un soin pieux. Lorsque

l'enfant aperçut la sainte image cou- ’

ronnée du diadème d'or, entource ,
dé fleurs et éclairée du reflet des!
vitraux, il s'écria, les mains jointes: ; 
lab! 1a voila. Quelle est belle! Cro-,
yez-vous qu'elle voudra me prendre

 

‘ce qu'on

se | pouk son petit garçon? Voyez. elle en!

l'entretien

de Dieu par la pratique des quatre |

vertus suivantes: la foi. la charité, la
miséricorde et l'égalité d'âmie.
Le grand point. en matière de cha-

rité. c'est de ne nes faire aux autres

ne voudrait pas éprouver

Il allait se penchant à chaque fe-

tnêtre des demeures où des êtres hu-
| mains veillajent ou dormalent: à me-
; sure qu'il se penchait, sortait de sa
; bouche comme une fumée
oul,

{disparaitre dans l'ame de ceux oul
Lu grace éclaire l'âme. l'unit à -staient là et donnait à leur phsio-

Dieu et la féconde. ,nomie quelque chose d'étrange et
La charité est un lien qui empéche d'effrayant.

les vertus de se disperser. Sans elle, | Et on entendait. dans ces demeu-
;tous les autres biens spirituels s'Éva- |res où rien cependant ne paraissait
i nouissent. changé, des sons à peine articulés

Nous devons aimer nos ennemis, ’ qui ressemblaient à des blasphèmes.
parce qu'ils sont les enfants de Dieu| Et lui se redressait en ricanant et
nos propres frères et les membres de il continuait sa tournée, allant ainsi
Jésus-Christ. de maison en maison.
L'Amour des ennemis exige trois | Mais voilà que parfois il s'arrétait

choses: l'affection du coeur, l'assis- =n Irémissant et reculait épouvanté...
tance corporelle et le secours de 13 Il avait vu sur le berceau d'un en-
prière. fant ou sur le lit d’une mère pieuse
La sagesse de la Providence veut l'image d'un ciucifix. Ses traits hi-

que les biens corporels soient ordi« |deux se contractaient un instant—

soi-fhème.

 gues ou fransmis par les yeux. Don- ter. nairement communs aux justes e | puis il continuait sa tournée. allantnez-moi les lumières de votre divin | P. GC. sux pécheurs, toujours de maison en maison.
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Et quand sa tournée fut finie, il
s'assit à la porte de la ville, fit en-
tendre un rire aigu et murmura: Mon
maître sera content!
Ce voyageur était un envoyé de

l'enfer et il avait pour mission de
semer le péché. -
Est-ce une légende? N'est-ce pas

trop souvent l’affreuse réalité? Dans
chacune de nos villes ou de nos cam-
pagnes, dans chacune de nos de-
meures et autour de l'Âme de chacun
de Lous, n'est-il pas là, l’envoyé de
l’enfer, sous la forme du livre mau-
vais, du roman immoral, de lami
dangereux, du vendeur de boisson;
n’est-il pas là, essayant de jeter son
venin qui enivre, qui endort, qui cor-
rompt et qui tue?

O mères, qui êtes les anges du
foyer. placez sur le chevet du lit de
tous les vôtres et dans la chambre de
famille et sur la poitrine de tous vos
enfants, plicez un crucifix!
Le crucifix, c'est la Sauvegarde de

votre demeure.
C'est le protecteur de l'innocence

de vos enfants.
C'est le gardien de la paix de votre

âme.
C'est la force pour supporter vos

douleurs.
C'est l’aimant qui. tôt ou tard, ra-

mênera l'être aimé qui vous a fui et
qui vous fait pleurer.
Une maison où domine etrègne le

crucifix est une maison sauvée —une
—

 

pour ie 
épaisse|

pénétrant les murailles. allait

!
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elle de l'os pour les grandes person-
| nes.
; Heureux si j'ai amusé les uns et
fait réfléchir les autres.

| * » *

Il y avait une fois, par là, je ne  sais dans quel pays, deux pauvres
\ gens très pauvres, autrement dit qui
ne possédaient rien, mais rien de
rien.
i Ils n'avaient pas de pain pour met-

"tre dans la hüûche, ni de hâche pour
ly mettre du pain.

Ils n'avaient pas non plus de mai-

son pour y mettre une hiche, ni de
;champ pour y bâtir maison.
| S'ils avaient eu un champ, seu-
lement grand comme une coiffe é-

ployée, ils auraient pu gagner de
quoi y bâtir maison.

S'ils avaient eu maison,
raient pu y caser la hûâche.
Et s’ils avaient eu la hQche, sans

doute que par ci, par là, en un coin
d'elle, ils auraient pu trouver du

pain.
Mais n'ayant ni champ, ni maison,

no hûche, ni pain, c'étaient en véri-
té de très pauvres gens.

+ #= #

Ce qui leur manquait le plus, ce
n'était pas tant le pain, mais bien
surtout la maison.

Car, du pain, ils en recevaient as-
sez par aumône, et même quelque-
fois un peu de lard avec, sans comp-
ter un coup de cidre.
Mais ils auraient mieux aimé jeû-

ner toujours et se savoir chez eux,
dans unue maison où ils auraient
pu allumer du bois mort et deviser

devant les braises.

Car ce qu'il y a de meilleur au
monde, de meilleur même que man-
ger, c'est de posséder quatre murs,
sans lesquels on n'est qu'une bête
errante.
Et les deux pauvres gens se senti-

rent plus pauvres que jamais, par un
triste soir de la veille de Noël, triste
pour eux seulement, tandis qu'il é-
tait gai pour tous les autres qui ont

ce soir-là du feu dans l’Âtre et leurs
sabots cachés dans la cendre.

* * »

Comme ils se plaighaient entre
eux sur la grande route, dans la nuit
noire, ils rencontrérent un pauvre

chat qui miaulait.

C'était en vérité un très pauvre
chat, aussi pauvre qu'eux-mêmes, car
il n'avait que la peau sur les os et

ils au-

 

 

que 10%
sais tout ce que je désirais en vain antérieurement ---
protection pour ma famiile et mon foyer et autres place-

ments, ainsi que des stipulations pour ma vieillesse,
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quasiment plusdepoil sur la peau.
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‘‘Compagnie industrielle ordinaire du Canada”
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S'il avait eu des poils sur la peau,
sans doute que ss peau eut été en
meilleur état
Si la peau avait été en meilleur é-

iat, sans doute qu'elis n'eut pas cole
lé ainsi sur les os.
Et s'il n'avait pas eu la peau sur

les os, sans doute qu'il eût été asses
fort pour attraper des souris et nè
point rester si maigre.
Mais, n'ayant pas de poils, et avec

sa pauvre peau sur les os, c'était en
vérité un très pauvre chat.

e + @

Les pauvres gens sont bonnes gens
et s'aident les uns les autres.
Ceux-ch prirent donc avec eux le

pauvre chat. et ne songèrent même
pas à le manger, mais, au contrai-
re, lui donnèrent un peu de lard
qu'on leur avait donné, A eux, par
charité.
Le chat, ayant mangé, se mit à

marcher devant eux, et les conduisit
à une vieille cahute abandonnée.

Il y avait là deux escabeaux et un
ètre. comme ils le virent par un
rayon de lune qui disparut aussitôt
après.
Et le chat aussi disparut avea le

rayon de lune. .
Si bien qu'ils se trouvérent aans

les ténèbres devant l'âÂtre noir que
l'absence du feu rendait plus noir
encore.
—Ah! dirent-ils, si nous avions

seulement quelques tisons. al fait ai
froid! Et cela serait si bon de se ré-
chauffer un brin en contant des hise
toires.

Mais voilà! Il n'y avait vas de feu
dans l'âtre. parce que c'étaient des
pauvres gens, en vérité de très pau-
vres gens.

. 8&0»

Tout à coup deux braises s'allu-
mèrent au fond de la cheminée, deux
belles braises jaunes comme de l'or.
Et le vieux se frotta joyeusement

les mains en disant à sa femme:
—Sens-tu la bonne chaleur?
—Je la sens, répondit la vieille.
Et elle allongea ses paumes ou-

vertes devant le feu.
—Souffle donc dessus, fit-elle; les

braises flamberont.
—Non, dit l'homme,

raient trop vite.
Et ils se mirent à deviser du temps

passé, sans tristesses, parce qu’ils é-
taient tout regaillardis par la vue
des deux tisons si luisants.

Les pauvres gens sont contents de
peu, heureux de peu, et ceux-ci s'é-
gayèrent largement à savourer le
beau cadeau de feu que leur faisait
le petit Noël. et ils le remercièrent
de leur mieux.

»

elles a'use-

Toute :a nuit ils continuérent à
conter en se chauffant, sûrs main-
tenant que le petit Noël leur voulnit
du bien, car les deux braises bril-

laient toujours comme des louis, et
ne s'usaient pas à brûler toujours.

Et quand arriva le matin, les deux
pauvres gens, qui avaient eu bien
chaud et bien aise toute la nuit, vi-
rent au fond de la cheminée le pau-
vre chat, qui les regardait de ses lar-

ges yeux d'or.
Et c'était au reflet de ses yeux

qu'ils s'étaient si bien chauffés.
Et le chat leur dit:
—Le trésor des pauvres. c’est l'île

lusion.

Jean RICHEPIN.
CE

 

‘J'étais dans une piteuse position. et que de-
vais-je faire? Je savais que je perdais la partie pour
ma femme et ma famille, et moi-même, mais je ne
pouvais songer an futur pour Alice et les enfants, car

je dépensais jusqu'au dernier sou.

‘‘Conséquemment je travaillai ardûment et j'é-
pargnai; mais le tout ne me donnait que peu de satis-
faction,

‘Finalement je découvris quelque chose.

“Je me rendis compte qu'en déposant un
de mon salaire à ia London Life, je garantis-

peu plus

la

“Nous jouissons maintenant véritablement de l'agré-
ment que nous avons assuré pour

avons de l'argent pour le présent,
Nous

Les polices Jubilé et Duplex de la London Life satis-
font absolument les besoins des hommes dans cette

position. N’ifnporte leque! de nos représentants se fera
un plaisir de voua les expliquer sans obligation de vo-
tre part
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LA RECEPTION DE RADIO :

——i

Rapport, officiel—Bonne avec quel-
Que ¢vanoulsement des ondes.
eet

CONCERT ANNUEL
CNRM-CNRO-CNRQ

LE RAD
Esraye

Conoert spécial offert a nos audi-
teurs de langue française

780 à 8.30 Fi wm.
Le: vainqueurs (L. P. laureudesu;—Ur-

chestre
Columbine (Panella) —Orchentre.
Poète et Paysay (Suppé) —Orchesterr
Berceuse (Gabriel Fauré)—Lucile A De-

age
Fieur jetée (Gabriel Fauré) —Lucile A.

sobre 0
Le Trouvère erdi) —Orchestre. .
Mazurka (Gstriel Marie)---Orchertre.
ldvitdtlon au voyage (Du Pare; —Lucile

A. Delage. soprano
Adieu (Tosti)—Lucile A. Delage, soprano.
Cantilène (Arthur Bernier )-—Orchestre,
Jatermesze irlandais

poils” Bocca (Waldteufe!) —Orchestre.
LES QUINZE POSTES
$00 4 930 p. m

’ (Heure ds UErt)
Mapie Leaves {(Gagnier)—Orchestre.
St Lawrence Yacht Club (Spence) —QOr.

chestre.
The song of the Jolly Roger

{Whidden )-— Orches-

(Candirh)—
Quatuor à voix d'hommes.

Stop watch (Wrata)—Quatuor à voix
hommes,

No Brains (Kratz)-—Quatuor a voix d'horm-
mes,

Chevalier errant (Laurendeay)—Orcheatre.
A Ja. Claire Fontaine—Jeanne Dusseau.
Caprice (Gunwald)—Flâte et clarinette.
When Irish Eyes are

Hollinshead, nor.
Mona (Btephen Adams) —Redferne

linshead, ténor.
‘The Dominion Grand March (P, E

ton) —Orcheatre.

CONCERT D'ORGUE
9.80 à 10.00 E: m
(Heure de l'Est)

fing out Wild Bells (Fletcher)— Par
quatuor à voix d'hommes, acc. d'orgue.

Gavotte de Is cinquième suite de
Lu, L. h à l'orgue.

moment musica] BeebertDr. L.

Valééisde Brahms—Le Dr L. L. Balogh &
y

Violon ou. cholx) —par Maurice Ondereet.
Ave Maria (Kahn)—par Redferne Hol
Ymahead, ténor.

Un joyeux chant de Noël (Gevaert)—par
un choeur à voix mixte et acc, d'orgue.

Noël (Tachaikowsky)—par le L.. L.
Balogh, à l'orgue.

PÉRIODE DOPERKTTE
10.00 à 10.15 p.

Esttaits de SWEET SIXTEEN (Victor
Herbert) —psr l'orchestre symphonique.
a) une TOS® sAUV&ge
b) on cher amour

“a iraitn de‘ Naughty Marietta: (Victor
>

s) Naughty. . Marietts
b) Ttalion Street Song
«) I'm falling in Love with Someone
d) It's pretty soft for Simon
par R. Hollinshead, témor, avec ace.

d'orchestre.
Only Girl (Victor Herbert) —par l'orches-
4re symphonique.

MORCEAUX D'OROHFSTRE
10.16 à 11,00 p. m.

Ouverture d'Egmont (Beethoven)
Menust de !s symphonie militaire de Mo-

zart-——par l'orchestre.
Nous irons à Parixn (extrait de Manon—

sopra-Messenet)—par Jeanne Dussesu,
no et Redferns Hollinshesd, ténor. |

Dance hongroise No 5 (Brahmsa)—par l’or-

srophènie No 81 em trois
ozart)—- :

n) Allegro
h) Andantino
¢) Finale Presto

par l'orchestre
xirait de Faust (Gounod)-- par
Dusséau, soprano.

1t comes from the Misty Ages (Elgar)---par
nn choeur à voix mixtes avec orchestre.

Yxtrait des scènes alamciennes (Massenet)
-—Duo de clarinette et violoncelle,

Guillaume Tell , {Bossini) —par l'orchestre.

DISCOURS per 8e= Benry ‘Thornton, pré
sident dd Canadien National.

‘hoix de morceaux phorchastre—
Discours de M. W, Robb (en francais),

Vice-président doCanadien Nations!
CONCERT SPECIAL POUR LES

EMPLOYES DU CANADIEN
NATIONAL

11,80 à 11,45 p. m.
Relaxatation (Hersom)—-par l'orchestre.
The Rose that Broke my Heart (Hollins-
head)—par M. Hollinshead, ténor.
I's patrouille anglais et écossaise—par Tor-

chestre.
Annie Leurier-—par Jeanne Dusseau,
accompagrement d'orchertre.
When You and I Yere

xie'*—par _l’orchestre.

ATSC

Young Mag-

M ‘oO Hu Thee My Baby" (Arthur Sanlti-
van)-—par un quatuor à voix d'hommes.

‘Rring Back My Bonnie to Me”
‘lingle Pella”.
“cod Night Ladies”

al'orchestre
O CANADA

DIEU KAUVE LE ROI
rer

BONS NUMEROS
JEUDI, 27 DECEMBRE

7 30-—WGR, Buffalo: Fanfare “Gyy".
~ 10-—Rénesu NBC (WJZ):  Sérénade

Lehn Fink.
R 10—RéseauNINBO (WEAF): “Sentinel

P Ni—Réseau NBC (WEAF): Chanteurs
Seiberling.
Réseau Canadien:
elal d'anniversaire.
Réseau Columbia: Fleure

9 :0—Réeau NBC (WIT)

Programme apé-

Sonora.
Heure Max-

Heure Hal-

“Rossini
Stuart.

Columbia :
° se

ROB 11 et ae
amir à Pesuro”

Orchestre
KSTP, WTMJI.

B 17 30—-WGN. Chicngn:
a» KBD, WDAF.

 

 

C'est la Saison des

TARTES
N'oubliez pas que les fêtes
prochaines ne seront pas
complètes sans un assorti-
ment de délicieuses et
appétissantes tartes.
Et surtout quelle aide pré-
cieuse les Garnitures de
Tartes ‘‘Meadow-Sweet ’
vous apportent pendant
cette saison d'activité. Et
elles sont très faciles à  préparer.

Unvante chez fes marchande
généraux 7-28   

santé‘àIn 2e col 4

Smiling—Redferne

Hol

Lay-

un

Bach—

L.

Her-

mouvements

Jeanne

Teo Vis, ]

 

Jeudi, le 21 décembre
HEURE sOLAIRk UE L'ESI
kywCR DU CENTRE

CHICAGO—10%
6.30 -Unile Bob. “030€
T.U6—-Orche tre Ham orgue.
#,00— Programine WiA (2 hra)
10.30-- Quatuo: male; corcert d'or inc t-
200 — Orchestre Florito.

| LOU am —-Club In woia.
WBBM---CHICAGO—T 48 00d AGO Tu38v

Y.00-—Riceau Columbia,
11L.oh-— Programme cpécial.
1299 -—~Canudiens de l.ombardo

WG N -CHICAGO-—-720-410
6 30Air Carle" ; onele Quin.
TI0—"Nhusnack ‘ ; ‘FloorwalkerB40-—-Programme WEAF.
9 H0—Heure Fada.

to, N0—Milange musical
1U30--—Orche tre Iso-Vis
11.00. - “Tomorrow's Triv "Hungry Fi

vet,
11 5G-—"Put Barnes’.
12.06—" Dream Ship: musique de dra

t1 hry

WLS —CHILAGO 876.345
T.00-—Causerie; sport:
s.00-—-Albu: Angelus.
8.30 ~- Artenrs Le
9.00— Heure “All-tate”,
19.00— Programine populaire (2 hr

WM AQ- CHICAGO670-4475
8.15 -Top.y Turvy Tune”.
7.00) — ‘Orchestre News et Davie (1
R.O0— Causerie de I'U. de Chicugu.
8.20—"Trio; cauverie sur la sant
9.0U—Concert d'orchestre,
9.30—"Min-trel Show’.
10,00— Programme musical.
11,00--"Amos ‘n’ Andy";

che. tre,
12.00-—Orchestre Benson + hr

WLW--CINC INN.ATI—-TOO ue
6,00--Orchestes Theis; diners.
T.u0-—Orchestre Watkin:
7.30 Orchestre Doherty
£2.00—Riegu NBC.
9.00—Annonvé.
9.30—Résesu NBL.
10.00—"Burnt Corker. .
»1,00—Mell et Dei.
11.30—Orechestre Thion.
13.00—Orche:tre Showbox.

WMC—HMEMPHIS—150-6044
8.30--Réseau NBC (24 rs)

WCCO- -MPLB-ST. PAUI— 810-510
T.OU—Orcliestre Lowry.

ur) Cupcer

5.00— eur State Government”.
5-—" Common Senre in Reli '

open Meurs Sonors. won
.00—Pianiste; théâtre Minne: ot
11.20—Orchestra Long. ‘12.00—HRésean Columbia.

POSTES DE L'EST
WBAL-~BALTIMORE—-.

8.10— Cercle Sandman. 1060 =
6,30-—Musique de dîner
7.00—(iéants Esso.
8,00—Programme WJZ
9.60— The Melodeers’.
9.50—Programme WiJZ.

10.00— "The Marylanders" .
WTAM—CLEÉVELAND--1070-280#.00-—Musique de dîner.

7.00—Musique hawaiienne.
T.30—Heure musicale.
8.00—Programme WEAF.
9.30— Récital.

10.00Musique de danse (2 hrs
—DETROIT— 2

7.00-—Sérénadiers. OTT—1220-2158.00—"Kon jolians’,
9.00-—Réseau Columbia
11.00—Progrsmme de dan

WJIR—DETROIT750.400
6.00—Musique de diner; nouvelles
7.00—Heure de l'U. de Michigan.
8.00—Programme WIZ (1 hr)
9.00—"Fbony Nuggets”.
9.30-——Programme JZ.
10,.50—“Cotton Pickers”.
IrPom ‘n° Andy"

——Nouvelleas ; orchastre : oO!
Ww,J—DETROIT.9005s

6.00—Orgue: concert da diner.8.00—Programma WEAF,
9.80—~""tiypsy Barons’.

10.-00-—Frogramme WEAF.
—NEWARK—

7.00—Orchestre Levitow. TAO8.00—Programme mucical,
8.30—WOR Stock Co.
9.00—Heure Sonora.
10.00—Petite Symphonie.
11.00—Orchestre Mirador
$1.80-—Orchestre - Hoigh Ho.

WEAF—NEW ORK—660-454 36.00—Musique Aldorf A iw7.00-—Hymnne * nidort2 storia.7.80—Heurs Comfor
8.00—"Song Shop’ v
8.80—S8entineslles "Hoover
9.00—Chanteurs Beiberling
9.30—T.nx Contraltos.
10.00—ITeure Halsey Stuart.
10,30—Orchestre Polasi d'or.11.80Orchextre Park Centra).

— EwYORK—
8.00—Orchestr Kemp. 760-894 »
gaorurville
; Orchertre St-Régis:.
8.00—Lenh Pink, eraPr2008.30—-'‘Champion #8 arkers’',ps.00—Musiciens ilady”.
9.30-—Heure Marae
1aSovayside Inn."

“The Fortune Teller’11.oReyerie mnsicale, eer
A—F, PITTSBURGH—980 306.80—Orche-tre Wm. non 880 3067.00-~ Charles Hamp; técréateurs.8.00— Programme wiz (2 hrs)10.00— "Maytag Ramblers’

10,ANGhestre Brown.
r—SCHENECTADY— 379.5

:10—Trappeur DY—790.579.5

{ ‘oneert Dewitt Clint
7.80——Programme “Farm o"800-—Programme WEAF
9.30-~*"The Jonese"
tune Programme WEAR,

~—Fanfare C1188 ihe arborundurr

B SPRINGFIELND - N568.15-—Musique de dîner: pa

(1 hr: 
|

|
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| CPCA~ TORONTO840-357
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10.00 § 132.30— (Heure de
Programme spécial de fin d'année
radio-dif{u:é par CNRA, CNRQ,
CNRM, CNRO,  CNPHT, CNEW,
CNRS, CNRE, CNRYV.
Au rours de ceo concert vie Henry
Tiuorntou, pré:ident du réseau na-
‘uiona) prononcers un dircours ain
si que M. W. D. Robb, vicepré.

l'Atlantique}

rident de la même compagnie qui;
paricra en français en cite oeus-
ion.

6.520— Marchés; pouvcHes,
1,06—Orgue.

CKENC—TORONTU—580-517
G.UU— Heure ‘Twiligat”.
7.00 —Heure En-Ar-Co.
t.oo-—Heure Neil! ons.
16,00— Heure Eveready.

! CKGW-—-TORONTU— 960-412
; 6.00-<Nouvelle:;  cuurerie, musique l

#00- Réseau NIE (WEAF: Concert
‘Citles Service’,
Réseau Columbia: Opéra ‘Les
choeur” de Perles”

4 oiRi-ean NBC (WJZ : Heure Wri!

‘ Bley.
Réseau NBC (WEAF,: Une soirée |
¢ Pari.
Ké cau Columbia: Heure d'histoire
sraie.

You: WLW. Cincinnati; “Historical
Highlight".

; Réreus NBO (W4Z):
“Ihe Nightingale aud The Hosa”.

leu Ré eau NBC (WJZ):

dur.

hre;
ra

BONS NUMEROS
VENDREDI, 28 DECEMBRE

Ssrombuerg Carl-on.
Iti cau NBC (VWEAF;:
pécial NBC.

le Ju-- Ré.cau Columbia: ‘The Crystal
Gaer.

Vendredi, le 28 décembre
——-=eerame

HEURE SOLAIRE DE L'EST
POSTES DU CENTRE

KYW—-CHICAGO --1020-394
6.0 —Oncle Bob.
7.10—Orche. tre.
7.50-— Réseau NBC (2 Lr

: 5.30-="Book Man‘: orchectre
10.00— Programme WJZ
lO80-—Programme du riudio; nouvetles,
12,00—-Orche:tre Fiorito.
1.00 a.1n.—flub In omnia.

WDBM—CHICAGLO- T7T00R9
; 6.90—Orgue.
i 9.00—"Buster's
‘

1

"11 30-—Baryton;
!12,00—"Dresm Ship’

 

Poppers.
10.30—Canadiens de Lombardo
1.00 a.m. —Périnde de danse.

WGN—CHTUAGO—720-410
T.00—Onecle Quin, marchés; Night-

hawks".
B.u0-—"‘Radio Fluorwulke.”,
9.00—Programme WEAF,
9.30—"'Oriental bang”
10.00—Compagnie d' pére.
11.00—"Pomorrow's  Trib. ‘Uung:s Fieve”

concert d'orchestre.
; \nusique pupulaire.

WMAQ—CHICAGO -—670-447.5
6.15—"Topsy Turvy Time".
7.00—Orche:tre de danse et

(1 hr)
8.00— Réseau Columbiu.
1,00—‘Amos ‘n' Andy",
1.
>

de concert

15—-Poipourri musical.
.00—Orchestre Benson (3 hr-

WLS—CHICAGO-—870-340
T.00—Marchés; musique.
#.00— Album; l'Angélus
9.00—Heure Silvertone.
10.00—Programme musical.
11.00—WLB Sho Boat (23% hrs

WLW—CINCINNATI—700-425
6.00—Musique de diner.
7.00—Orchestre Gibson.
7.15—8éries Educationnelles.
T.80—Programme WJZ.
9.80—“Historical Highlights’,
10,30—Orchestre Gibson.
1?.00—Rbverie musicale.
12.00—Orchestre Gibson.
12.30—Gondolyries.
1,00 a.m.——Orchestre Thies.

WMC—MEMPHIB—780-384
9.00—Réseau NBO.

WCOO-—MPLS-S8T. PAUL—8B10-371
7.00—Chsnteurs Céciliens.
8.00—Réseau Columbia.
9.00—“Singing Fireman”
9.30—"Maytag Ramblers’.
t0.80-—Quatuor.
11.00~—Orchestre Long.
12.00—Orchestre Erickson.

POSTES DE L'EST
WBAL—BALTIMORE-~1060-283

6.00—Cercle Sandman.
6.30-—Programme WJZ (% hr)
7.00—Heure Esskay
7.30—Programme Wz (3 hrs)

10,80-—BSouvenirs musicaux.
WTAM—CLÆVELAND-—L070-280

6.00—Concert -de dîner.
8.00—Programme WEAF.
9.00—Trappeurs.
9,30—"Friday Frolics".
10,.30—Programine po ulaire.

WGHP—DETROIT—-1220-246
8.00—Conservatoire de Détroit.
#.50—Programme du studio.
9.00—Réseau Columbia.
11.00—Orchestre Blosrom Heath.

WWJ—DETROIT—820-326
6.00-—Concert de diner.
8.00-—Programme WEAF.
9.30—Gypsy Barons,
10.00—Réseru NBC.
11.00—Musique de danse.
11.30—Programme Hollywood.

WJR—DETROIT—750-390.8
6.00—Orchestre. Trucker; nouvellez.
fñ.80—Orchestre ‘‘Book-Cadillac’.
7.00—Le Buteau Me l'Editeur.
7.30—~Programme WJZ.
9.830-—"Cotton Pjckers”,
10.00—Programme WJZ:
11.00—"Amos ‘n’ Andy”;

rique de danse,
WEAF-—NFEW-YORK-—660-454.3

orchestra.
nouvelles; mu-

5.00Florida Citrus’.

6.00—Musiqud Waldorf Astoris
T.06—"“Wonder ‘Bakers".
1.30-—"'Happiness Boys”.
8.00—Concert ‘Cities Service”.
$.00--1"ne ‘oirée à Paris
9.30—"Rapid Transit”.
10,06 Programme pécial NBC.
tt.00- Orehe tre St Regis,

W.Z-_NE W-VORK_—760-3945
£00 Orchetre Novelty.
0.30--Trio Landt,

ut: a+ Grande Hi-toirr

 

 

marchés, Toe Cirque Dixie.00PropaneWe Lowe. R,00— Récréateurs Inta woven.
*SOProgramme AuJZ. B=takes :—Syorts; orche tre McEnel 9CopBi ame Te ine and~MONTREAL 730.41] [toa TTT omber, - a A . g Carlson.Pv rand—600. 434.5 10.30—lhovaliers de la Bème Avenue.CRÉESQUEBEC ~¥RU-340.7 11 00. —Réveria  Mnsicale.7.30Dani ONTO-- 440-357 KDKA+—E, PITTSBURGH-—980-308ae ih ure des enfants par l'On-| Bou Nouvelles; “Book Man”; adresse.
8.00-— tee: : X 6.20-- Orchestra Ft Pitt. = elie tie de cocert. du Chateau 7.00.—Charles Ham
8.50.1 urier. . | 7.30-<-Programme Wrz (3 hrs)€ ë ap ot du niacche jar a en- 10:30—Orchestre Brown,- . vroduits agricole . WGY—SCHENECTADY-—790-379.58 soNT rpécial de UNRM,, fGon- Marchés; musique de diner. >‘ ne TOU Adres ce,9.00 à 11 a (Hours de IFLt _ TS Murtonle cauxerie sur la vante

meme ;
Les toux et les rhumes opiniâtres(et Finflammation pendant que Ia’

engendrent des troubles sérieux. Vous
pouvez maintenant les enrayer avec
la Créomulsion, émulsion da créosote
agréable au goût. la Créomulsion est
une hou elle découverte r “licinale
qui produit double effet en calmant
et soulagcant les membranes enflam-
mées et en enrayant le développe-
ment des germes,
Les médecins qui font autorité

conviennent que la créosote est l'une
des mellleures précautions pour sou-
lager toux et rhum-s opintâtres et
toute forme de maludie de la EOrre.
La Créonnilsion contient, outre la
créosote, d'autres Sléments aqui adou-
cissent et soulagent les membranes

| enflammées et font cesser l'irritation

 

À sa source méme et enraie le dé-'
vecloppement des germes.
La Créomulsion est rarantie don-,

ner satisfaction dans le traitement’
des toux et rhumes Oopiniâtres,

des autres formes ds m lies, des
conduits respiratoires et elle est ex-
cellente comme reconstituant de l'or-
Kanisme oprès les rhumes ou l'in-|
fluenza. L'argent est remboursé si
on ne réussit pas à se débarrasser;
Ge n'importe quel rhume ou toux
après avoir suivi les directions. pe
mandesz-la à votre nharmacien.

(Ann.).

CREOMULSION
Pour Toux ou Rhumes Rebelles
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| 11.00—Orchestre

  

7.30—Programme “Genera! Eleetric”,
8.30-——Programme musical.
9.00-—Progremine W'EAF.
9.20—Acteurs WGY.
10.30—Programme WEAF.

WBZ—SPRINGFIELD—990303
&.00—Orchestze Miller; marchés.
7.90—"Maytag Ramblers",
7.30—Programme WJZ

15. 3U-—Bport-; orchestre Lowe.
POSTES CANADIENS

CNRA—MONCTON—670-470 |
8.00~-Canrrrie de voyages; quintile

d'instruments à cordes.
0.58—Heure et rapport de la température.
10.00-—Récital d'orgue pare le Johaseur

Harold Hamer, A.
11.00Petit orchestre de convert

CFCA --TORONTO—-B40-357
8.30—Musicale Wilks.
7.00 —Cavrerie; Musicsle Elis.
9.00—Programune musical.

CKGW-—TORONTO—060-312
8.00— Nouvelles; programme musieul.
7.00—Orchestre de diner.
8.00—Prograinme Chain”.
9,00—Programmu musical.
10.00— Programme Sponsors.

@omanelli: nouvelles.
cerermonan

CAUSE DE ...
Suite de la lére page

endormi dans le Seigneur.
Nous entreprenons là une lourde

itêche, nous le savons bien; en ver-

 

Sera joné | rons--nous la fin ou même l'heureux
| progres, ou bien ne serons-nous gue

!
gle.

 
créosote pénètre dans l'estorñac. est}
absorbée par le sang. attaque le mal À

ae §
l'asthme bronchial, de la bronchite et |

Sextuvr| l'initisteur de ce travail, peu impor-
Programme te; nous aurons toujours la satisfac-

tion du devoir accompli et la joie
d'avoir rendu hommage à un évêque
que le clergé et les fidèles du diocèse
vénèrent comme un grand serviteur

,de Dieu.
Ce n'est pas le lieu de faire l'éloge

de Monseigneur Moreau, les procès
révéleront toute la vérité et nous
devons attendre en toute prudence le
jugement de l'Eglise Cependant,
nous pouvons bien relever ici ce que
tous ceux qui l'ont vu de près et l'ont
connu intimement répètent de plein
coeur. Ce prélat était un pêre qui
gouvernait sa famille “pietate magis

quam imperio,” comme on l'a gravé
sur son tombeau; c’était ausst un
chef qui commandait, mais avec un
te! mélange de force et de douceur
que l'obélssance en devenait toute
facile. Pendant vingt-cinq ans, Mon-
seigneur Moreau a dirigé notre dio-
cése avec une miséricordieuse éner-

Homme de Dieu, il comptait sur
la grâce d'en haut infiniment plus

que sur lui-même, il priait beaucoup.
Mais il ne prétendait pas que le se-

i cours du ciel le dispensât de travail-
ler et il travaillait beaucoup. I] avait
pris pour devise le beau mot de saint
Paul: “omnia possum in eo qui me
confortat”. Il comptait sur Dieu, oui,
absolument, et ilacceptait sans peur

 tout était suffisant.

lesstâches, les soucis, tes chagrins que
æ charge pouvait lui ménager; mais
if travaillait avec une vaillance apos-
tolique et possédait toutes les saintes
hardiesses pour la cause de Dieu.
Monseigneur Moreau travaillatt

oonstamment ou priait; on ne
trouvait jamais à rien faire: con
dant les visiteurs ne le dérangeaient
Jamais: il savait interrompre sa prie-
re ou son travail “En vous voyant
entrer, dit un de ses intimes, il dé-
posait sur son bureau son livre, ca
plume ou son chapelet; il vous faisait
asesoir et il était tout à vous. Il ne
vous venait même pas à l'idée que.
peut-être. vous le dérangiez. tant il
vous mettait à l'aise et tant il avait
l'air peu pressé.
Cat évêque fut dans la force du ter-

me un humble et un doux. Pour lui,
il ne demandait

‘rien. 8a chambre de travail était la

 

plus petite de toute la maison, son
ameublement se réduisait au strict
nécessaire et à la dernière simplicité.
Sa douceur ne se démenti jamais, et
pourtant les contradictions ne lui
manquèrent pas, les déceptions mon
plus. Il possédait son âme dans la
patience, son front ne se chargeait
pas de mauvaise humeur, ses lèvres
ne laissaient pas tomber une parole
dure; comme le divin Maitre, qu'il
voulait imiter en tout, “il! a passé en
faisant le bien”. plein de douceur et
de mansuétude.

TH aimait les pauvres ‘d’une charité
vraiment admirable: il les traitait
selon leur ‘“éminente dignité”. Il leur
distribuait lui-même de trés abon-
dantes aumônes et dépouillait tout
son vestiaire pour ‘leur fournir des
vêtements. Sa ciientèle étalt nom-
breuse, variée et très fidèle; le pieux
évêque ne se laissait jamais de don-
ner, il accompagnait chaque aumône

d’un bon conseil, d’une douce parole;

eux dont l'âme était malade rece- |
vaient encore plus de largesses et
d'affection.
Le peuple allait à lui avec carga

ce, on appréciait sa prière: comme
de Jésus-Christ, on pensait et disait ;
“qu’une vertu sortait de lui.” Monsei- |
gneur Moreau attribuait tout aux
mérites du Précieux-Sang, ou à la
toute puissance suppliante de la très .
Sainte Vierge, ou à l’intercession de .
saint Michel Archange ou à la gran-
de bonté de sainte Anne, sa sainte de
prédilection. Le peuple se recomman-
Bait à Monseigneur Moreau, c'est lui
qu’il voulait voir. entendre; c'est à
sa soutane ou à son manteau qu’il
voulait toucher,c’c'est de luiqu’il dé-

sirait recevoir une bénédiction. Et

dée, on ne manquait pas de re-
mercier le -bon Dieu d'avoir exaucé
son serviteur, et les saints du ciel

Liga secondé sa prière, mais c'est
à Monseigneur Moreau, à sa prière.
là sa puissance au ciel, que l'on se
déclarait redevable.

Cette réputation de sainteté a ac-
compagné Monseigneur Moreau pen-
dant sa vie, elle l'a suivi et a grandi
après sa mort; dans le peuple. la mé-
moire du Serviteur de Dieu est bien
vivante. et est entourée de vénéra-
tion, de respect et d'amour. Cetet ré-
putation de sainieté fera. du reste,

tl'objet d'un procès particulier, il n'y a
donc pas à insister.

Voilà, croyons-nous, plus qu'il en
faut pour nous décider à commencer
ce grand travail qu'est la cause de
béatification et de canonisation d'un
serviteur de Dieu. Nous l'entrepre-
nons avec joie et confiance. Nous

sommes assuré qui, si Dieu l'a pour
agréable, 1! saura bien glorifier les
mérites de ce pieux évêque qui “n'a
voulu user de son autorité que pour
le faire mieux connaître. aimer et
servir” Nous vous demandons de

joindre vos prières aux nôtres pour
que ce travail tourne a la plus gran-

séon avait obtenu la faveur de-

et à l'avantage de notre Eglise de
Saint-Hyacinthe.

C'est pourquoi, le saint nom de
Dieu invoqué, de notre propre auto-
rité et en vertu des pouvoirs que nous
confère à ce sujet le Code de Droit
canonique, nous introduisons. aujour-

d'hui, la Cause de béatification et de
canonisation du Serviteur de Dieu,
Monseigneur Louis-Zéphirin Moreau,
quatrième_ÉvèqueddeSaint--Hyacin-

a Grippe
Bane des

le debut
Frictionnez votre
poitrine avec Vicks
avant que votre
rhumeKS

CRS
Refroidissement
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de gloire de Dieu. au bien des âmes.

|

 
 

the. Nous constituons également, par
les présentes, le tribunal de la Cause,
Nous réservant de présider Nous- i
même les sessions des différents pro- |
e
En cas d'empéchement, Nous nom-

,mons juge délégué, Monseigneur P.-S.
!Desranleau, Vicaire géneral, ayant
pour asserseurs: M. le chanoine Léon
Pratte. supérieur du Séminaire de
Saint-Hyacinthe. ct M. le chanoine
Napoléon Desmarais, curé de la Ca-
thédrale de Saint-Hyacinthe. Ces
trois juges devront assister à toutes
les sessions du procès. ;
Les autres membres du tribunal |

sont: le promoteur. M. l'abbé P.-M.- |
J. Benoit, aumônier des Revérends
frères Maristes: le sous-promoteur,

M. l'abbé Honorat Gendran, aumô-
nier de l'Hôtel-Dieu: le notaire. M.
l'abbé Napoléon Delorine. vice-chan- |
celier: et le notaire-adjoint et cur-
seur, M. l'abbé Victor Quintal. assis-
tant-secrétaire.
Jusqu'à ce que le proces soit porté

devant la Sacrée Congrégation des
Rites et qu'un postulateur romain !

soit désigné par le Saint-Siège. le vé-
nérable Chapitre de la Cathedrale |
agira comme postulateur de la Cau- !
se. !

Sera le présent mandement !u dans
toutes les églises et chapelles du dio- ’
cèse, ainsi qu'au chapitre des com-

munautés religieuses, le dimanche qui
suivra sa réception.
Donné à Saint-Hyacinthe. sous

notre seing et sceau et le contreseing

de notre secrétaire. le 19 décembre
1928.

+ FABIEN-ZOFL
év. de Saint-Hyacinthe

Par Mandement de Monseigneur.

P.-S. DESRANLEAU.
Secrétaire.

ORDONNANCE
prescrivant la recherche des écrits
du serviteur de Dieu, Monsei-
gneur Louis-Zéphirin Moreau.

Fabien-Zoël Decelles, par la grâce

de Dieu et du Siège apostolique. é-
vêque de Saint-Hyacinthe.

A tous ceux qui la présente ver-

ront, savoir faisons que:
Vu la demande qui nous a eté a-

dressée par notre clergé et les véné-
rables chanoines du Chapitre de la

Cathédrale d'introduire la cause de
Monseigneur Louis-Zéphinn Moreau,
Vu les prescrintions du Code de

Droit canonique aux canons 1999 à

2065.
Nous commandons et ordonnons.

par la présente. la recherche des é-
crits de Monseigneur Louis-Zéphirin »

. Par

4

Moreau. I! faut entendre par écrnts,
‘aux termes du Droit canonique. nan
seulement les ouvrages inédits, mats
encore tous les textes autographes,
dictés ou imprimés, lettres. sermons.

"articles de journaux, autobiographies
qui ont pour auteur le serviteur de
Dieu.
Nous rappelons à tous qu'il y a o-

bligation grave, dans l'occurence, de
; nous communiquer, sans retard, les
écrits de Monseigneur Moreau.
Nous ordonnons aux prêtres et aux

tidèles de transmettre à notre Chan-
cellerie, d'ici au premier avril 1929,
tous les écrits du Serviteur de Dieu.
qu'ils pourralent avoir en leurs pos-
session. Si quelques-uns désirent con-
server les textes originaux, ils de-
vront. en les communiquant, en pré-

| venir la Chancellerie: ces documents
leur seront alors rendus, dès que des
copies authentiques en auront été

i faites.
La presente ordonnance sera lue

jet publiée dans toutes les églises et
chapeiles du diocèse et au chapitre
des communautés religieuses, le di-

j manche qui suivra sa réception.

Donné à Saint-Hyacinthe, sous no-
tre seing et sceau et contreseing de
notre secrétaire. le 19 décembre 1928.

FABIEN-ZOEL.
ev de Saint-Hyacinthe.

mandement de Monseigneur.

P.-S. Desranleau.
Secrétaire.

MÈRES, FAITES CECI
Lorsque las enfanis touwmsent, frictiomnes

de Musterols leurs gorges et poitrines, Les
ffoux peuvent se développer promptement
‘en croup Ou maladies plus sérienses enco:
re C'est alors que vous êtes heureuses
d'avoir ur pot de Mustarole sous la Main
‘pour donner an prompt soniagemont.

Comme première aide, Musterole cest es-
wellant. Ayez-en un pot toujours prêt a
servir.

C'est un bon remède pour adultes aus:
T1 soulage des maux euivants: mal de gor
ige, bronchite, amigdalites, croup, torticolis,

 

asthme, névralgie. mal de tête, eongestion.
mpheurisie rhumastisme, lumbago, douleurs
dans le dos ou las articulations. entorses,
muscles endoloris, engelurés pieds gelés st

(it peut prévenir[hummer de poitriue la
neumonie).

 

Meilleur qu'unemouchedemoutarde
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ALIMENTS.

Manger des

jour.

par jour.

frits.

 

Conseils pour la Santé
des Enfants

Vos enfants devraient:

Manger trois repas par jour à des
heures régulières.

Manger lentement et bien masti-
quer leurs aliments,

AVOIR UNE PINTE DE LAIT
PAR JOUR, SOIT COMME
BREUVAGE OU DANS LEURS

Boire six verres d’eau par jour,
entre les repas de préférence
pendant les repas.

ment après les repas.

Ne pas boire de thé ou café.

Manger des fruits une fois par

Manger un légume vert une fois

Manger peu ou pas d'aliments

 

Acbetez du Beurre FRAIS ct sa-
vourcux suivant la manière com-
mode — du livreur de "Ottawa
Dairy lorsqu'il livre votre lait.

 

+

friandises seule-

 
Es

faciles à suivre—néanmoins des

milliers d’enfants seraient en meilleu-

re santé si ces conseils étaient mis en

pratique dans leurs foyers,

“Mangez et portez-vous bien”
et

protegez-vous contre
la grippe

conseils susimentionnés

Et de tous ces conseils, le Jiut est

beaucoup le plus important. Les au-

torités médicales sont d’opinion que
tous les enfants jusqu'à l'âge de qua-
torze ans devraient
de lait par jour, ct mème les adultes
devraient avoir ait moins deux verres

avoir une

de lait par jour.

Car le lait est absolument nécess
pour les enfants qui grandissent.
forme de bons os des dents durs et des
muscles résistants, T1 produit de la
chaleur et
substances qui stimulent la eroissan-

tû-

de l'énergie. contient

ce, aide au coeur daus sa grande
che.

Notre livreur

se présentera

chez vous

à sa

prochaine

Voyez à ce

Téléphone:
Q. 1188

course.

 

aumdinat

sont

pinte

aire

des

Voyez à ve que votre famille ait une
abondance de lait.
qu’en breuvage.

en aliment ainsi
qu’elle

Crr= + m=

La nourriture appropriée fera beaucoup

pour vous assurer le bon développement

des enfants qui grandissent
jouisse des bienfaits d'un lait riche et
«rémeux—le Fait de
Le Lait de l'Ottawa

de

coûteux
notre propre

de
dans

préposé
d'hygiène

Ti

déré.

me degré en vovant
(ue vous
Ottawa Dairy.

Du Lait Spécial Homogénéisé peut être obtenu de toutlivreur de l'Ottawa Dairy

de fermes choisies spécialement nn
les vaches sont examinées régulière-

ment par un vétérinaire qualifié dn
département d'hygiène de la ville. TI
est rendu absolument pur et sain par

appareils

aussi régulièrement inspectée par un
compétent du

de la ville.

d'Ottawaont la honnefortuned’avoir
un département d'hygiène très
pour protéger leur santé.

Vous avez tout. it gagner en suivant

les conseils susmentionnés, Mettez-les

à l’éprenve. Ft rappelez-vous que le

lait, étant de beaucoup le plus impor-
tant. devrait être sérieusement, consi-

Assurez-vous de sa qualité,
sa pureté et de sa sécurité au supre-

consommirz provienne

l’Ottawa Dairv.
Dairv provieut

scientifiques
laiterie—qui est

dé‘partement
les citoyens

avisé

de

a ce que le Jait
de

Notre service

recommanda-

ble de livraison

couvre toutes

les parties

d'Ottawa, de
Hull et des

baulieues.  
UNE RECETTE
DANS CHAQUE

PAQUET  



  

LE RENDEMENT

 

Revue des Rendements des
Valeurs Industrislles ot d'Uti-
lité Publiques inscrites ‘
Bourse de Montréal.

0.
Abitibi prio. . . . 6 85 7.00
Alt, Pac. Graln pric. 1 99 7.07
Asbestos prio. . . 7 70 10.00
B. C. Power ‘‘A°* | $2 56% 3.54
Belgo C. Pap. prio. 7 100 7.00
Bell Telephone . 8 168 4.76
Brazilian . . . . 31.76 74% 2.36
Bidg. Prod. ‘A’ . $1.60 89 4.10
Brompton . . . . #2 35% 5.87
Cen, Brewing . 82 80 6.67
Cun, Bronze . 84 69 2.90

‘+ prio. . . + 7 110 6.36
Can, Car prio. . , . 7 107 6.54
Can, Cement prio . 8% 98 6.63
Can. F. & F. ‘‘A’’  $1.50 22 8.82
Can, North. P, prio 7 110 6.36
Can, ou Lo 7 102 6.88
Can, Cottons , . 8 112 7.14

tt prio ’ 6 10114 201
C. Fairb.-M. prio. © 6 100 8.06
C.G, Electric prin, . 7 67% 6.08

(Par valeur $50.)
*Can. Ind. Alcohol *3125 40% 8.77
Can, Loco, prio. . . 7 5 8.24
Cen. Malting . $1.50 31% 4.76
Can. Steams. prio, 6 98 8.45
CPR .... 10 284 4.27
Can. Balt . . , . 8 200 4.00
Dom. Bridge . . . "$2.60 93 2.78
Dom, Glass . . . « 7 149 4.70
= prio, « . . 7 125 5.60

Dom. Textile . . . 35 116 4.31
4 Dio, « » . Ÿ 7 125 5.00

Fraser Co. . . . » $1 80 1.25
Goodyear prio. . . . 7 107 6.54
Chas. Gurd . , . $1.60 387% 4.27
Hollinger . . . 18 8.25 7.88

(Par valeur #5.)
Imperial Oil . . . *$1 90 1,11
Imperial Tobacco . *6 11 2.73

(Par valeur $5.)
Inter, Util. ‘‘A”” $3.50 44 7.95
Jamaica P. S. prio. 7 112 0.25
Lake of Woodsprio. 7 120 5.83
“com, . . $3.20 56% 5.66

Laurentides Power . 5 230 2.17
Massey-Harris prio. 7 108 6.42
Mont. Cottons . . 8 118 5,17

** prio. . 7 123 5.62
Mont. Power . . . $2.40 108% 2,20
Mont, Tramways , . 10 1905 2.29
Nat, Breweries . $4 183 3.01

ot rio. . 7 130 2.99
Nat, Brick prio. . oe 8 82 7.82
*Ogilvie + + + . 88 500 1.60

prio. . . . 7 130 5.38
Ontario Steel , . . $1.60 384% 4.64

prio. , . + = 7 120 5.83
Ottawa Power . . . 6 120 5.00
Ot. & Hull Pow, prio 7 100% 6.95
Page-Hersey . . 83 123 2.44

* prio. . . . 7 200 8.50
Penmans . , . . #4 97 4.12

“ prio. . . 6 106 5.66
Port Alfred prio. . 7 100 7.00
Pow, C. of C, prio. 6 100 6,09
Price Bros, . . . . 2 75 2.87
‘ io. . .- 614 103 6.31

Quebec Power... $2 85% 2.33
Shawinigan . $2 88% 2.31
Sherwin-Williams 8 185 3.24

*¢ prio, . 7 120 5.83
So. Can, P. prio. 6 109 5.50
St. Maur. Val. prio. 7 05 7.37
*Steel of Ounads . §2 55% 3.60
* prio... . $ 54 3.70

Tooke Bros, prio, 7 70 10.00
‘Tuckett Tobecro . . 4 112 3.57

prio. . 7 122 5.74
United Sec. prio. 8 104 5.77
Viau prio, . . A 7 86 8.14
Waiker (Hiram).. *82 82% 2.42
Wayagamack . $3 69 4.14
‘West. Grocers prio. 7 108 6.48
Winn, Elec. prio. ki 108 6.48

BEURRE ET FROMAGE
MONTREAL — 27 — Il n'y 8 pag

eu de changements dans la situa-
tion du marché du beurre. Le ton
général a été ferme mais le volume
des transactions assez restreint vu
que les maschands dans la majeure
partie des cas se sont procuré les
quantité suffisantes pour faire face
à la demande de la consommation
immédiate. On croit qu'il n’y aura
pas beaucoup d'activité avant Je
commencement de la nouvelle année.
Le no. 1 pasteurisé de crèmerie de
l'Est était coté de 40 sous 3-4 à 41
sous la livre pour les lots irréguliers
et pour les lots réguliers de 40 sous
1-2 & 40 sous 3-4 la livre. Les arri-
«ges de beurre hier ont été de 354
lies comparativement à 41 boîtes
vours de la même journéede la

e précédente et à 4% boîtes
cours de la journée correspon-

“inte l'an dernier.
ÂLe marché du fromage a été cal-

* 18 vu que la demande était excessi-
‘ement calme. Il n’y avait absolu-
.nent rien de nouveau dans la situa-
tion générale et les prix étalent no-
minalement sans changement. Le no.

1, arrivages courants de l'Ouest, était
coté de 18 sous à 18 sous 1-4 la livre.
Les arrivages de fromage hier ont
été de 604 meules comparativement
à 142 meules au cours de la même
journée de la semaine précédente et
à 158 meules au cours de la journée
correspondante de l'an dernier.
—_—

LA CONSTRUCTION EST
ACTIVEÀÀ TORONTO

TORONTO,27.Tou« Tous les records
de construction établis dans cette vil-

le seront brisés cette année. D'après

Je rapport de l'architect de la ville,

le total des permis émis au cours de

l'année 1928 dépassera $51,000,000.

DIVIDENDE D“CLARÉ
Forelgn PowerSeSecuritles Corpora-

tion, 1 1.2 p.c. sur les actions privi-
légiées participantes 6 p.c. comula-
Uf, pour le trimestre finissant le 31

janvier, payable le 15 février aux ac-
tlonnaires inscrits le 31 janvier.Emmeee rééemreerÉres
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LES GRAINS

 

RMETURE D'HIER“JPERME
WINNIPEG, 26. — A l'exception des

premières transactions qui oat été assez
rapides, ls session & été calme et sans ca-

ractéristique et les prix ont um peu baissé.
Cotes :—
BLE OUV. FERM.

Décembre . . . . . $1.17 $1.17

Mai . . + + + +. + 1.23% 1.83%

JuilletTE ss ae 1.25% 1.25%

AV
Décembre . + . + 0.51% 0.51%
Mai . +. 2 + . .. 0.56% 0.563

Juillet . , + + +. = 0.55% 0.55%

ORGE
Décembre , . + 0.67% 0.67%
Mai . +. . + « + 0.71% 0.71%
Juillet , + . + + + a... 0.714
LIN .

Décembre . ,. . , « 1.90% 1.92%
Mai... . 0s.» 1.96 1.98%
Juillet . . à » + + 1.48% 1.90%
SEIGLE

Décembreeee se 1.02% 1.02%
Mai . oes 1.06% 1.07%
Juillet | 1.064 1.06%
PRIX AU COMPTANT: — Blé: — 1

nord, $1.17%: 2 nord, $1.14; 3 nord,
3.00%: no 4. 31.03 4 ; no 5 92%; no

, 34: picotin, 71; sur vole, $1.17; ré-
sidus, $14.00 la tonne,

Avoine: — 2 c.w., 58%: 8 cw, 50%:
ex 1 picotin, 49% ; 1 picotin, 46% ; 2 pi
cotin, 44% ; rejetée, 41% ; sur voie. 51%.

Orge: — 3 cw, 67%; 4 cw, 63%;
jetée, 59; picotin, ‘53%; sur voie, 67%.

Lin: — 1 n.w.c, $1.92%; 2
$1.88%; 8 cw. $1.80%; rejeté, $1.78%
sur voie, $1.92%.

Seigle: — 2 cw, 81.01%.

Ouverture d'aujourd'hui
WINNIPEG, 27—On cotait à l’ou-

verture:
Blé—décembre, de 1.17 1-8 à 1.17;

mai, de 1.23 3-8 à 1.23 1-4; juillet,
de 1.25 1-4 à 1.25 1-8.
Avoine—décembre, sans

ment à 5 17-8; mai, 56 7-8.
Orge—mali, sans changement a 71

3-4.
Lin—pas coté.
Seigle—décembre a 1.03;

1.07 3-8; juillet à 1.06 5-8.
EN INSPECTION

Passés hier en inspection 1,437
815 wagons au cours de la méme
wagons de blé comparativement à
journée de 1927; il y avait de ce to-
tal 737 wagons de blé sous contrat.
On comptait en outre 67 wagons d’a-
voine contre 25 l'an dernier; 52 wa-
gons d'orge contre 51 l’an dernier;
18 wagons de lin contre 13 l’an der-
nier: 8 wagons de seigle contre 21

l’an dernier; 6 wagons de grains mé-
langés contre 2 lan dernier; 1 wa-
gon de résidus.

LE MARCHÉ DES OEUFS
MONTREAL — 27 — Les prix des

oeufs ont encore baissé. Au gros, les
exportateurs de la Colombie Anglai-
se ont réduit leurs prix d’un à trois
sous la douzaine au cours de la jour-
née de lundi et hier ils ont encore
fait de nouvelles réductions. Sur le
marché local les prix de lundi ont
été maintenus avec les extras de 58
à 65 sous la douzaine, les premiers
de 52 à 53 sous la douzaine et les ex-
tras frais de poulettes de 48 à 50 sous
la douzaine. Les weeufs d'entrepôt
étaient ainsi cotés: extras, de 42 à
44 sous, premiers de 38 à 40 sous et
seconds de 33 à 34 sous la douzaine.
Les arrivages d'oeufs au cours de la
journée d'hier ont été de 2,486 cais-
‘ses comparativement à 1,637 caisses
au cours de la même journée de la
semaine précédente et à "767 caisses
au cours de la journée correspon-
dante de l'an dernier.

LE NIVEAUDU MARCHE
NEW-YORK, 27. — Void les cotes

moyennes des vingt titres représentatifs
des groupes industriels et ferroviaires de
la Bourse de New-York :—

change-

mal à

 

20 20
Indust. Ferrov,

Mercredi . . . . . . 248.19 154,02
Lundi... . 2... . 249.83 153.88
Il y a une semaine , . 241.79 152.55
Il y s un an . . . + 183.98 145.71
Maximum, 1928 , , 258.33 157.69
Minimum, 1928 178.84 138.38

3,614,900 parts,

LE MARCHEA BESTIAUX
TORONTO, 21—Arrivages de bêtes

à cornes, 6. Le marché des bêtes
à cornes a fermé d'une façon fer-
me aujourd'hui malgré le nombre
peu nombreux des offres.
Arrivages de veaux, 27. Le marché

des veaux était soutenu.
Arrivages de porcs, 87. Les porcs

se vendaient à $9.75 f. a. b. pour les
sélects ou $10.75 sur vole.
Arrivages de moutons, 26. Quel-

ques bons agneaux ont rapporté $13.
le cent livres.

MARCHE DU FOIN
MONTREAL, 27—On a rapporté

que le marché du foin pressé avait
été tranquille. On a déjà constaté
une activité accoutumée à cette sai-
son de l'année et qui ne changera
pas avant le commencément de la

Total des ventes:

 

 
.

nouvelle année. Les prix se main-
tiennent fermes. et le foin de mil
No 2 extra se vend à $17 la tonne.
le foin de mil No 2 à $16 la tonne. et
le foin de mil No 3 à $14 la tonne,
1.a.b. wagons ici.

— 0e
 

Nus vingt années de relations avec les entreprises minières
du Canada, avec bureaux dans les camps miniers du nord de
l'Ontario et du Québec, vous assurent des renseignements à
jou: en ce qui a trait an développrment des mines.

Nous offrons un excellent service pour
l'achat et la vente des actions minières

ARTHUR F MOYSEY & CO., Ltd.
Téléphones: Q. 698-699

Maison fondée en 1904.
14, rus Metcalfe, Ottawa

 

 

 

 
 

AUENTS DE CHANGE

Membres de la Montreal! Curb Market ils
BOURSE et de la Standard Stock and

Mining Exchange. particuliers

DE Sher. 7100—Hôtel Windsor, Hulk ACTIONS

Bureau-chef: 122 rue Spark. Ottawa.
MINIERES

NEW-YORK Bourses: Montréal et Toronto

Bureaux» Belleville, Brookville. Cornwall et Pembroke,
COMMANDES EXECUTEES POUR TOUTES LES BOURSES  

dE
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| MARCHE DESMINES J
Serres

Commentant le marché des mines
à Toronto au cours de la matinée,
ce 27 décembre, 1928, Arthur  E.
Moysey and Company, courtiers en
valeurs minières, 14 rue Metcalfe,
Ottawa, disent ce qui suit:
L'amélioration que nous avons re-

marquée hier sur le marché des mi-
nes s'est continuée ce matin et la
liste, à quelques exceptions près,
était forte. Noranda et Internatio-
nal Nickel ont été un peu plus fai-
bles.
Noranda, de 6250 à 61.50; Nickel,

de 42.00 à 41.50; Wright Hargreaves

a été la valeur la plus forte et la
plus vigoureuse de la liste montant

de 195 à 2.30; Abana n'a pas été
aussi active mals elle s'est mainte-
nue de 3.70 à 3.62; Amulet, de 3.20 à
3.11; Amity, de 30 à 31; Arno, de 17

à 19: Barry Hollinger, à 30; Ba-
thurst, de 37 à 34; Bedford, de 42
1-2 à 47, Bidgood, de 38 1-2 a 40;
Big Missourt, de 68 à 65; Bucking-
ham, de 8 3-4 à 9; Central Manito-
ba, de 63 à 62; Clericy, de 23 à 24;
Crown Reserve, à 27; Dome Mines,
de 9.60 à 9.70; Dome Mines, de 9.60
à 9.70: Dunin, à 15; Falconbridge à
5.00; Graham Bosquet, à 25; Gra-
nada, de 19 1-2 à 20; Hollinger à
8,75; Howey, de 1.03 à 1.10; Hudson
Bay, de 19.30 à 19.55; Jackson Ma-
nion à 22; Keeley à 40; Kirkland
Lake Gold, de 1.42 à 1.55; Kootenay
de 21 à 22: Lake Shore, de 1845 à
18.75; Laval, de 9 à 10; Malartic, de
89 à 94; Mandy, de 1.20 à 1.25, Mc-
Dougall, de 46 1-2 à 47; Mclntyre,

de 20.75 à 21.00; Mining Corporation,
de 3.80 à 3.95: Moffatt Hall, de 9 à
10; Murphy, de 56 à 55; Newbec, de
33 a 34; Nipissing, à 3.50; Osisko
Lake à 45; Pend Oreille, de 9.80 à
9.75; Pioneer, à 35; Premier à 2.17;
Sherritt Gordon, de 6.40 à 6.45; Sta-
dacona de 10 à 9; San Antonio, à 22;
Sudbury Basin, de 8.00 à 8.45; Siscoe
de 94 à 95; Sylvanite, à 2.00; Teck
Hughes, de 8.35 & 8.50; Tough Oa-
kes, a 8 1-2; Thompson Cadillac, à
28; Treadwell, de 9.60 a 9.80; Vi-
pond ,de 80 à 92, réagissant à 85.
TORONTO, 6. — Voici les ventes et les

fluctuations des valeus à la Bourse des
Mines locales eujourd'itui:—
Ventes Valeurs Haut Bas Term.

100 Avonda 12 .…. ves
5,000 Ajax Oil 49 48 48

15,160 Amulet 8.20 3.06 3.19
3,600 Arno 18 17148 17%
2,500 Amity .30 27 27
5,100 Barry Holl. 30 .39 .30
8,000 Bathurst .36 .85 .36
6.800 Nor. Can, 70 .65 70
6,300 Bidgood 47 ae. oe.

64,800 Buckingham .083% .08% .08%
100 Bunker Hill .09 A
500 Bedford 43 Ps "en

1,000 Castle Tre, .38 . .
2,200 Chaput H. .09 vee wes
1.100 Clericy 23 20 23
12,200 ( 2P. auRous .07 06% .07
1,090 Columb 01% ... ee
500 Corona 02 vee ..…

3,500 Crown R. C. 26% .26%4 .26%
1,530 Dome Mines 9-80 9.50 9.50
8,300 Dunkin 15 15 15
1,000 Duprat New 03 02% .03
2,050 Goodfish 19 .18 19
9,500 Gold Hill M. !06 05 .06
1,000 Gold Reef 01%... ee
3,000 Granada R. .19 18 19
500 Grover Daly .03 ees ve

5,000 Graham .25 25 25
3,700 Howey Cuid 1.02 ves ….
2,870 Hollinger 8.65 8.50 8.60
2.500 Hill Top .05 031% 03%
3,000 Kirkland H. 03% ... oe

13,750 Kirkland L. 1.44 1.37 1.48
2,300 Kootenay FI. .20 os [IN
1,060 Lake 8. 18,25 17.00 18.15
5,500 Laval Que. .08% .08% .08%
3.500 Macassa 22 21 21%

18,200 Malartic .89 ..B5 89
5,200 McDougall 47 ee ves
1,235 McIntyre 21.00 20.00 21.00
1,325 Mining Corp. 4.00 3.75 3.90
8,700 Moffat Hal 09 .08 08%
2,500 Moss Mines .70 65 .70
6,200 Newbec 35 .32 .34
925 Nipissing 3.75 3.50 3.50

7.356 Noranda 84.10 62.75 62.75
8,800 Pawnee 051% 05 0514
3,500 Pet. Cob. M. 23% .22%4 224

11,000 Picard 324 ….
1,500 Potter Doal 01% 01% 01%
100 Premier 2.17 oe. oe

1,000 Ribago 02% .02 021%
7,193 Sherritt 6.40 6.25 6.40

19,050 Stadacona 10% 10 104%
11,100 San Antonio .22% .19 21%
5.625 Sudb. Basin 7.95 7.60 7.95
535 Sylvanite 2.00 1.96 2.00

44,900 Siscoe 85 .B8 .95
5.250 Teck H. 8,40 8.20 8.40
1,000 Tough O. B .08 0 oe

1 Treadwell 10.50 ee ore
5,470 Vipond Con. .75 oes oes
100 Towagmac 3.40 vos ee

2,500 Tashota 75 ate ee
575 West Dome G. .08% ... ce

31,080 Wright H. N. 2.00 1.54 1.95
1,000 Windfall 04% 04% 04%
1,500 Thos. Cad. eae .

HORS.LISTE
09,545 Abana 3.50 3.70
4,700 Big Missouri5» .68 .69

50 Coast Cop. 55.75 ee .….
2,800 Central Man. .65 63 64

50 Int. Pete. 47.50 ie “ee
8,350 New Nickel 42.75 42.00 42.00
380 Hudson B. 19.70 19.50 19.70

5,100 Jackson Man, .21 .20 20%
1,000 Mandy M. 1.20 FN “re
2,000 Osisko 44 ... “eo.
1,085 Pend Ore, 9.95 9.75 9.80
965 Mond 42.75 42.25 42.25

2,500 Vinegars 95 85 85
6.245 Falcon 5.00 4.90 4.95
Total des tentes: — 567,966 parte.

MOULIN A PAPIER
VENDU A L’ABITIBI
ET A CANADA POWER

——.
LE MOULIN SITUE A PORT AR-
THUR APPARTENANT A LA
CONSOLIDATED WATER,
POWER AND PAPER COMPANY.

-—

WISCONSIN RAPIDS, 26. — La

Consolidated Water, Power and Pa-

per Company, dont le bureau chef est
situé en cetle ville, a vendu son mou-
lin A papier de Port Arthur aux in-
téréts réunis de I'Abitibi Power and
Paper Company et de la Canada
Power and Paper Company, George
W. Head, président de la Consolida-
ted W. P. & P. Co, Ce moulin a une
capacité quotidienne de 225 tonnes
de papier A journal. La vente com-
prend tous les droits de coupe sur

la propriété de la couronne.

RECETTESESDUC.N.R.
Les recettesbrutesdu Canadien

National durant la semaine terminée

le 21 décembre 1928, se sont élevées
À $5,462,872 que l'on compare à

$4,678,000 durant la semaine de 1927
correspondante, une augmentation de

$788,782 ou de dix-sept pour cent.
res

BOURSE DE PARIS
PARIS, 27—Les changements dans

les prix al Bourse aujourd'hui; ont
été irrégu…iless. Rentes trois pour
cent, 66 francs et 75 centimes. Em-
prunt cinq pour cent, 94 francs et
76 centimes. Le change sur Londres,
124 francs. Le dollar américain a été   coté à 25 früncs et 52 centimes 3-4.!

g -° § ng] 5 PU ©

LE DROIT OTTAWA JEUDI 27 DECEMBRE1928

FLUCTUATIONS
DE LA MATINEE
— ape—

Cotes fournies par GEOFFRION & CIE,
agents de change, 101 , rue Notre-Dsme-O.,,
Montréal, 18, rue Elgin, Ottawa,

BOURSE DE NEW-YORK
27 déc., 1925, 12 h. 80 p.m.

VALEURS HAUT BAS
Amer. W. Works . . . 65% 68%
Atchison . . 5. » 105% 164
American Can "Co! . . 109 105%
Allied Chemical . , , . 241 240
Am. & For. Power . . 13% 72%
Am. Tel & Tel. . , 191% 190
A. Locomotive . , 103% 100 34
Anaconda Copper . , 110% 108%
Baltimore & Ohio . . 119% 117%
Bethlehem Steel , , , . 82% 82
Canadian Pacific . . 234% 232
Chrysler Corpn . 123% 121%
Coca-Cola . . , . . 179% 179%
Congoleum . ... 27% 26
Consolidated Gas . . 107% 105
Fam, Players . . . © 53% 52%
General Asphalt . . . 74% 74%
General Electric , , . 210 208%
General Motors , 192 189%
Granby Mining , , . . 87 86%
Houston Oil . , . + 88 83
Howe Sound . . ., . . 633 65%
Hudson Motors . . . » 87% 86
Hup Motors . . « . 175k 73%
Kenn, Copper , . , . 145% 143 %
Intern, Nickel . 227% 247
Intern. Nickel now, . 42 41
Mack Trucks . . . . 103% 102%
Marland Oil . 2 + + 41% 40%
National Dist. . . . À 85% 354
Packard oMtors , . . . 146% 144
Phillips Petr. , , . + 44 43%

Iman . , +. + = 83% 83%
Radio Corpn . . . . 356% 347
Remington Ran, , . . 28% 285
S. Dairies ‘’A’*’ . +... 40 39
S. Dairies ‘‘B’ . . 13% 13%
Southern Rails . . 147% 146%
Studebaker | . 74% 74%
Texas Gult . ... T7% 75%
T. Roller Bear. Co. , . 145 144%
U. 8S. Ind. Alcohol . , 130% 130
United Carbide . , . . 189% 188%
U. S. Steel . e 155% 153%
Westinghouse , , . , » 138 134%
White Motors oe 38 38
Willms-Motor , , + + 44 43%
Woolworth Co. . 210% 208

L'argent est à “12 pour cent,
Lies Xentes jusqu'à 1034 heures, 411,300,

jousqu’à midi, 1,377,900 marts.

BOURSE DE MONTRÉAL

Cotes fournies par GEOFFRION & CIE,
agents de change,101 , rue Notre-Dame-O.,

  

Montréal, 18, rue Elgin, Ottawa,
27 déc., 1928, 12 h. 30 p.m.

VALEURS HAUT BAS
Abitibi © 2 + + + +. = 42 40
Alb, Pac. G. . + , + 56 36
Brazilian . . + + 744 73%
Build. Products . . + . 3. 9
Can. Car Priv. . . 106% 10644
C. Ind. Alcohol . , 40% 40%
C. Ind. Alcohol B . . 87 37
Dom. Bridge . . 93 921
Dominion Glass . , . 157 149%
Dom. Textile . , , + 11615 116%
Fraser . .... 804% 80
Int. Nickel . . . . 42 41%
Jake of Woods . . . 56% 5614
Canada Cement . 31 31
Cockshutt . e 35% 35
Massey-Harris . . + + 86% 86
Montreal Power , + , , 108 108
B. C. Packing . . 29 29
Mex. L. H. & P. 121 121,
Nat. Breweries . . , , 133 133
B, C. Power ‘‘A’’ , . 561% 56%
Gen, Steel Wares , . . 3513 354
Power Corp. . . . + 891 89%
Shawinigan . . « . . . 86 1% 86
Simons priv. . . , , 106 106
Smelters . , . , . 365 265
Hwm. Bridze . . 37% 37%
Can, F. % Forg. .. 21 21
Steel Co. of Can. . . . 55% 55

—————arms.

=

Cotes fournies par GEOFFRION & CIF,
agents de change,101 , rue Notre-Dame-O..
Montréal. 18, rue Elgin, Ottawa,

27 déc, 1928, 12 h. 30 p.m.
VALEURS UT BAS
B. A. Oil . . + , 49 484
Asch priv. .. 93 93
Can, Celanese priv. . 50 50
Can, D. & Dock . . . 63 63
Can. Malt , . 31% 31%
Bruck Silk . . . 22 22
Cosgrave . , 4 + + + 3% 3%
Dist, Seagram , « « € 18 18
Dryden . . . + + + + 36% 36%
Howard Smith . . . 2015 2934
Foreign P. Sec. , . . 36 36
Ass. Brewerios , . . . . 22 21
Hydro-Electric . , + 32% 32
Home Oil . , + © 3.25 8.25
Tmp. Oil . . . + + 90% 89%
Tmp. Tobareo ,  . + 11 11
Tnternat, Petr. , . , 47 47
Tnt. Utilities ‘A’ |, À 44 44
Tnt. Utilities ‘‘B’° . 16 16
McColl-Front, . , « o 314 304;
Reliance Grain . 40 40

À LA BOURSE
DE MONTRÉAL

LA BOURSE DE MONTREAL EST

TRES CALME ET CELLE DE
NEW-YORK, LOURDE.

_— -

MONTREAL, 27. (Bourse a l'ou-
verture) — Les transactions ont été
encore une fols excessivement cal-
mes à l'ouverture de la session de la
Bourse locale ce matin. Il n’y eut, au
début, que quatre valeurs transigées.
Brazilian Traction a eté sanschange-
ment à 74%; International Nickel a
mardu 44 à 42; Shawinnigan Water
and Power a monté de ! à 86%;
Massey Harris a monté de 4 à 86%.

A NEW-YORK

NEW-YORK, 27. (Wall Street à
l'ouverture) — La pression de vente,
qui a été passablement lourde hier
après-midi, lorsque le taux de l'argent
à demande a monté à 12 pour cent. a
repris ce matin à l'ouverture de la
session de la Bourse lo ‘e ce ma-
tin. Des pertes initiales d'un point
ou deux ont été subies par Chile Cop-
per, Chrysler Motors, General Mo-
tors et Atchison. American Can a dé-
buté avec un gain d’un point.

Il y eut quelques points forts qui se
sont maintenus indépendamment de
la baisse presque générale et cela in-
diguait que quelques opérateurs s'at.
tendent à ce qu’au commencement
de l'année prochaine il y ait une for-
te demande pour replacer les fonds
disponibles après les paiements des
dividendes et intérêts. Atlas Powder
a monté de plus de six points et aj
touché un nouveau haut prix à 110%
et Otis Elevator a atteint 215, un nou-
veau haut prix. National Bellas Hess
a débuté avec un gain de quatre
points.
La plupart des maisons de change

continuent à conseiller à leurs cli-
ents d'être prudents dans les nou-
veaux achts à cause du resserrement
temporaire du crédit et du rajuste-
ment des comptes spéculatifs. Il y
eut quelques baisses mais d'un carac-
tère ordinaire. Radio, qui a été lourd
hier. a débuté avec une perte de cinq
points et Wright Aaro, Consolidated
Gas et Atchison ont perdu deux
points ou plus. On remarquait que les
valeurs suivantes avaient nerdu un
point ou plus: Union Pacific, Chest-
peake and Ohio, Standard Oil of Ca-
lifornia, Mesican Seaboard, Losse Wi-
les, Curtiss, Simmons. Central Alley
Steel et Commercial Credit.
Les changes étrangers ont ouvert

d'une façon ferme et la livre anglai-
se cotéé aux environs de 84.85%.

; |campagne, Nous ne remarquions ce-

 
 

CURB DE MONTREAL
———

DOMINION STORES A FAIT UN GAIN
DE DOUZE POINTS A 150.

prets"

La liste était également partagée entre
les gains et les pertes à la fermeture du
Curb de Montréal hier. Internatione] Pe-
troleum a été la vedette active avec une
perte de % à 47% et un total de ventes
de 1,040 parts. Dominion Stores a fait
un gain de douze points à 150, un nouveau
gommet, Hiram Walker a monté d'un point

Dans la section minière Abana a monté
de 25 sous à 83.65 après avoir touché
$4.10 avec un total de ventes de 10.860
parts. Noranda a baissé de 25 sous à
862.75, Voici les ventes et les fluctuations

 des valeurs:—
Ventes Valeurs Haut Bas Ferm.

50 Asch 81% 31% 314
16 ‘* prio, 92 - AR

595 Assoc. B. 20% 20% 20%
20 B. À. Oil 48% “ ..

100 Vickers 37 37 37
2 C. N. Pow. 101 .. A |

220 Cosgrave 4 3% 4
110 Dist, Seag. 18% 181 15%,
100 D. Stores 150 150 150
105 E. Dairies 41 41 41 +
50 For. Secs, 35 33 35 !

135 H. Smith 20% 2944 29%
23‘ prio, 92 92 92
50 Hydro El. 31% 31% 31%

420 Imp. Oil 90 89 90
129 Imp. Tob, 11 11 11

1,040 Int, Pete. 48 47% 47%)
145 Int. Ut. A 44 44 44
45 ‘ B 16 16 16
15 Man. Pow. 100 .. ..

969 McColl-F. 31 50 31
4,124 ‘*  priv, 1.60 1.30 1.51

5 Mitchell R. 40 . .
40 Page-H. 123 123 123
25 Regent 20 20 20
10 Reliance 40 - -
3 Pow. C. 102% _

15 8.C, P. pro. 106 .. ..
50 Walker 83 83 83

8
10,660 Abana 4.10 3.60 8.65
1,10 Aladdin 1.71 1.70 1.70
1,000 D. Rouyn .10 .10 .10
1,185 Noranda 64.00 62.75 62.75
550 M. Corp, 3.2 3.90 .3.90

2,900 Siscoe 00 91
HORS-LISTE

45 Celanese 23 23
25 C. Malt six 311 314

355 Perf. GI], PEA 2% 2%
TOTAL DES VENTES

Parts Mines
Hier . «0s oo. 8,644 17,345
Lundi... 2... , 0 3,618 8,631

COURS DES CHANGES
ENTRE BANQUES

Cours communiqué par la Banque Cana-
dienne Nationale:—

Formeture le 28 décembre 1928
CABLE MONNAIE MONTREAL
Argent à New-York Ue
NEW-YORK, dollars 17-64 nr,
LONDRES, livre, câble , , . 4.86 3-4
LONDRES, livre, chèque , , , 4.86 1-16
PARIS, franc . . . , . . .0392 9-16
BRUXELLES, franc . . . 279 1-4
BRUXELLES, belga . . . . .1396 1-4
ROME, lire . . . . , . . .0525 1-4
MADRID, peseta . . . . .1634
BALE, frane . e oo » 1934
ROTTERDAM, florin . . . . .4020 1.2
OSLO, couronne . . . .2876
COPENHAGUE, couronne . 2674
STOCKHOLM. couronne . . . .2637
BERLIN, reichsmark , . . . .2390
PRAGUE, couronne . . . . . .0297 3-8
ATHENES, drachme . . . , | .0129 3-4
RIO DE JANEIRO, milreis . . .1193
HELSINGFORS, mark , . .0252 14
HONGKONG, dollar . , . .5020
VARSOVIE, zloty , . , . .1125
BELGRADE, dinar . , , , .0176 1-2
CALCUTTA, roupis . . .8660
VIENNE, schilling .14 18
 

Les virements bancaires
—care.

Voici les virements bancaires des prin-
cipales villes canadiennes au cours do la se-
maine que nous terminons aujourd’hui mê-
me, ce 27 décembre, 1928:—
Ottawa , 2. 2 2 + + . . $ 17403763
Toronto , . + + + + . 134,196.913
London . 2 +4 2 +4 + + » 2,977,275
Brantford . , , . . + + + 1,246,538
Kitchener +. , « . + + + + 1,234,362
Chatham , , , . . . . . 835.461
Peterboro . . . . . . . 1,120,822
Kingston « . + + » + + + + 786,855
Halifax . 2 2 . + + + + 3.187,147
Saint John . + 2. 2 + . 2,706,969
Sherbrooks , , . , . , +s « 927,282
Moncton . . , + + + + » 934,232
Québec . 2 + + + + +. © 6,468,673
Montréal ... 116, 656,426

AU MARCHECHELOCAL
Le marché localétait passable-

ment actif ce matin, et l'assistance
encourageante malgré le mauvais
état actuel de quelques routes de

pendant peu de changements dans
les prix des viandes et des volail-
les. Ils se sont assez bien maintenus
au cours de la semaine dernière.
Chose remarquable, lundi, la ‘veille
de Noël, 11 n’y avait pratiquement
pas de marché local.
Les volailles, en dépit de l'énorme

demande qu’il y a eu la semaine
dernière et de la douce température
que nous avons présentement, sont
encore l’objet d’une demande active
et les prix se maintiennent. A Mont-
réal cependant les prix des volailles
ont baissé de quelques sous la livre
ainsi que les prix des oeufs. Ici. les
oeufs ont suivi la courbe descendan-
te. Ils se vendent encore de 60 à 70
sous, mais il est fort probable qu’ils
seront avant longtemps cotés défi-
nitivement aux environs de 60 sous
la douzaine: la production locale est
favorisé par la température. Les prix
du foin et de l’avoine se maintien-
nent.

Voici la liste des prix, à onze heu-
res ce matin.

VIANDES
Lard léger . .  …  . 14 1-2 à 15 1-2
"ard lourd... 2.240...  .09 a .12
Veau, carcasse . . . . . . 15 à 18
Agneau, carcasse . . . . . . 20 à 23
Agneau, quart. d'arr. . . . . . 28
Boeuf, carcasse . » +  . 10 à 14
Veau, quart, d'arrière +. ..17à 22
Poulets . . . +... 288 35
Poulets, couple . . . 81,75 à $3 50
Boeuf, quart. d’arr. . , . , 17 3
Boeuf, avant . . . . . . . .09 à 12
Dinde, la livre . , . . . .. . 3
Ole . . . . + + + … . $175 à $240
Oie, la livre . . . . . , 18 à 21

LEGUMES
Patates, sac de 90 livres . . .80 à 1.10
Patates gallon, 2 pour . . . . . 25
Choux, chacun 3 pour . . . . 25
Betteraves, gallon . . . . . . 20
Betteruves, sac. de . . . . . . Ki

-i ours . . ; 10 à 25
Navets, de 3 à 6 pour . . . . . .10
Panais, gallon . . . , . , . ..20
Ofgnons, gallon . . . ..... 25
Carottes, gallon . . . . . . 20
Laitue, 2 pour . . . . 20 et 25

PRODUITS LAITIERS
Beurre . . . + + . . 40 à 45
Oeufs, douzaine  . … . ., .60 à .70
Miel, rayon . . . . . . . 20 à 25

FRUITS
Bananes, la douz. » . . . . .25 à 35
Pommes, gallons . . . . . .15 à 30
Pommes, panier .. . . . . 25 et plus

DIVERS
Avoine .......... .65à 70
Soin .. ....»... .$9.00 à 315.00
Paille ........ . $8.00 à 58.00

t————

POMMES DE TERRE
MONTREAL, Z1—Les pommes de
re du district de Montréal se ven-

5| M. Charles Pinard.

 dent à 75 sous aux détaillants.

BOURSE DE TORONTO
eeare

CE MATIN, 27 DECEMBRE
TORONTO, 27:—Avec seulement |

quelques changements dans les prix |
ia Bourse de Toronto a ouvert a
ne façon irrégulière ce matin. Inter- |
national Nickel a monté de 1-8 à.
42 1-4; International Petroleum a.
monté de 1-4 à 47 1-2; Service Sta- |
tion a monté de 3-8 à 55. Hiram |
Walker a baissé d'un demi-point à
81; Page Hersey a baissé de 5-8 à

123 3-8; Imperial Oil a fléchi de 1-4
à 90 et Northern Bakeries de 1-4 à '

 

42.
TORONTO, 26. — Voici les ventes «: le.

fluctuations des valeurs à la Bourse des |
valeurs locale aujourd'hui :—
Ventes Valeurs Haut Bas Ferm.

3 Alta. Pac, Grain 94 i
10 A. Ssles B. prie. 130
105 Can, Dredge 64 8: 62
83 C. Cement prio uBle US an
20 Bell Telephone 16* 167 167 |

835 Brazilian 1573 744 75 |
40 Brantford prio, 23 A so}
12 B.C. Fish, prio. «2 20?

135 Burt F. ON 86 > PRE
10 Cann. 2nd prio 25 . . |

400 Cockshutt 36 341, Gals!
265 Cosmos I.M 2113 21 "1%

5 C.G. Electric 135 . AP
5 Can. Oil 53 . Co

20 Photo Eng. 3 - _
155 G.S. Wares ote At, ine
135 Can, I. Alcohol 411 41
16 C.P.R. 235 . i

4,204 City Dairy 87 ND 851; :
17 Consumers' G. 191'; . |
45 Dom. Stores 150 |
145 Fast. S. Prod, 35 37 a7
10 Fanny Farmer 41%: .

135 Gypsum 75 134 75
25 Ham, Un. Th. 12 .

733 Famous Play, 35% 5) uo
5 Goodyear prio. 108%. _

255 Hayes Wheels 48 47 13
25 Hunts 41 À

250 Int, Util. A 15 4412 45
6.930 Int. Nirkel 33 424 AZ!
120 Kelvinator 3 . - |
50 Lake Superiur 14 . AR :
10 Laurg Secord 45% . . !

500 Loblaw se 91; 99 1
3 Ontario Equit 46): …. …. À
5 West. Grocers 30%  .. _ i

365 Massey Har, 8713 Ha? 863,
s0 prio. 169 1081, 109

200 McKinnon 75% T2 75
22 Muirheads Tis 7 Tie

800 North. Mexico 21 . ..
+ Pac. Burt prio 191 ; .

1,180 Pag@sHersey 124 122 123
1 Post, Tel, prio. 10243. .

25 Pressed Metals 20 .. _
155 Weston 105 09 100
880 Walkers 83 511; 811%:

5 Rogers 66 .. .
5 Simpson prio. 101 _- .

775 Shred, Wheat 02 an 92
85 Steel of Cun, 270 216 216

125 Twin City 45 ‘ .-
5 WC, Flour 41
3 Win, Rv. prin, 106%

CURB
1,565 BA. Oil 49 48!z 49
265 Canada Drv Ri, 178 80
75 CFProduets 11 % 1112 1117
5 Marconi 6 .. LC.

205 Carlings 33% 32% 32%
100 Cosgraves 34 3 3
#50 Seagrams 18% 181, 18k

2,335 Dom. Power A3 80% 85
15 Drurart 14 . .

1,495 Farmers Dairy 301; ~9 30
50 Foothills 4.23 .. AR
25 Goodyear 240 . .
25 Home Oil! 325 A
#3 Honey Dew 18 _ .

133 ** prio. ®3 8314 85
105 Umberstone 35 . ..

1.460 Int, Pete 478 474 47%
1,087 Imperio Oil 04 RAY 904
380 McColl 311, 31 31%

1.265 * prix, 1.80 1.65 1.65
380 Moore 33 32% 33
11 Mercury Mills 34 os -
15 *' prio, 93 .

10 Mont. Power 108 Lo. .
245 Nor. Bakeries 43 42 423%
29 N. S. Car 863 86 86%

950 Service Station 55 5314 54%
70 ** prin, 116% 116 116%
25 Super Test 31 .….
25 Shawinigan 86%... …
R3 Stand. Paving 29 . _
27 Sprucolite 40 38 38

105 Tamhlyn 41 40 41
360 Tip Top 2316 33 33
20 ** prio, 100 99 99

515 Waterloo 27% 26 26
45 Simpson nprio 105% .. …

BANQUES
62 Commerce 330 32814 329
27 Dominion 295 29214 295
27 Imperial 265 264 264

1 Montreal JOR oe oe
10 Nova Scotia 405 oe ..
8 Royal 375 os oe

MONTREAL, 27:—Par baril, 2
sacs:  Première patente . . . . . . . $7.00
Deuxiéme patente . . . . . . $6.60
Forte à boulanger . . . . . $6.20
Farine 4 patisserie . . . . . $6.80;
Gruau roulé, 90 livres . . . . À $3.50|
Gruau roulé, 80 livres . . . . . $3.15

ENGRAIS ALIMENTAIRES

Gru blanc, tonne . . . . . .$41.25
Gru rouge, tonne . . . . . .$38.28
Son, tonne 1 2 + + « . $3875

 

"’ENQUETE AU SUJET
DE LA MORT TRAGIQUE
DE M. EUGENE LATOUR
L'enquête ausujet de la mort de

Tugéne Latour, fils de M. et Mme Eu-
7éne Latour, 59 rue Augusta, qui s'est
fait tuer accidentellement dans un
accident de voiture sur la rue York
hier matin, s’est ouverte à trois heu-
res trente hier après midi dans les
salons funéraires Gauthier. rue St-
Patrice. Le docteur J. E. Craig, co-
roner y présidait.
L'enquête a été ajournée à lundi

soir au poste de police.  
L’APPEL NOMINAL
DANS GLOUCESTER

L'appel nominal des candidats aux
postes municipaux dans le canton de
Gloucester aura lieu lundi prochain
à Billings Bridge. La rumeur circule
dans tout le canton qu'il v aura con-
currence pour les positions de pré-
fet et de ler sous-préfet, occupées
présentement par M. T.-A. Spratt et

M. Edouard Brûlé. de Billings
Bridge, a manifesté son intention de
faire opposition au préfet Pratt. On
entend dire que le conseiller John
Jones briguera les suffrages pour le
poste de ler sous-préfet. en opposi-
tion à M. Charles Pinard.

arer

(A POPULATION DE
CHICAGO EST DE PLUS

DE TROIS MILLIONS
CHICAGO, 27. (8. P. A)—Ia ville

de Chicago est la seconde ville des
Etats-Unis par sa population, qui est
de 3215000 habitants, d'après les
chiffres compilés par l'association de
commerce de la ville. C'est une aug-
mentation de 75,000 sur la population  de l'an dernier.

 

_-INDUSTRIES-DERNIERESDEPECHES!_
| Bourse de Montréal -- Mercredi, 26 décembre

rmence =

Ventes Valeurs Ouv. Haut Bas Ferm. Diff.
566 Abitibi 38 40 3y -— %
10 Alta. Grain “A” S56 56 56 56
10 * ” priorité guy, sy 94 sy Cease

115 Asbestos 17 17 17 17 1a
40 ” priorite “0 TU 70 70
20 “Bell ‘Telephone 168°: 168': 164 16: tenes
45 *Belgo priorité 104 104 104 104 1

4740 Brazilian 75 wat 141, 1415 -- Ye
355 B C. Packers 281. 2y 28 29
252 B. C. Power 56 57 56 56:
176 ” B 39 39 381. 38 —- 1
45 Brompton 354 35%, 35, 3544 — *
15 B. E. Steel lere priorite A een oe
1p _” 2ème priorité Gi LL. 42 a... a... aauve

220 *Building Products 3y 39 39 39
200 Can. Bronze 69 us 69 69
340 Can. Car 93 93 92‘. 93
500 * ” priorité 106* 10% 106: 107 {4 12
30 “Can. Cement priorité 98% 99 98% 99 ….…..

645 Can. Ind. Alcohol 41 41 40, 40'y — 1
10 “Can. Loco. priorité 85!. AA aaa FN FPP

345 Can. Pow. & Paper 28 28 28 28
5 Can. Steamship 36! ihe eee ees ress

25 * Voting [rust 36 36 36 36 — 3
50 + ” priorité 93 93 93 93 - 4
575 Cockshutt 36 36 3544 354 — %
54 Con. Smelting 365 370 360 367 FR

2,290 Dom. Bridge 91° 93%, 911. 93 + 2
3,623 "Priv. 390 400 390 4.00 -+.35

60 *Dom. Glass 149%; 148; 147 1483  .....
50 *Dom. Textile 116 116 116 116 i '
60 ” priorité 124 124 124 124
2 East. Kootenay 25 hive ae au eases

1.178 Famous Players 33% 37 333, 354 + 13%
336 *Fraser 79% 80 79% 80
531 * Priv, 1.75 2.00 1.75 2.00
340 Gen. Steel Wares 35% 351, 35 35:35 + 5
20 Ham. Bridge 374 38 373, 38 even
20 ” priorité 89 vite eerste asses seeee
10 Hillcrest priorité 80  ..... cette esees 61006
10 " priorité 90 ciire seca eves veers

25,661 Int. Nickel ; 421: 43 42% 421, — %
10 *Jamaica priorité 109 ..... Lee ee a... eo...
90 Lake of the Woods 56! 561: 561: 56% — %

780 Massey-Harris 87 871: 861: 86's — 14
537 Mont. Power 109 109 1081: 108% — 3
20 Mont. Cottons priorité 122 124 122 124 viene
69 Mont. Tram. Priv. 6.50 6.50 6.50 6.50 ~—.50

210 *Nat. Breweries 134 134 133 133 + 13
75 Nat. Brick 5% 5% 5% 5% + %

1,211 ” priorité 77 83 77 82 + 5
60 Nat. Steel Car 87 87 87 87

915 *Nor. Mex. Power 121 121 121 121
5 Ottawa Traction 55 ……… ace acces  seu08

20 Penmans 98 Cees ceive asses aeees
30 ” priorité 109 +109 109 109 -

Ogilvie priorité 135 "..u0 erere eee …..
1,916 Power Corporation 90 90 88% 89% + %

5 *Price Bros. priorité 101 RAR eens .... meses
227 Quebec Power 8512 87 85!4 87 + 1
583 Shawinigan 86% 8714 864 86%
160 Simon & Sons 52!z 5281: $2 52 — 1g
50 St. Law. Flour 31 31 31 31 — 1

1 Steel of Canada 219... een “oun secre
120 Nouv. 55!z 551: 85a 554

1 ” priorité 199 a... veu  a…0c0 60100
5 Wabasso 60  ..... cites aries weees

50 Wayagamack 68 68 68 68 |
25 West. Grocers 31 31 31 31 41
2 ” priorité 91 cian cee 0. +...

272 Winn. Elec. 104'4 105 104% 105 + %
5 ” priorité 107 a...  seves  eesns  sesse

MINES
475 *Hollinger 2 8.25 8.25 828 4-25

BANQUES
21 Canadienne 188 188 188 188
14 Commerce 328 328 328 328
1 *Dominion 203 ..... clive esses eve

52 Montréal 399 400 399 400 of 5
27 Royale 380 380 380 380 “w 2

; BONS
$25,000 C. P. & P. Déb. 87 87 86 87

4,500 Emp. Can., 1931 100.25 100.25 100.25 10025 <+.25
10 "1937 102.60 ..... .....  ..... …..

3.000 Emp. de la Vict, 1933 102.15 102.15 102.15 102.15 +46
24,350 ” 1934 102.10 10210 102.00 102.00
9,859 » 1937 106.00 106.00 106.00 10600 -+.25
250 Renouvel. 1932 100.70 100.75 100.70 100.75 arene

2,000 Rembours., 1943 102.00 102.00 102.00 102.00 ~.10
2,500 Mont. Tram. A 98 98 98 98 HO 4

#—Ex-dividende t—Nouveau-haut +—Nouv. bas,
TOTAL DES VENTES

Même jour
Hier Lundi Yan dernier

Parts « . + + + +». + + + + + + à + 46,990 32,324 43,286
Mines .. +. +++ + 6 4 2 5 0 0 so 47% eee 665
Bons . . + + + + + + + + + + 2 + $71,550 $13.950 $47,900
Privilèges eee ae , 963 008
 

UN SURPLUS DE
10,000 DOLLARS

La commission du Collegiate
d'Ottawa accuse un surplus de
plus de $10,000 dans les finances
pour l'année 1928. Ce surplus a
été annoncé hier soir dans le rap-
port présenté por le secrétaire Ce-
cil Bethune à la réunion mensuel-
le régulière de la commission.

Il y a aussi dans le fonds
corps de cadets une somme

$1.500, provenant des octrois du

gouvernement; il a été décidé qu'à
l'avenir de faire servir ce fond au
paiement du salaire de l'instruc-
teur des cadets.

M. Cecile Bethune a été nommé
officier d'assistance aux classes
pour une autre année, La commis-
sion fait des démarches auprès du
gouvernement provincial pour que
les loiy soient modifiées de façon à|

ce que le coût per capita de l'ins-!
truction pour chaque enfant puisse

être établi. Avec ce changement,

dit M. Bethune, la commission
pourra voir où elle économise et

où elle perd de l'argent, et en com-

parant ses chiffres avec ceux d'au-

tres municipalités, pourrait peut-

être apporter des améliorations

dans son administration.

M. V. N. Bruce, professeur au

collegiate du Glebe a fait une sug-

gestion qui a été bien vue par les

du

membres de la commission. I! sug-

gère que des causeries sur diffé-

fents sujets commerciaux eofent

données aux élèves par des hom-

mes en vue de la ville. Les mem-

bres ont convenu que c'est une idée

excellente pour orienter les élèves

dans le choix de leur profession au

de:

sortir des colleglates. Il à été sug-
géré d'avoir comme conférenciers
l’hon, Thomas Ahearn, M. J. E.
McPherson, M. A. E. Provost, le
professeur E. S. Archibald, M.
Allan Hay, M. W. E, MacDonald et
autres.

Le secrétaire a été chargé d’invi-
ter le gouverneur général du Ca-
nada à faire la visite des classes
des colleglates, Le terme de trofe
ans a la commission du Collegiate
de MM. J. J. Slattery et Norman
Smith est malntenant expiré; le
conseil de ville en a été acerti.

Assistalent a la réunion, M. A.
E. Provost. président, le docteur
S. J. McLean, et MM. Jean Genest,
John Bingham, J. J. Slattery et J.
A. Watson,
eee

NOUVEAU MEMBRE DE
LA BOURSE DE MONT.

MONTREAL, 27:—La Bourse de
| Montréal vient d'annoncer l'élection
de M. Andrew S. Beaubien, comme
membre de "cette organisation. Le
nouveau membre est le fils de M.
Joseph Beaubien, maire d'Outremont,
et le neveu de M. L. G. Beaubien.
M. Andrew. 8. Beaubien fera par-

tie. comme associé de la maison L.
G. Beaubien & Cle. membres de la
Bourse de Montréal.

LE CHANGE

   

NEW-YORK, 27. (midi) — Les
changes étrangers sont soutenus;
taux de la demande, en sous: Angle-
terre. $4.847%; France, 3.9115; Italle,
52312; Allemagne, 23.80; le dollard
canadien fait escompte de 9 32 d'un 

  

Le Moment Propice

de prendre l'assurance surla vie, c'est le jour avant

de mourir. Demain pourra être ce jour-il; vaut
mieux l’arranger maintenant.

Un représentant de l'Assurance Montreal Life vous

aidera, en ami, à choisir une police convenable.

Mettez-vous en rapport avec un de ces hommes en
écrivant en donnantvotre âge à

F. L. WELTER
Edifice Jackson, Ottawa Gérant pour l'Est d'Ontarie

L'ASSURANCE AMIE

MONTREAL LIFE
INCORPORÉE EN 1908 [PAR ACTE DU PARLEMENT
 

S
a
i

i

|

p
r
a

.=

 



= LES PETITES ANNONCES DU DROIT) PRODUISENT DE GRANDS RÉSULTATS
mande par téléphone : Rideau 514,515, 516
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6 Décès 25 À vendre |
HABPECK — Mme Edouard Hasperk | AUBAINES EN PHONOGEAPHES. Tous!

née Merguerite Gibeault. dérédée mer- des modèles cabiuet, Brantola $33, Ideal
cradi le 26 décembre, à l'âge de 6n

 

ans, à la résidence de sa fille, Mine Os-|
var Séguin, 9 rue St-André. Funérailles
à la Basilique, samedi matin, à # heu-!
neures, Départ du cortège funèbre à la HOTEL RIVER VIEW, un mille de la di-
demeure mortuaire à 7 heures 45, Pa
rants et amis sont priés d'y assister
sans autre invitation, 1177-6-299

LAUZON — Mme Twæuis Lauzon, née Marie.
Louise Bélisle, décédée le 28 décembre, | PHONOGRAPHE cabine
A l'âge de 35 ans, Funérailles vendredi |
matin à #,30 heures, à l'église Notre-

nèbre, 86 Durocher. Enttview, à # heu :
res, Parents et amis sont’ priés d
sidter sans autre Invitation, 3:

'y as|
38-6-205 :

POWBRS — A la résidence de won file!
Dr Martin Powers, Rockinnd, Ont. est
décédée mercredi, ls 28 décembre, 1924,
Mme Catherine Powers, épouse de feu

le l'adresse suxmentionnée, samedi, le
29 décembre, à 9.30 du matin, à Végh
se Bte-Trinité, Rockland.
cimetière Notre Dame, Ottawa,

ROUTHIER — M. Churles Routhier, de
Ste-Rose de Lima, époux de Victoire Du
val, dérédé ce matin à l'âge de 77 aus.
Funérallels samedi à 9.30 a.m… à l'égli-
se de Ste-Rose de Lima. 6:336-208

SYLVESTRE — Wilfrid Sylvestre,
de Albertine Deslauriers, dérédé le 26
décembre, à l'âge de 312 ans 6 mois.
Funérailles vendredi A la Basilique, à

fCornellus Powers, d'Ottawa. Funérailles |

PLUSIEURS PIANOS

| 50 SERINS OHANTEURS,

|
époux |

R.45 heures. Départ du cortège finèhre.'
302 St-Patrice, à 830 heures, Parent»
rt amin sont priés d'v assister sans n
tre invitation. 3U1-6-208

11 Monument
CHOIX DE MONUMENTS, de cartes mor

tuaîre à has prix J.P. LAURIN 05

 

 

 

 

Georzen, Ottawa, Tél, RP, 612, ;
1

14 On demande
UNE STENOGRAPHE BILINGUE. Empini

permanent, S'adresser u DL. M, Viau.,
Plantagenet, Ont. 1172-14-299

COUPLE pour prendre soin d'un stock
338 Champlain,

1080 B-14-299
d'animaux, S'adreser à
sh. 1115,

15 Serv:es demandées
SBRVANTE GENERALE, Sher. 2278.

1184-15-205
 

|

|

| 

840, Brunswick $45, Sonora $45, Victro-
la 335. Conditions: $5 c‘omptant, $1 par
semaine, £xtraordinaires aubaines. Orme
Limited, 175 Eparks 1165-35 300

us en construction sm flapide des Cèà-
res. site pitoresque. M'adresser à N. A.

Charbouneau, Notre Dame-du-Laus
3279-25 199

de $175

#35, avec records, S'adresser à
Georges.

instru
ments usagés, à ptux d'uilhaines, Auto-
tone 8205, Willis 4375, Martin Orme
$550. Conditions facties, Venez les voir.
Orme Limited, 175 Sparks

1168-25-800
USAGES aucaplés

en {hanwe contre des nouveaux, Prix
$130 A 8240, Conditions de paiement.
CC. W. Lindsay & Co, [id189 Cparks.

1153-25-303

Inhumation au PIANO. s'adresser à 96 Kent.
1047B-25 300

6-337-299 VIEUX JOURNAUX. S'adresser ‘“Le Droit’
25-3023-1177

ainsi que ça-
ges, S'adresser à 185 Chemin Marier.
Clark-town, R. 33875. 317-258-30-

875 ACHETENT un piano droit de prati-
que, $5 comptant. $4 par mois. Orme
Limited, 175 &oarks 1164-25-300

NOUS AVONS quelques phonographes
Lindeay qui nous restent à $98.50; com-

 

portant %0 morcoanx. Conditions: 8°
“ouptan: et $5 pur mois, C. W. Lindy
& Co, [Lti. 1439 Syurks 1181-25-307

VENEZ ENTENDRE le fludio Te Fores
Crocley à 2213 complet. Conditions pour
vous von -uir. C W, Lindsay & Ca,
Ltd, 189 Saprke 1142-25-55

59 Couvreurs
 

COUVERTURE NEUVE ains: que répars-
tions en goudrons, peinturé de couvertu-|
res en tûla Ouvrage rarantie. Buer.
2847-W Ë

BOBY’'S SUPPLIES Ltd, 260 Tident.
Rid. 4510. Consultez-nous pour l'entre-
tien ou la réparation de vos toits cet hi-
ver.

30a Dactylographes
DACTYLOGRAPHES, machines À addition-

ner, toutes ;es marques à louer, à échan-
Rer et à réparer. J. M. Hill. 45 rue
Queen. Tél Queen 982 8

31

 

 

Argent à prêter
 

16 Femmes, filles demandées “ARGENT A PRETER sur propriété amélio-
 

NOUS PAYONS DIX A QUINZE DOLLARS
chaque semaine, pour vos ioisire chez
vous. Ecrivez pour détails. The Auto
Knitter Hosiers Company, Toronte, Dé-
partement 28

 

rée de ville, Service prompt. Capital
Trust Corporation. 10 rue Metcalfe.

1134-81 295

49 Imagerie
 

 

17 Hommes demandés
HOMME MARIE parlant anglais et fran-

gals pour agence de collection dani
Aylmer, Salaire et commission, 45 Rideau
Chambre 507. 334-17-289

18 Emplois demandés
DAME DEMANDE BMPLOI comine garde

malade. Sh. 1999-W, I4NA-18-300

 

 

 

 

19 Instituteurs demandés
INBTITUTRICE, diplôme 2e classe, certi-

ficat d'enseignement bilingue, S'adresssr
A J. M. Powell, Bofte 1063, Sudbury,
Ont, 1160-19-29

INSTITUTRION, école No 4, Ste-Cé île de
Masham. 385.00, S'adresser à God, Bé
lisle, Wakefield, R.R. No 1. Bolte 25.

l180-19-20y

24 Chambres a louer
CHAMBRE DOUBLE et autres simples,

toutes meublées. s'adresser à 164 Gui-
gues. R. 1890, 820-24-300

CHAMBRE. dresser A 133 Papineau,
141A-24.208

48

 

 

 

 

Combustible
BOIS DE CORDE, 86.50. Demi corde 93.25,

S'adresser à M Vanasse, R. 946W.

 

 

Fourrures
FOURRURES réôparées, remudelées: maa

teuux faits eur commande par experts
an prix du gros. S'adresser Horace
Berthisume. 43 Leduc. Hull. 8h. 2155.

45
SPECIAL: Mante.u Mouton garni Alaska,

$125: Manteau de Seal! arni $100; Four
rure réparée, fuit: « ordre, moitiée prix;
manteau donhblé de doubrure de dernier
choix. $10 en montant. Sntisfiction oa:
auntie. J. A. St-Louis, 300-3001; So
mersct-oucst. près Lvon. Gros at Détail,

4
GIROUX — Manteaux neufs faits sur

commande, 3 287 Dalhousie. Remodoia
ges et réparages. Tél. Rid, 5803. A

4

|

|

 

IMAGERIE et encadrement, les meilleurs
chez Pittaway-Jarvig Ltd. 15 Rideau.

49
 

79 Avocats
AUGUSTE LEMIEUX, C. R., avocat, Onts

rio et Québer 18, rue Rideau, Ottawa
Baitice Banque Nationale, [6]. Queen

82 Dentistes
DR J.-A. GAUTHIBR. 3:25 Dalhousie, OF

tawa. +40U6:82-235

  

9 -

Brevets d’Invention
LOUIS H. CARKEAU,Avon.

Diplômé, Brevets Marques
ve, Litires Immeuble
Queen 3506,

81 Spécialistes
DR A. MORISSETTE, spécialiste en ma-

fernité et maladies des enfants. 19 St
Antoine. Pte-Gatineau, Qué. Tél. Q. 3614

81
Dr MacGREGOR, 10% Bank, peau. nerfs et

voies urinaires. ‘Tél. Queen 3936.
81

Dr A. DROUIN, spécialiste des Hôpitaux
de Paris ec Lyon. Yeux, oret:les, nez et
gorge. Attaché à l'Hôpital Général d'Ot-
tawa. Consultations: 11-12; 2-5: 7-8 p.
m, 95 rue Rideau, Tél. R. 4789. 81

Dr J.-L. LAMY. Gynécnlogiste à f’Hôjital
Général. Chirurgie, maladie des femtoca,
211 Stewart Tél! Rid. 1318 gi

Dr DE HAITRE, hôpitaux de Paris, hôpi-
tal de la rue Water, Chirurgie, femmes,
jeins, Vessiae. Tél. R. 63. 81

68

 

 
 

Ingénieur
de Commaer-
Blackburn.

 

Coiffeurs
 

 

TRESSEB, faites aver peignures de von
cheveux. PF. Chevalier, vorruquier, 175
Champlain, Hull.

18 Architectes

 

BRODEUR & PILUN, 18 rue Rideau, Quees
36836: 2 Cbiteauzu-y. Hull Sh. 7950

pour.
155°

1179-25-300,
Dame de Lourdes. Départ du cortège fu-‘ PIANOS AUTOMATIQUES. bons

“ ministère,

ai aujourd'hui.Donnez votre
| ON DEMANDE

photographe (homme) temporaire,

pour le ministère de la Défense natio-

inale, $1440 par année. Expérience dans
ile développement et l'impression d’épreu-
ves négatives, et une rornnissance de ia
rhimie appliqué à la photographie. S'adres-

wer, avee des Évhantillons de own propre
trusail. à la Commission du Service civil
Ottawa, au plus tard le 20 décembre 1924,

In

 

nistere Jes Travaux publics recevra

jusqu'à midi, le mardi 22 janvier 1929,

Wes soumissions pour :a construction de

revêtements en hois et de

{ ur ur J! :

tdde Grenville, Ontario, ies

quelles soumissions devront

edressées au soussigné,

enve.oppé, en sus de

‘*Soumission pour 15

vatenr A grain, a Prescott. ont

On peut consulter les plans et les formu-

les dé contrat, se procurer le devis et la

Le mi

fondations en

Cadrerse,

turmule de soumission au ministère dei

{Travaux publics, à Otawa, aux bureaux dus

ingénieurs de distriet, à J'édifice Equity.

Toronto, Ont, & l'édifice des donanes, Fort

William, Ont. et & la station sostale ‘‘H'‘,!

Montréa!. P.Q., ainsi qu'au | oronto Buil-

derg Exchange and Consirurtion Industries,

1104 rue Buy, Toronto, Ont, au Builders

Fa bange, an no ll4 du nouvel édifice

Birks, Montréal, P.Q, +t au bureau d=

poste, Prescott, Ont.
tiendra compte” que des soumis

sions faites sur la formule fournie par le

conformément aux conditions

| mentionnées dans ladite formule,

Un chèque égal à 5 p. 190 du montant de

la soumission, fuit à l'ordre du ministre des

Travaux publics et accepté par une ban-

que à charte, devra accompugner chaque

‘soumission. On acceptera aussi comme ga

rantie des bons du Dominion du Canada

“my des bons de la compagnie du chemin de

fer Canadien-Natimnal. ou des bons ef un

! chèque. Bi c'est nécessaire, pour compiêéter

{le montant.
i

On ne

{ministère des Travaux publics des tracés

| bleus (blue prints) en fournissant un chè-

banque acrepté au montant de
$50.00, payable à l'ordre du ministre des
Travaux publics, Ce chèque sera remis ai

!le soumissionnaire offre une soumission ré
! gulière,

que de

Par ordre,
os! 8. E. O'BRIEN,

Secrétaire.
Ministère des Travaux publics,

Ottawa, le 23 décembre, 1938.

 

=. $6.20,
! $4.00.

 

élévateur à grain términus,*

être cachetées. |
et porter sur leur |

les mots:
les fondations d'un élé

REMARQUE. — On peut se procurer au|

SPORT
 

LES COURSES AU
: PARC COFFROTH
|
‘DEEP THOUGHT REMPORTE UNE
AUTRE VICTOIRE. — BARRETT
CONDUIT DEUX VAINQUEURS.

tats des courses de mercredi au
champ local:

Première Course
1—Heroakel, Floyd, $9.40, 3.40, 2.80;

| 2—Common Gold, Dunlop. $2.60. 2.60;
! 3—Shasta Pope, Mann, $7.40. Temps,
1.13 4-5 pour les hix furlongs.

Deuxieme Course
1—-Soocher, Kelsay, $4.40, 3.20. 3.00:

2—Argus, Barrett, $6.60, 3.60; 3—Hilo,
Leischman, $3.60. Temps, 1.07 pour
les 5 1-2 furlongs.

Troisième Course
1—Rolling Star. Warden. $9.80,

4.60. 3.20; 2—I Told You, Morrison,

 

3.60. 3.00: 2—Little Boy Blue, Trivett.
$4.00. 3.20; 3—Miss Sourire. Lyon,
$11.20. Temps. 1.36 2-5 pour le mille
environ.

Cinquième Course
1—Deep Thought. Barrett.

3.40. 2.60; 2—Taddy Wawa. Dunlap.

$4.40. 2.60: 3—Short Price. Woolf,
3.20. Temps, 1.12 pour les six fur-
iongs.

Sixième Course
1—Prospect. Wood. $12.20. 4.40, 3.20;

2—Inca, Trimble, $7.60, 4.20; 3—Fa- 

TIA JUANA.27.— Voiet les résul-

$3.60, 280; 3—Hawkshaw. Woolf,
$3.80. Temps, 1.13 3-5 pour les six
furlongs.

Quatrieme Course

1—Bow Croft. Leischman. $7.80, |

$8.80,

“9

v

1 7 \

amd. Cadets 21 eue se € cames Ten Se
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| mine, Bilas, $8.30. Temps,
pour le 1 1-8 mille.

Septième Course
!2—Aalii, Trimble, $5.40, 2.60; 3—Quick
; Asset, Schenke, $5.80. Temps, 1.35 3-5
: pour le mille environ. .

Huitieme Course
| 1—Shasta Monk. Parmalee. $7.60,
!3.60. 3.20; 2—Esther Weidel, Douglas,

460: 3—Forenoon. Inzelone,
Temps, 1.45 4-5 pour le mille

et 70 verges.

 

_

L’ARBRE DE
LASCIENCE

Choses diverses du domaine
spurtif qu’il est bon de con-
naître. |

==

MARK KOENIG, étoile des Yan-
kees, a épousé au cours du mois der-
nier Mlle Katherine Tremaine, de
Red Bluff. Californie. Il habite cette

 re

   

 

 

ville en attendant de se rendre à St- |
| Pétersbourg, Floride, pour la campa-

:gne d'entrainement.
- us »

" LES PARTIES de rugby aux Etats-

: Unis ont attiré durant la récente
.cempagne, un total de 30.000,000 de

spectateurs. La joute entre Notre-

.Dame et la Élarine fut disputée en
i présence de 122,000 personnes.

x x Xx

| PORTLAND, de la ligue du Paci-
‘fique, a établi un record reniarqua-

‘ble en 1910, lorsqu'il blanchit ses ad-
versaires dans 88 manches conséeu-
tives.

+

x * *&

“STOORMY” DAVIS, du club Fort
| Worth, de la ligue du Texas, tapa
{deux circuits dans la même marche,
le 16 avril 1925.

. 3 v à .

LE MILLE LE PLUS rapide fait
par un pur-sang en Angleterre fut

réussi par Kepplestone au champ de
ccurses de Brighton, le 25 juin 1925.
Ce coursier. fit la distance en 132
4-5.

| " # #8 Æ
: L'UNIVERSITE DE l'Hlinois a
adopté un nouveau code d’étiquette

 

| sportive. Dorénavant, les clubs visi-
teurs seront considérés comme des
‘invités et aucun de leurs joueurs ne
seront hués ou sifflés durant une
partie quelconque.

“ Xx #

| LES CADETS de l'armée américai-
ine rencontreront l’Uriiversité Leyland
‘à San Francisco, le 28 décembre 1929.
=

LE RUGBY DANS
“LE ROYAUME-UNI
LE RACING-CLUB DE FRANCE
TRIOMPHE DE BLACKHEATH,

_—___.
Voici les résultats des parties de

‘rugby jouées mercredi dans les cir-
‘cuits anglais:

LIGUE DE RUGBY
Batley. 5; Dewsbury, 16.
Bramley, 13; Bradford Northern, 0. 15.

| Carlisle-Oldham, remise.
Featherstone Rovers 11; Hull 21.

Huddersfield, 10; Halifax, 5.
Hull Kingston Rovers, 18: Leigh, 3.
Hunslet, 11; Castleford, 4.
Keighley, 5; York, 0.
Rochdale Hornets, 7; Warrington,

12, .

St. Helens, 2; Wigan 10.
Wakefield Trinity, 3: Leeds. 5.
Widnes, 7. St-Helen's Recs. 12.
Wigan Highfield, 3: Salford, 5.

UNION DE RUGBY
Blackheath, 13; Racing-Club de

{France 14,
Aberavon 11; Maesteg. 3.
Bristol, 14; Pontypool. 7.
Bath. 10: Old Blues. 9.
Cardiff, 16: London Irish, 0.
Gloucester, 0; Old Merchant Tay-

lois 3.
Hartlepool Rovers, 11; Reyal High

School 6. 
—

com
1.53 3-5 | Leicester, 13: Birkenhead Park, 2T.

Llanelly 19: London Welsh, 0.
Moseley. 8: Old Edwardians 3.
Northampton, 8; Penarth 5.
Newport 11: Watsonians 3.

| Nuneaton, 6; Mountain Ash, 12.
Plymouth Albion, 26; Clynneath, 0
Swansea, 11. Crosskeys, 8.
Waterloo, 22: Coventry 12.

Neath, 33; Western Counties 0.
——nancmt

CHRONIQUES DE LA
| SALLESTE-ANN
i — —

| FAITS ET GESTES DES SPOR-
i TIFS QUI Y PRENNENT LEURS |

EBATS.
re==rm

Les Templiers nont pas encore
[baissé pavillon devant leurs adver-
saires.

jrévélée chez les Templiers. Ils ont
rattendu que le Racicot No, 2 soit au
complet pour lui administrer deux
belles défaites.

> ee +* +=

Les Côtés ont fait avaler deux vi-
laines pilules au Racicot No. 1.

LA > *

Le Petit Zotique a bien fait tous
ses efforts. Il a même gagné la cuil-
lère. Mais ses efforts ont été vains.

e * J

Nous sommes heureux de voir
qu’Edmonton et Gene Côté sont tou-
jours là pour encourager leur club.

..“ »

Gene venalt probablement de si-
gner plusieurs nouveaux assurés. Il
avait le poignet fatigué dans sa pre-
mière série.

» * #

Nous attirons l'attention du gé-
rant général du circuit
“Keith” sur un nouvel acrobate de
premiére qualité dans la personne de

Jos. Dery. .
+»

Pauvre Jos! le fait d'avoir chaus-
|sé des souliers de “chevreuil” ne te
\rendait pas aussi agile qu'un che-

ivreuil. Et je t'assure que nous plai-

gnons… nos pauvres allées!!
se a *

Nous en prefitons pour notifier
Edmond Côté. qu'il aurait un bon
“prospect pour une police d’accident,

idans la persogne de notre fameux
|acrobate.

 
i . = +

! Daddy, avez-vous songé que
|Groulx vous’ avait prédit les deux

* + '

La galanterie du Chevalier s'est

théâtral

M.!

 

Notes de la ligue

Par l'homme humain
hE   des Rodeursde Nuit

|
- 7 -

Les directeurs de la ligue oifrent
{leurs meilleurs souhaits de bonne an-
:née à tous les lecteurs et lectrices de
"nos colonnes.
| e = =

Nous prenons auss: l'occasion de
‘remercier Gil.-Ovila Julien, le
dacteur du “Droit”, pour la généro-

lsité dont il a fait preuve dans ses
lcolonnes. Nous lui souhaitons nos
l meilleurs souhaits pour la nouvelle | LE
année.

i > e

! Notre. compatriote bien . connu,

Paul Emile Lavigne. a gagné la mé-
d:N'a d'or pour avoir vendu un ra-
dio de $395 au Président de la ligue
M. Valmore ¢Mike) Renaud.

0 * %

Les joueurs des Bull Dogs, de Tony

Monette, se sont mis en évidence
contre les Molsons de Mike Renaud.

=

total 1502.

mond, Bruno Lafleur. Mike Renaud,
et Roméo Gaudreault joueront lors
de la soirée du 12 janvier, les bil-

i lets s’enlévent rapidement.

L’ANNIVERSAIRE
-  DESCOURSIERS

-— —

|COFFROTH FAIT CADEAU D'UNE
LIVRE DE SUCRE A CHAQUE

| PUR-SANG AU CHAMP DE JUA-
NA.

|

 
——p

TIA JUANA, 27 déc.: — Coumme les

‘réglements du turf stipulem que tout

‘pur-sang vieillit d'un an le ler jan-

vier, chaque cheval aura, ce jour-là,

‘un anniversaire de naissance.

James C'offroth, président du Tia

Juana Jockey-(lub, ne laissera pas

passer cette occasion sans continuer

sa vicille coutume de distribuer une
livre de sucre à tous les coursiers

sur le terrain. Il y en a présente-
nent Z,000 sur les lieux.

  +

| On estime que plus de 100 chevaux

 

1se rapportant aux sports d'hiver.

“pourront démarrer, dans les courses‘ Lu saison finie lls dépuseront Ji-
réservées aux juvéniles, après le ler vres et argent au

i

janvier.

[es premières épreuves de ce gen-

secrétaire du

C. s. M.
| It fait plaisir au comité sportif

re seront sur les deux furlongs. puis; d'annoncer uu publi: s'intéressant

‘les juvéniles pourront démarrer dans‘ même plus que l'an dernier;

sur les truis furlongs et les 4 fur-

longs, jusqu'au printemps, alors que

les efforts de cing furlongs.
——emmn 

PILLETS VENDUS AU

{

ré-

TAXI DOMINION
:S JOUTESDESAMEDI SOULE-
VENT UN VIF INTERET.

—

La joute La Salle-Shaëmrock à l'Au-
ditorium, samedi soir. sera le clou de

i I'annge. Ces deux troupes quasi in-

| vincibles sont de vieux ennemis et il

| va sans dire que la lutte surpassera
| veut ce qui s'est vu dans nos parages !

depuis longtemps.

À cette occasion, le chef de gare
l Art Ste-Marie laissera un bon nom-

Ils ont fait le record de la saison, bre de billets au Taxi
pour 3 séries. lorsqu'ils roulèrent un , d'Adélard Julien, rue Dalhousie, C'est

Dominion

sun service à rendre aux amateurs de

!

 

; * x "la bassc-ville.
Depuis que nous avons annoncé

dans ces colonnes que Oscar Ray-

McGILL BATTU
NEW-YORK, 27. — McGill a es-

suyé mercredi sa troisième défaite
consécutive lorsque Dartmouth lui
glisse une dégelée de 5-1, après une
exhibition assez intéressante.
St-Germain compta l'unique point

de McGill.

|

 

MONTEBELLO
——  —_——-

M. Josepa Bradette. député de
Cochrane était de passage chez
MM. FF. Aubry, maire du village
et Médard Bourgeois. Une soirée
très animée fut donnée chez ce
dernier en l'honneur de leur hôte
distingué.
Saison du Patin:—

Le Cercle St-Michel. dans le but
de mener à très bonne fin l’oeuvre
sportive a nommé un comité, com-

posé de trois membres, MM. Fer-
nand Carrière, Rodrigue Quesnel.
Maurice Racicot. Ils ont carte
blanche en tout ce qui concerne
l'ordre administratif et
nS

“

pécunier

;à notre jeunesse et à ses jeux, que
la glace sera aussi attrayaute ot

le
sans contredit

à
dis-

;châlet (shack) est
des plvs modernes de Lachute

+ Buckingham avant le confort
! ponible aux amateurs.
| Aux organisateurs de gouret

pour projet de joute, veuillez vous
adresser à M. Maurice Racirot, se-
‘erétuire du comité sportif.

Va et Vient:
M. Robert Quesnel. de l'Univers

sité d'Uttawu est dans sa famille,
R. O. Quesnel, pour les vacances

ide la Noël.

M. Rodolphe Major, étudiant en

géuie civil, est un autre qui nous
!\revient en vacances.

“Mlle Lucile Lantaigne, en servi-
ce chez M. Théodore Owens. à sa
-Trésidence de Montréal, passe les
‘fêtes chez elle.

M. le proïesseur Aristide A. Gau-
thier a passé la Noël a Papineau-

y ville aveu su famille, chez los pa-
‘rents de sa dame.

' A tous les amis et citoyons de

Montebello, le nouvelliste forme
iles voeux les plus ardents de la

LEMIEUX. ORT.
24 décembre 1928.

Résultat des concours du mois de
bre de l'Ecole Séparée Nos 11-13, Le-

| mieux, Ontario.
| 4e Jr.: Mlle Yvonne Vallée, 91 2-7;
'M. Roméo Piché, 80.
l 3e Senior: Mile Marie-Paule Mo-
;nast, 89 3-7: Mlle Agathe Aubin, 832
6-7; Mlle Alice Benson, 78 317; M.
Ernest Doré, 77 4-7; Mlle Alice Piché,
T2 2-7.

; Be jr.: M. Albert Leroux, 87 6-7;
! Mlle Madeleine Monast, 88 6-7; Mlle
|Fernande Patenaude, 85 4-7: Mlle
|! Jeanne Aubin, 83 2-7; M. Ubald Pa-
i tenaude, 79 3-7, M. Henri Paquette,
79 1-7. :

2¢ Senior: Mile Lina Vallée, 81 3-7:
M Raoul Leroux. 76 3-7; Mlle Yvon-
‘ne Piché, 71: Mlle Pauline Benson,
66 3-17.

! La médaille dorée. durant le mois
| de décembre, pour le catéchisme, fut
méritée par M. Ubald Patenaude.

  

=== |
éfaites? A leur acrobate les Che-

Pour les Longues Soirées d'Hiver
| valiers du Temple ajoutent un.pro-

phète véridique
x +

Encore une fois, le Président du

‘Templiers. Merci, Albert.
= « -

Daddy Lavergne avait pour son
club le dévouement d'une mère, Il
choisissait les boules, les essuyait.
les polissait. Il avait toujours un bon

Cercle Social a été le maintien des
+
‘

mot pour chacun de ses joueurs. Un;
tel dévouement méritait plus de re-: maintenant une exception au lieu de la géné-

OUR jouir du confort en hiver — alors que

' les soirées sont longues et que les jours sont

cours — une abondenee de-lumière artificielle.

est nécessaire. Et grâce à l'Hydro et aux bas

taux électriques — un foyer mal éclairé es!

 

_Broughton Rangers, 7, Swinton,5 v

connalssance de ses joueurs.
= . »

Les “rooters” du Racicot No 1 ont
tout fait, mais ils se sont aperçus
que nos Templiers possédaient un
très grand degré de sang-froid.

= = *

Nos joueurs seront au repos pour
quelque temps 4a cause des fêtes.
Mais nous les prions de bien se te-
nir en condition tout de même. Nous
leur souhaitons toutes sortes de bon-
nes choses, et nous espérons qu'ils
en jouiront avec sagesse,

Bonne Année à tous!!
—_—

KEATS FAIT BIEN
i +

TULSA, Okla, 27 déc. Duke

Keats, obtenu’ récemment des Black

  

Keats a l'expérience nécessaire pour
donner à une troupe mineure l'a- plomb nécessaire. .

 

  —pr

 

 

 

 

 

FEUILLETON DU ‘“DROIT™

Les Pretendants de Claudette
Par ARTHUR DOURLLAC

ON

/
     
       

No. 4—
T1 n'en était pas de même pour sa

moitié. Douce et soumise, en appa-
rence, elle cachait sous son air pla-
cide et son ton patelin une énergie
tenace à rendre des points à sa cou-
sine Hermance, malgré ses bruyants | messes comme ses méchants

|
|

— Alors, restez à Péronne, insis-
tait l'ancien huissier: qu'allez-vous
faire dans cette Babylone moderne?
“Monsieur Bonaparte” ne s'inquiête

guère de sa ribambelle de filleuls, et
votre Randatz aura oublié ses pro-

tours.
éclats, et, forcé dans ses derniers re- , Moi. je suis un homme tout rond et
tranchements. Polydore prit le part! ‘ je joue
héroïque de trépasser sur ses four-
neaux d'une attaque d'apoplexie. De-
vant cette fin Imprévue, l'oncle Vic-
torice, oubliant sa légitime rancune,
se mit généreusement A la disposi-
tion de la veuve. ainsi que Mme
Marceau: l'un lui conseilla de gar-
der la pâtisserie, promettant de l'ai-
der de son expérience et de sa bour-
se; l'autre. de vendre son fonds et
de se retirer à Cléry où elle pourrait
vivre à la ferme sans rien faire nt
rien répenser. Mais Elodie nourris-
sait d'autres nrojets, et. après avoir
pleuré convenau!ement son mari. sa
maison cédée. son modeste avoir ré-
nllsé, elle annonça à ses parents
consternés son départ pour Paris.
— Que vas-tu faire dans cette

grande ville où tout est si cher que
l'on paye même l'eau du bon Dieu?
répétait la fermière en haussant les
épaules. Ton petit magot va fondre
à cette fournaise comme beurre ail
soleil. Viens à ln ferme: ton Napo-
léon y cueillera des coquelicots pour
ses joues. et Claudette s’y épanouira
romme rose en bonne terre.
»— Je n'aime pas la campagne.

Ir

 

franc jeu. Si vous voulez
venir chez mot. tenir ma maison.
gouverner mon ménage. vos enfants
ne seront pas malheureux après mot.
Tout fut inutile: Mme Bétemps

tenait à son programme. Sa seule
concession fut de laisser provisoire-
ment Claudette à sa marraine.
— Tant que tu voudras, répétait

cette dernière. épanoule: je n'ai que
Pierrot. sans espoir d'en avoir d'au-
tres. puisque je suis veuve et point

disposée à me remarier. Je désirais
une fille comme toi un garcon: la
tienne ne pâtira pas chez nous... Et
vous savez, Monsieur Mouillart, à la
ferme, la porte n'est jamais close
pour les amis...
Au fond, c'était un débarras pour

la mère, et chacun se réjouiseait de
cet arrangement... sauf les princi-
paux intéressés, que l'on avait omis
de consulter.
Claudette était contente de rester

au pays. près de ceux qu'elle aimait
et qui l'afmaient. de retourner à la j verner, l'ex-pâtissière s'accommodait |

mme meer

cher la main, où le coq la saluait de

pommiers inclinaient vers elle leurs
branches, où les roses lui envoyalent
leur plus suave parfum... Mais une
ombre attristait ce gai tableau: une
figure souffreteuse. aux joues trop
pales, aux yeux trop noirs, à la peau

trop fine. sous laquelle transparais-
saient les veines bleuatres, entrevue
une dernière fois, à la portière du
wagon, les lèvres gonflées par ce
gros chagrin si touchant des tout pe-
tits, et bégayant à travers ses lar-
mes:
— Maman l'autre!…

l'autre!

Veux Maman

CHAPITRE IV

Le salon de Mme Bétemps.

Le salon de Mme Bétemps répon-
dait assez fidèlement à  l'esquisse
qu'en avait tracée Rantatz:; c'était À
la fois un salon bourgeois et mon-
Gain, politique et littéraire, où tous
les mondes, tous les partis se rap-
prochaient. se frôlaient, se coudo-
yaient. On y ébauchait des inaria-

ges, on y traitait des affaires, on y
conciuait des alllances. on y prépa-
rait des élections, on y briguait sié-
gt au Sénat ou fauteuil sous la Cou-
pole. on y ruminait des coups de
beurse, on y discutait la hausse et ia
baisse, la guerre et la paix, le livre
de ia veille, la piéce du jour. le mi-
nistère du lendemain. C'était un ter-

;Tain neutre où l'on pouvait se ren-
contrer sans se compromettre et qui
tenait un peu la place de l'Opéra-
Comique. dans les combinaisons ma-
trimoniales d'alors. Cela n'engageait
à rien et l'on ne s'inquiétait guère
plus de la maitresse de la maison
que de la Dame blanche ou Zampa

, bortés sur l'affiche,
. Plus jalouse de régner que de gou-

 

sa plus vibrante claironnée, où les |

 

que l'on se montrât chez elle, qu'on
lui témoignät une considération suf-
fisante, elle se tenait pour satisfaite
et faisait bien. D'ailleurs, elle y trou-
vait de sérieux avantages matériels:
st l'emprunt réussissait, on lui glis-
sait quelques actions sous sa serviet-

Le; si la dot n’était pas trop fictive,
elle recevait un cadeau de valeur etc.
Aussi sa recommandation était fort

recherchée. et son salon voyait défi-
ler les types les plus divers de solli-
citeurs. Parfois elie semblait bien

n'en être que l'hôtesse, mais il ne
fallait pas s'y fier. et, à la moindre
velléité d'indépendance. la maitresse
de maison reparaissait pour y faire
régner l'ordre et le bon ton. telle

Mme Geoffrin et sa ‘ménagerie”, et

{Randatz avait pu, sans ironie, Ia
comparer aux Tuileries.
Cependant. dès son entrée. Paul,

avec le tact raffiné de l'homme de
race. perçut nettement de légères
cissonances échappées aux sens plus
grossiers de son ami. L'appartement

avait bonne apparence, le mobilier
était riche. non criard, le luxe mo-
déré, le service carrect, les domesti-
ques bien stylés, et la dame du logis,
dans sa simplicité de bon aloi, ne
détonnait nullement avec les habits

[roirs qui l'entouralent Seulement!..
C'était ce "je ne sais quoi” insaisis-
sable, intraduisible, que l'esprit d'un
Dumas pourrait à peine définir. Ni

le vrai monde ni l'autre, et pas de
femmes, sauf l'aimable enfant qui se

y dissimulait derriére le fauteull de sa
| mere et absorba aussitôt l'attention
-de Tournel. tant elle avait l'air ti-
!mide et tendrement maternelle pour
,son frère. dont c'était jour de sortie
jet qui faisait une apparition au sa-
| lon, Elodie se parant volontiers de sa
| maternité.
i — Vous pourriez dire comme Cor-
-nélie, Madame. susurrait un vieux
professeur en quête du ruban violet.

Elle n'avait auc:ine idée de Ia

 
ferme hospitalière où gens et bêtes parfaitement de ce rôle effacé. bLaN ‘ “mère des Gracques”. mais ce devait
lui faisaient fête. où l'on s'embras-
sait à pleine bouche. à plein coeur,
où le dogue hargreux venait lui lé-iy “’rdre à relui d'Egérie. et. pour,

que toute en surface. Malgré sa va-
| nite, elle n'était pas assez sotte pour

ies autres, ricana le Juif Dempert,
lorgnant un superbe coilier passé de
sà vitrine au cou de l'ex-pâtissière,

en remerciement d'une command?
importante pour la corbeille du com-
te Herlon.

se leva pour aller au-devant de lui,
au milieu d'une sensation prolongée.
Malgré sa réserve, le zouave ponti-
fical était un de ces hommes qui ne
sauraient passer inaperçus, et que

l'on nomme avec une sorte de fierté
comme honorant l'espèce humaine.
— Lui que l'on arrache au fau-

bourg. comment vient-il ici? protes-
ta le marquis de Birogue, scandali-
sé.
Prrce ge vous y venez,

galement un ministériel.
— Raison politique..., les affaires

de Rome. insinua un autre.
- Si Mme Bétemps reçoit un am-
sadeur du Saint-Siège!
— Randatz lui sert d'introducteur

et il est au mieux avec elle.
— Lui? Allons donc! Il n'a d'yeux

que pour la petite!
— Vous le croyez capable

pareille sottise?
— Sottise pour sottise. mieux vaut

la choisir agréable. opina le géné-
rai d'Aigueville, et, st j'avais dix ans

de moins, je ne me laisserais pas

distancer par un pékin.
Pendant ce temps, la veuve du bon

Polydore accueillait le comte avec
une grâce parfaire:
— Je ne saurais trop remercier

notre ami de son excellente pensée,
Monsieur. le nom de Madame votre
.mère était sil vénéré à Péronne que
, ce m'est grand honneur de recevoir
! son fils chez moi.
| —Je réclame aussi la bienveillan-
ice de notre petite sauvage. qui ne

! daigne s'apprivoiser que pour les
,franrs Picards.
— Elle vous aime bien aussi

; vous êtes Parisien. dit Napoléon.
— Mats j'ai été sous-préfet dé sa

riposta

ns

d'une 
et

ralité.

Hawks, rend de précieux services à.
l'équipe locale. Après plusieurs sai-
sons dans diverses ligues majeures. !

On annonçait M. de Tournel; elle |

 
si ancienne connaissance. Mademoi-
selle. remarque Pau! avec enjoue-
ment, et, pourtant, je crois avoir eu
déjà le plaisir de vous rencontrer.
— Au parloir des “Oiseaux”, sans

doute? jeta négligemment Elodie.

plus haut et plus loin... Aux environs
de Péronne.
En quelques mots sobres et images,

jil narra la* poétique rencontre. res-

;cation de son jeune compagnon:
— C'était Pierrot! murmura Clau-

dette tout émue.
Mme Bétemps eut un mouvement

de cortrariété, mais. Intervenant
adroitement, Philippe détourna son
attention.
— Laissons mon grand ami et ma

petite amie, ils sont faits pour s'en-
tendre et je le Jésire fort, dit-il d'un
ton singulier.

Au nom de son cousin. le petit
Napoléon avait eu une crispation
douloureuse; ses yeux trop profonds
s'étaient encore creusés, et sa rrfain
fluette s'était posée frémissante sur
cette de sa soeur.
—— Pauvre Pierrot! soupira-t-elle si
bas que Jui seul put l'entendre.
Et deux larmes qu'elle cherchait

vainement à retenir roulèrent sur les
uoigts amaigris du garçonnet qui les
secota comme sous une brûlure.

Bonsoir. Monsieur: bonsoir. Clau-
dette; je vous laisse à vos souve-
nirs, dit-il d'un ton âpre, tranchant
avec son apparence débile.
Et {il disparut à l'anglaise. tandis

 

— Et maintenant, c'est votre petit deux pauvres ‘Petits Princes”, filleul

|
— Non, mes souvenirs remontent |

 

cité de la classe des articles 6

L’Hydro a permis à tous d’avoir la lumière électrique — et a pro-

fusion. On peut avoir de la lumière dans toutes les chambres de

la maison — de la lumière dans l’attique et dans la cave — sim-

plement en tournant un commutateur ou en pressant un bouton.
Ne manquez pas d’être reconnaissant pour ces méthodez mode=in écrivain

nes, et n'oubliez pas que votre compagnie — l’Hydro — est le fa. à

teur principal qui a extrait l’électri

luxe. Et rappelez-vous que c’est votre devoir, afin de maintenf , 48

bas les prix, d'encourager la vôtre, 4

Téléphonez- Quand vous ferez des modifications ou lorsqge vous établires us

nous nouveau foyer vous devriez commander l*“Hydro"".

pour avoir © .

tous le Commission Hydro-Electrique
détails. d'Ottawa

A

100, RUE BANK

compagnon de Cléry qui est délaissé,
dit Paul, charmé de ce langage naif,

contrastant avec le milieu factice:
vous écrivez-vous souvent, au moins.

Non, jamals.
Sans doute, l’humbie paysan eûu

été bien empéché de tourner une let-
tre à une pensionnaire des "Oi-
seaux”.
Mme Béternps rompit le téte-à-té-

| tée si présente a son esprit. A l'évo- te, la conversation devint générale,
| Randatz y apporta aa note bruyante

|

 

ét rétissit à égayer sa petite amie,
ce dont il ne semblait pas peu fier.
Le comte en ressentait un certain
agacement, sans trop savoir pour-
quoi. Claudette avait de bien jolies
fossettes, et le rire lui seyait encore
mieux que les larmes... Bientôt, sur
un signe de sa mère, elle se retira à
son tour. discrètement, et Tournel
s'assombrit tout à fait: la sotrée lui
parut morne; la causerie banale.
Elodie ennuyeuse, Philippe fatigant
et, en se retrouvant sur le trottoir de
la rue Dauphin, il respira plus

à l'aise.
A quoi pensait-i] en regagnant le

faubourg Saint-Germain, oû 1l avait
son pied-à-terre? A ce monde arti-
ficiel, bizarre produit d'une société
flottante. étourdie. sans principes
immuables, sans base solide et qui
s'écroulerait comme un château de
cartes au premier coup de tonnerre?
A l'attraction singulière entrainant
dans ce tourbillon vertigieux. con-
duit par l'archet diabolique d'Offe 1-
bach jusqu'à cette bourgeoisie pro- qu'elle étouffait un second soupir. | vinciale, sl attachée cependant à son

— Excusez-le, Monsieur. dit-elle ; immobilité? Au sort probable de cet-
très doucement, c’est encore un en- ;te famille arrachée de son terroir,
fant et un enfant malade. ; transplantée de la large piaine en-
— Et un enfant gâté, qui veut être | soleillée et féconde, à cet entresol

seul dans le coeur de “maman l'au- | étroit où le jour pénétrait à peine,

Téléphone : 713 Queen

ES

    

du Pape, filleur d'empereur?...

Il y avait certes matière à rêve-
ries pour le penseur, le philosophe

| habitué à sonder lavenir…

Pourtant, Paul ne songeait à rien
! de tout cela, et, rentré dans son pei-
sible rez-de-chaussée de la rue 8t-
Guillaume, pour la première fois f1
oublia de regarder le portrait de sa
mère avant de s'endormir.

CHAPITRE V

A quoi révait Petit Prince. — A qaf
pensait Claudette.

— Bonsoir. chéri.
Doucement, bien doucement, les îé-

vres de Claudette se posèrent sur le
front moite du petit frère dont les
paupières demeurèrent closes, et bien

lqu’elle ne fût pas tout à fait dupe
;de ce sommeil apparant, elle le bor-
da avec précaution sur la pointe du
pied... Alors, l'enfant ouvrit les yeux
tout grands; et. avec un soupir tra-
hissant un douloureux effort. il resta
immobile, révant.. Comme les oc-
togénaires. chancelants et débiles,
aiment à retourner sur leurs pas, ta
petite Ame vieillotle se complaisai*
A remonter vers le passé mélancoli-
que.

D'abord toutes blanches et roses,
les années de sa prime enfance. Jàa-
bas, à Péronne. sur la placetie en-
toleillée où le promenait ia chérs
marnan l'autre”, prévoyante. atten-
tive, qui le berçait, calmait ses cris,
séchait ses larmes avec quelque r9-
frain dGémodé.
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tre”.
— C'est vrat. pauvre petit' dit-elle

avec une simplicité touchante. Il est
, jaloux de tout et de tous... mais pen-
‘seg aussi. Monsieur, jusqu’à eing ans,

| etre un compliment, et elle le reçut | ville natale. quand tu n'étais pas né. | je ne l'avais jamais quitté! Il avait
comme tel.

C-< htioux-lk n*npéchrnt pa.
| gamin! répliqua Randatz, flatté.
| — Je ne peux me réclamer d'une

tant besoin de soins que ce n'était
pas trop de deux mamans!

I mais d'ou l'on apercevait les Tulle-
ries? A la folie de cette mère vani-
teuse. abandonnant la calme rité où
sès enfants suraient grandi dans la
saine atmosphère familiale. pour les ‘
jeter dans is fournaise dévorant les:

Dormez, mcs chères amours,
Sur vous, Je vellicrai tosjonrs. 

plus robustes? Au réveil terrible qui à suivre
attendait tous cos aveugles? Aux |
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Faits - Ottawa |
Cadeaux de Noël volé.
M. J-W. McKoe, 199 avenue Car-

ling, a f2it rapport à la police, qu'un,
cadeau 68 Noël venu par la poste. a
été volé dans 17 vestibule de ca de-'
meure; des lettres ont aussi été ou-,
vertes et on croit que certeins ob-;
jets sont disparus. La police infor-|
me,

+ = |

Au pont Somer-et.

Un .eu allumé per une Iournaise
surchauffée s’est déclaré vers minuit|
hier soir dans les moules à ciment;
qui servent à la reconstruction du’
pont de la rue Somerset. Un passant,
a aperçu les flommes et a appelé les

pompiers sur les lieux. Un jet d'eau;

a été sulfisant pour maîtriser les;
flammes. Les dommages ne sont pas
considérables. La fournaise servait
à faire sécher le ciment.

“

Court circuit.

Un court circuit © mis le feu a use!
heure 48 ce matin drns un automo-
bile appartenzani 4 M. P.-W. Bathurst,
254 rue Wilbrod. La machine était
en stationnement en face de la de-
meure de son propriétaire. Les dom-
mages sont lézers.

» a

Renversé par un auto.

John Farrell, 34 avenue Bayview,
a été renversé pair u'1 automobile à
11 heures hier soir rn traversant la
rue Wellington, à l'intersection de
l'avenue Bayview. Il a reçu des cou-

: pures à la figure. Il a été conduit
aux bureaux du docteur Bourque et  a pu reçagner sa demeure après a-

- voir reçu les soins nécessaires. L'au-
tomobile était conduit par Henry
Carrier, 114 avenue Irving.

- . !

Réélu dans Carlington. |
J.-M. Hearker a été rééiu commis-

saire d'écoles du district de Carling-
ton à une importante réunion des
contribuables tenue hier soir dans
l'école publique numéro 16. M. J.-B.
Hollington a aussi été réélu au pos-
te de vérificateur. M. W.-J. Linford
occupait le fauteuil. J.-R. Stark, se-

crétaire de la commission des écoles,
a donné lecture du rapport du com-
missaire.

L'assemblée a adopté un vote de
félicitations à l'égard de M. Montgo-
mery, surintendant de l’école numéro
16, et de ses assistants. Il a été déci-
dé d'appeler l'école de Carlington du
noimn ‘d'école publique Maxwc!l”, en
l'honneur de M. Thomas-P. Maxwell,
inspecteur d'école publique.

-

Fausse alarme.
Une fausse alarme a été sonnée à

11 heures hier soir à l'angle du che-
min d’'Hurdman et de l’avenue Ro-
binson, e* a donné une course inu-
tile aux pompiers du poste numéro
trois.

* & ©

Voleurs de viztuailles,

Deux dindes et deux poulets que
M. Wilfred Blondin. 354 avenue King
Edward, avait achetés pour le temps
des fêtes, ont été volés dans la cui-
sine d'été dc la demeure de M. Blon-
din. La police a été avertie du vol et
elle fait enquête.

ss #8 #

TI laisse $45,567.
Feu James Edward Wilson, mar-

chand de bois bien connu de la Ca-
pitale. décédé le 28 novembre der-
nier, laisse à sa veuve et à ses quatre:

enfants des biens au montant total
de $45,567, dont $'9,42' en biens per-

I+ sonnels et la balance en biens im-  limeubles.
qui œ ‘rois fils du défunt, Wilbert-F. i
lévrère, ct Wet Edward-E. Wilson cont;
n'est que #’exécuteurs testamentaires. |
ravtéristfive recevra annuellement la
l'étéframe de $1,500 et les autres biens
méont divisés également entre les trois)
rs ‘ils et une fille, Mme A.-M. Morgan, !
de Springfield, Mass. |

x. x
Plaques arrivées.

‘ Les plaques de permis pour auto-
mobiles sont arrivées à Ottawa et les!
propriétaires d'automobile peuvent se|
les procurer dès maintenant. La vil- |
le en a reçu environ 20,000; le tout
pèse nrrès de Nvit tonnes. Les pla-,

; ques de 1929 ont un fond gris pâle
avec des chiffres noirs.

» ® ®

$1.00 d'amende.
William Black, 7 rue McLean, et

Leon Hagerman, 106 rue Gloucester,
ont été condamnés chacun à $1.00
d'amende plus les frais en cour de

police ce matin pour avoir laissé leur
automobile en stationnement pen-
dant toute une nuit sur certaines
rues de la ville. ,
Ces deux poursui:æ sont le fruit

de la cimpagne de .e police entre-
prise pour faire cesser le stationne-
ment illégal des automobiles sur les

rues de la ville pendant la nuit.
 

 

   

Jnmpes  élcetri-
ques, HKégz. $15.

810.75
Montres de File
lettes. Rég. $4.

82.73
Horloses, Régu-

lier $14.00,
£10.05

15 # FHontres rectan-

sles. Rég. $14,
ras” 88.03
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FROMAGE

CHÂTEAU
Fait à Ottawa

Connu dans le monde entier

LES ÉTRENNES AUX
PETITSPORTEURS

Demain coir, les petits por-
tcurs du journal feront leur
callecte Fabituzile chez leurs
clients, les lecteurs de motre
journal, et comme ce sera pres-

que la veille du jour de l’An,
cn vordra bien, comme par ls
années passées, leur remettre
en même temps une étrenne, si
modeste rnit-elle, afin de les
encourager dans leur pénible

tâche. Généralament ces potits
bonshommes accomplissent très
bien leur travail, et s’il arrive
parfois à l'un ou l'autre quel-
que négligence ou oubli, on sera

certainement assez généreux, en
cette fin d'année, de leur par-

donner ce sont des enfants
L'éirenne serÿl-a à les stimu-
ler à mieux faire à l'avcnir, s’il
en est besoin,

N'oublions donc pas, à l’oc-
casion du Nouvel An, le cadeau
maintenant traditionnel aux
petits porteurs du “Droit”, qui,
beau temps mauvais temps,

qu’il fasse chaud ou froid, qu’il

pleuve ou wue le solcil sourit,
nous anportent chaque jour le
journal.   

LA CONFÉRENCE
| AURA LIEU LE
| LUNDI,7 JANVIEZ
|

——

REPRESENTANTS DES ETATS-

| QUEURS.
J

Le lundi, 7 janvier prochain, aura
tleu la conférence entre des repré

| sentants ‘du Canada et des Etats-
; Unis, qui étudieront les

me.

internationale étudi>ront tout d'a-
, bord l'étendue de cette contrebande,

-puls verront quels sont les remèdes
à y apporter. On ne sait pas encore
Jes noms des représ-ntants de cha-
‘que pays, mals on sait qu’ils seront
choisis parmi les hauts fonctionnai-
res des départements les plus inté-
ressés. Chaque groupe dc représen-

ttants fera rapport à son gouverne-,
ment, mentionnant la nature des

discussions ainsi que celle des réso-    

 

FUNERAILLESDE
Mme J. PHILIPPE
-——

Les funérailles de Mme J. Philippe
décédée mardi 4 son domiclle a l'a-
ge de 77 ans ont eu lieu ce matin a
huit heures à l'église Ste-Anne au
milieu d'un imposant concours de

parents et d'amis.
Le chanoine J. A. Myrand, curé

de la paroisse. a fait la levéz du
corps et chanté le service funèbre,
assisté de MM. les abbés Croteau et
Belisle comme diacre et sous-diacre.
Le R. P. Daniel Barnabé, C. S. Sp.
a célébré la messe a l'autel de la
Ste-Virrge pendant le service.
Sous la direction de M. Victor No-

let, la chorale paroissiale, assistée de
celle des enfants de l'école Brébeuf,
a exécuté la messe de requiem de
Pietro A. Yon, accompagnée à l’or-
gue par M. Arthur Côté.
Le cortège funèbre a quitté la mai-

son mortuaire, 41 rue Saint-Joseph
à 7 heures 45 pour se rendre à l’é-
glise'et de là au cimetière Notre-Da-
me où se fit l'inhumation, dans la
sépulture de la famille.
Conduisaient le deuil: M. J. Philip-

pe, époux de la défunte: MM. John
Philippe et Hector Philippe, fils de’
la défunte; ses gendres, MM. J. Boi-
vin, J. Soublière, J. Deschambeaux.
Dans le cortège nous avons remar-

qué: MM. l’échevin Eric Quéry, Ovi-
la Gravel, Jules Lemieux, E. Ray-
mond, Georges Sauriol, Evariste
Chartrand, Elie Cyr, E. Brosseau,
Joseph Boulanger, T. Villeneuve,
Moise Savard, René Soubliére, Fran-
çois Boivin, E. Soubliére, Eugéne Vé-
zina, J. A. Parisien, C. Picard, Wil-
frid C. Labelle, E. Corbeil, L. J. N.
Caseault, F. O. Tremblay, E. Pelle-
tier, A. Morin, P. Morin, A. Goulet,
P. Faucher, J. Forget, Adrien Philip-
pe, Edgar Philippe et plusieurs au-
tres.
Feu Mme Philippe est décédée mar-

di à la suite d'une maladie de lon-
gue durée. Elle était âgée de 77 ans
et 5 mois. Elle demeura pendant
plusieurs années à Carlsbad Springs

et habitait Ottawa depuis environ 18
ans.
Outre son époux, elle laisse pour

pleurer sa perte: cinq filles, Mme J.
Boivin Mme J. Soubliére, Mme J.
Deschambeaux, Mlle Ema Philippe,
d'Ottawa, Mme W. Lemieux, a
Amos; deux fils MM. John Philip-
pe, de Carlsbad Springs et Hector
Philippe, d'Ottawa. Elle laisse éga-
Icment plusieurs petits-enfants.
Le “Droit” prle la famille en deuil

d'accepter l'expression de sa sincère
et profonde sympathie.

M. F. J. LEMAIRE PART -
POUR FREDERICTON

M. E. J Lemaire, greffier du Con-

soil Privé, est parti ce matin, pour

Lor le serment d'office de lieutenant-

lutions qui y seront adoptées.
H s'agira'surtout de la contreban-

‘de des boissons du Canada aux
Etats-Unis. Les départements eana-
diens les plus intéressés dans cette
affaire sont: le Revenu National, la
Justice, la Marine et les Affaires
Extérieures,

Ile Canada est surtout intéressé
dans les cargaisons des vaisseaux
contrebandiers qui reviennent ici,

aprég avoir transporté de la boisson
ailleurs. Les moyens de transport
utilisés pour exporter de la boisson
sont aussi ceux qui servent à faire

pénétrer en Canada de la soie et des
cigarettes de contrebande, et qui

| évitent les taxes fédércies qui frap-
!| pent ces artioles. I'enquéte royale
| dans les douancs canadiennes a don-
né une idée de l'étendue de la con-

trebande de la cigarotte, qui est très

considérable, -
On ne sait pas encore combien de

jours la conférence siégera. Mais un
mettra sans doute du temps à en ar-

river à une entente qui donnera sa-

tisfaction aux deux pays intéressés.

Si les résolutions demandent des

mesures législatives, le gouverne-

ment sera en mesure d’y porter at-

tention dès la prochaine session.
» rer

LA POSTE AUX COLIS
EST TRÈSEN FAVEUR

Les colis postaux sont en faveur
plus que jamais. Il en est passé par

les postes, cette année, un plus grand
nombre que durant n'importe qu’el-
le anné précédente Ils ont passé aussi
575,000,000 de lettres et de cartes pos-
tales à diverses destinations.
Depuis que l'aviation est mise au

service des postes les dépenses sont
très fortes de ce côté. Le gouverne-
ment du Japoh vient justement d’a-
vertir les autorités postales cana-

diennes qu’il fera transporter ses ma-
tières postales, pour la distance qui

sépare Montréal de New-York, par
courrier aérien.

—pe

DEUX AUTOSVOLÉS
Deux automobiles ont été volés à

Ottawa hier soir et n'ont pas encore

été retrouvés. L'auto de M. Thomas
Irving. 368 rue Frank, a été volé sur
la rue Frank, entre 9 heures et mi-
nuit. Ii porte un permis d'Ontario
numéro 171—182. Un automobile
Chrysler d’une valeur de $2,600, ap-

partenant à M. Hugh Hughston, 614
rue Gilmour, a été volé sur l'avenue
Woodlawn, et reste introuvable.
L'automobile de M. Osmond Howe,

465 rue Gilmour, a également été vo-
lé hier soir, mais M. Howe le retrou-:

va lui-même quelque temps après

 

 

ILAURETTE BESSERER:
SE BLESSEÀ MORT

| Un bien triste accident est arrivé

|

 

hier soir, entre sept et huit heures,
à la ferme d'Youville, des Révdes
Soeurs Grises. La jeune Laurette

{ Besserer treize ans, fille de M. et Mme| à Ee - 8 ’

NN Se Du CANADA SE REU | William Besserer. demeurant dans uneIRONT POUR ETUDIER LES ; ,REMEDES A APPORTER A La | des maisons de la ferme, prés d’Or-
CONTREBANDE DES j-!léans, s'est blessée à mort en glissant.

Son traineau alla frapper un arbre en
traversant le chemin de Montréal. Le
Dr J. A. Major, d'Orléans, fut mandé,
et la fillette fut transportée à l’hôpi-
tal Ste-Marie d'Ottawa, où elle est

meilleurs morte vers six heures ce matin, suc-
mogÿens à prendre pour prévenir la{combant à des lésions internes. Elle
contrebande pour fins commerciales.‘ laisse pour pleurer sa perte son père
Ja nouvelle en a été annoncée des!et sa mère, et quatre soeurs: Anita,
Affaires Extérieures aujourd'hui mê-'-15lène, Reina et Hortense.

Le corps a été transporté à domi-
les membres de cette conférence) cile cet après-midi à deux heures. Les

funérailles æuront lieu samedi matin
jà St-Joseph d'Orléans.
A la famille si douloureusement

éprouvée, le “Droit” offre sa sincére
sympathie.
rm

Les revenus ba’sseront

  sur la rue Anderson.
rer

 

M. LAPOINTEÀ LA GRIPPE,
—ee

L'hon. Ernest Lapointe, ministre: Rathie
de la Justice, est retenu à sa demeu-!

re par une légère attaque de grippe.
Son état est satisfaisant aujourd'hui.‘

 

Feume Louis Lauzon |
Nous apprenons avec regret

i

Frédéricton, N.B. Demain il fera pré- |

gouverneur à M. H. H. McLean, de | Ja ;Rothesay, NB. dc-enu lieutenant- imort de Mme Louis Lauzon, née Ma-
i rie-Louise Bélisle, veuve, survenue

‘deux d'Ottaws;

gouverneur du Nouveau-Brunswick.
 

FEU Mme HASPECK
Nous apprenons avec regret la

mort de Mme Edouard HaspecXx, née
Marguerite Gibauit. décèdée pies-
que subitement hier soir à la demeu-
re de sa fille, Mme Oscar Séguin, 9
rue St-/ndré, àl’Age de 68 ans.
La défunte naquit à St-Audré

d'Argenteuil, et elle demeurait à Ot-
tawa depuis environ 35 ans. Elle

était une paroissienne dévouée de la
basilique où elle comptait un grand
nombre d'amis. Elle appartenait à 1a
Congrégation des Dames de Ste-
Anne, à l'Union de prières, et autres
société pieuses,
Feu Mme Haspeck laisse pour pleu-

rer sa perte, son époux, M. Edouar
Haspeck: deux filles Mme Oscar Sé-
guin et Mme Alfred Lerocque, toutes

deux frères. MM.
Nelson et Alexandre Gibault, tous
deux également d'Ottawa: 5 soeurs,
Mme Jean-Marie Marcotte, Mme
Wilfrid Sigouin, et Mme Napoléon
Tremblay, toutes d'Ottawa: Mme
Joseph Campeau, de Ste-Thérèse de
Blainville. et Mme Henriette Viva-
rais, de Lachute, P. Q. Elle laisse
aussi cinq petits-enfants.
Les funérailles auront lieu A 8 heu-

res samedi matin en la basilique. Le
cortège funèbre quittera la demeu-
re mortuaire, 9 rue St-André, à 7
heures 45 pour se rendre à l'église.
L'inhumation se fera au cimetière
Notre-Dame d'Ottawa.
Le “Droit” offre à la famille en   

 

 

deuil l'expression de sa sincère sym-
pathie.

 

| Feu Mme

à |

Lier matin à sa demeure, 36 rue Du-
rochar, Eastview, aprés une longue

| maladie. Elle était âgée de 85 ans.
Lauzon naquit à Ste-

Scholastique et a demeuré --ndant

une quarantaine d'années a St-Jo-.
ceph d'Orléans. Elle était établie à
Fastview depuis quinze ans environ.

Elle était bien connue dans la pa-

jroisse Notre-Dame de Lourdes, ct
Jouissait de l'estime d'un cercle
|nombreux d'amis. Son époux l'a pré-
:cedé dans la tombe il y a 15 ans. |

La défunte laisse pour pleurer sa
perte, quatre fils, M. Wilfrid. Lauzon.
de St-Joseph d'Oriéans; M. Ferdi-
nand Lauzon, d'Ottawa; et MM.
Emile et Aldéa Lauzon, tous deux de
{North Bay; deux filles Mme Napo-
;léon Proulx (Délima), d'Eactview. et
Mme John Gravelle (Auzilia). égn-
‘lement d'Eastview, et deux soeurs,|
;Mme Samuel Valiquette, de Hull, et .
Mme Louls Charbonneau, de St-Jé-

{ Les funérailles auront lieu à 8-
heures 30 demain matin en l'égilse '
Notre-Dame de Lourdes, Eastview. |
Le cortège funèbre quittera la de-
meure mortuaire, 36 rue Durocher,
4 8 heures 15 pour se rendre a nee

}

 

glise. L'inhumation se fera au cime-
tiére Notre-Dame.
A la famille en deuil. le “Droit”:

présente l'expression de sa sincère ei ‘
respectueuse sympathie. |

|
DR SIMS VA MIEUX~~

L'état du docteur H.-L. Sims, re-;
‘tenu depuis quelque temps à l'hô-;
pital de la rue Water. Continue à
Saméliorer. nous apprennent au-: 

de 200,000 dollars
Le retour au timbre-poste de deux

scus, pour les lettres qui partent du

Canada pour aller dans les autres
parties de l'Empire britannique, tel
qu'annoncé par le premier ministre
la veille de Noël, provoquera une

aisse de $200,000 dans les revenus
des postes oui viennent de cette sour-
ce. L'an dernier il est pessé par les
postes canadiennes 20,000,000 de let-

tres à destination de l’Angleterre et
des autres parties de l'Empire.
Mais il pourrait arriver ici com-

me il est arrivé pour les lettres de.
l’intérieur du pays, quand on est re-

venu au timbre de deux sous: la di-
minution en frais de port a été plus
que compensée par l'augmentation
dans le volume des matières postales

transportées. De sorte que réellement
il y eut augmentation de revents en
argent.
Le service postal n'est pas payant.

Il y a des déficits chaque année. Mais
celui de cette année sera moins con-
sidérable que par le passé: il ne. dé-
passerait pas les deux millions de
dollars.

atrey 

Reprise a Ottawa de
la conférence du radio
—ne

Le Ministére de la Marine a an-
noncé ce matin, pour le 9 janvier
prochain, là reprise, à Ottawa, de la
conférence du radio, section des on-
des courtes. Y prendront part des
représentants des ats-Unis, du
Mexique, de Cuba, et de Terre-Neu-
ve. La conférence a tenu ses premié-
res séances à Washington en apût
dernier, sans pourtant tirer de con-
clusions. 1#7-

Il reste encore 213 canaux d'irra-
diation, sur un total de 639, à diviser.
C’est la conférence canadienne qui
s'occupera de ce travail. La commis-
sion américaine du radio a déjà con-
sacré à des fins déterminées 551 de
ces canaux, sans cependant restrein-
dre uniquement à ces fins leur usage.

FEU

Mme

C.LEDUC
Mme Charles Leduc, née Marie-

Jeanne Guindon, est décédée cet a-
vant-midi à sa demeure, 153 rue La,
val, après cina mois de maladie. Elle
était âgée de 23 ans et neuf mois.
En plus de son époux. elle laisse

pour la pleurer, son père et sa mère.
M. et Mme Joseph Guindon: cinq
frères. Léo, Henri, Yvan, Gérard et
Jean-Marie; six soeurs, Mme Wil-
liam Tassé (Yvette), Mlles Rita, Ro-
lande, Marie-Rose, Marie-Marthe et
Marguerite Guindon.
Les funérailles auront lieu à 8 heu-

res 30 samedi matin à l’église Notre-
Dame. Le cortège funèbre quittera la
demeure mortuaire, 153 rue Laval, à
8 heures 15 pour se rendre à l'église.
Le “Droit” présente à la famille en

devil l'expression de sa'sincère sym-

pee = me

 

TES CAUSES ET LE
TRAITFMENT DE

L'INFLUENZA

Les causes et le traitement de
la “grippe” ne sont pas plus
connus aujourd'hui qu’ils ne
l'étaient lors de Pépidémie de
1518. Voila qui cst admis par
tous les méde-ins du Canada
de mê:ne que par ceux de tous
les autres pays. Afin de per-
mettre à un comité de méde-
cins de faire une étude de I'in-
fluenza afin de découvrir ses
causes, son mode de propaga-

. tion et son traitement, la Me-
tropolitan Life vient donner
dix mille doilars en plus d’une
première somme de vingt-cing

mille dollars versée en premier

Heu. Le comité qui sera chargé
de faire un relevé et une étude
minutieuse de la question de

l'influrnza, sera composé de
médecins éminents reconnus
des Eiats-Unis. Lorsque le tra-
vail scra terminé un rapnort
sera publié et distribué libre-
ment aux Etats-Unis et au
Canzda.
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LE NOMBRE DES
+ NOUVEAUX(AS
PEU CONSIDERABLE

LA GRIPPE A SON DECLIN A OT-.
TAWA,

  

——

Interviewé ce matin sur lu xitua-

tion actuelle de l'épidémie de grippe :

dans Ottawa plusieurs médecins émi- |
nents de la capitale ont déclaré au|
“Droit” que malgré le climat tout à’
fait hors de saison de la fin d'année, :
la diyninution des cas de grippe était.

très prononcée et que les noycaux cas

se faisaient de plus en plus rares.
Les plus nombreux sont actuelle-

ment les convalescents qui constatent

que les forces ne leur reviengent que
très lentement. Bien que la grippe

n'ait pas été aussi dungercuse cette

cnnée que celle de 1918, elle est ce-
pendant une cause générale d'affai-

blissement et les forces ne reviennent

grducllement qu'aprds dix jours d-

convalescence. Dans la majeure par-
tie des cas la première sortie se fait

après huit ou dix jours vécus à la
maison, On s'attend à un grand chan-
zement de température d'ici la fin

de semaine ¢t les médecins sont una-
nimes à recommander la plus scru-

puleuses prudence à tous d'ici à ce

que l'hiver soit rentré dans son cli-
mat normal.

AU GOUVERNEMENT

la grippe semble avoir plus désor-

ganisé les cercles ministériels et fé-
déraux que ne l'on fait les vacances

de fin d'année. Bien que la piupart

des ministres aient Yénérulement

l'habitude de s'absenter de la capi-

tale pour aller passer les fêtes par-

mi les leurs, il semble cette année
qu'ils ont surtout été éloignés du siè-

ge fédéral par les dangers de con-

tagion.
Dès son arrivée à Sorel, l'honora-

ble P. J. A. Cardin, ministre de la
marine et des ,pécheries a été atteint

d’une sévère attaque de grippe et

pendant quelques jours, les médecins
qui le soignaient craignaient la pneu-

monie. Il y eut changement favorable

hier et au ministère de la marine, on

nous apprend ce matin que le pro-

grès se continue.
L'honorabie Ernest Lapointe, mi-

nistre de la Justice est rctenu à Ja

maison par la grippe depuis son re-

tour de Québec où il a passé le jour

de Noël. Le “Droit” a appris à ses

bureaux de l’édifice de l'est ce matin

qu'il avait passé la phase la plus in-

quiétante de sa maladie et qu'il était

actuellement en pleine voie de con-

valescence. L'honorable M. Lapointe

est actuellement à sa résidence de la

rue Chapel. I ne projette pas de se
rendre à Québec, pour le jour de l'an.

La grippe a frappé lourdement le

député E. R. E. Chevrier et pendant

plus de dix jours il a dû livrer un

lourd combat contre les dangers de
la fiévre. M. Chevrier est sorti une

première fois le jour de Noël, pour une

promenade d'ure heure seulement. H
n'a pas quitté la maison deputs, bien

qu'il soit actuellement en pleine voir

de convalescence.
M. Liguori Lacombe, le populaire

représentant du comté des Deux

Montagnes au fédéral a été dangereu-

sement malade pendant plusieurs

jours. Ce n'est que depuis le com-
inencement de la semaine que les

médecins le déctarent hors de dan-

ger et en voie de convalescence.

Le docteur J. Chabot, ancien dépu-
té d'Ottawa au fédéral, a été violem-

ment secoué par Ja grippe et pendant
p:: Heurs jours il fut sous les soins

médicaux à l’hôpital Général de la
rue Water. Il est retourné à domici-

le depuis quelques jours et se remet

rapidement des effets de la maladie.

le docteur Sims, spécialiste de la

gorge, est aujourd'hui un peu mieux,

bien que *ses médecins ne le déclareni

pas encore hors de danger. Il est at-

teint d'une maladie absolument iden-

tique à celle de Sa Majesté le Roi

Georges V et pour éviter des déve-

loppements néfastes, ses médecins ont

dû lui faire une opération aux côtes.

H fut pendantplusieurs jours à l’ar-

ticle de la mort. Aujourd'hui les au-
torités de l'hôpital disent qu'il y a

Jéger progrès.
La grippe semble actuellement être

sous le contrôle absolu des nutorités

médicales. Les inédecins recomman-
dent tout de même à tous de prendre

toutes les précautions nécessaires,
surtout de ne pas négliger les pre-|

miers symptômes de fièvre ou de ma-

laise général.
pres
SYMPATHIE

—

A la liste de témoignages de svin-  
Jardins et Bordeau a l'occasion de;
la mort de M. Joseph Desjardins, de

Crysler. déjà publiée dans le “Droit”,
on nous demande d'ajouter les noms
de M. et Mme Henri Charbonneau,
qui ont exprimé leur sympathie a la

 

 

| Commandez votre Charbon

de la

Cie de Charbon

| CARTIER
Service prompt et courtuis.

107, rue Georges Rid. 7187

 
  
  

personnes intéressées, à
7 h. 30, VENDREDISOIR,
à l’Hospice Saint-Charles,
rue Cathcart.

| DERNIERE assemblée des

LA GUIGNOLÉE
|

|
|

nathie reçus par les familles Des- |;

—
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RÉCEPTION DU
JOUR DE L’AN
À L'ARCHEVÊCHÉ

Sa Grandeur Monseigneur

Fcrtes, archevêque d'Ottawa
recevra, à l'occasion du Jour de

l’An les souhaits de ses fidèles,
relizieux et religieuses, prêtres
sécutiers et laïques.
Le lundi, 31 décembre à 10

heures du matin, Sa Grandeur
recevra le clergé séculier et ré-

gulier; à 11 heures, les religieux

non prêtres, et à 2 heures l'a-
près-midi, les religieuses.
Le mardi, ler janvier 1929, à

3 heures de l'après-midi, Mon-
seigneur recevra les messieurs
laïques.  

i Chapeaux

$2.95!

| PO
Régulier $5.00 4 $14.00

i Oui,
| chapeaux comporte dos

individuels. Des chapeaux

| Une excellente aubaine que ce
1$ écoulement de fin du mois. C'es

.€ se choisir un chic chapeau. fasci
; nant et de qualité. pour l'hiver

Et cela à un très bas prix.    
 

DE NOUVELLES
EXTENSIONS DU
GAN. NATIONAL

meee tlice

La compagnie demandera a
la prochaine session du
parlement fédéral, l'auto-
risation de construire de!
nouveaux embranche-
ments.

TEMPS OPPORTUN
Montréal, 27—(S. P. C.) On an-

nonce officiellement aujourd'hui que
la compagnie de chemin de fer du
Canadien National demandera au
parlement, lorsqu'il sera convoqué en
janvier ou février, l'autorisation de
construire de nouveaux embranche-

ments dont les travaux seraient com-
plétés d'ici à trois ans. Sir Henry

Thornton, président, et S. J. Hun-
gerford, vice-président chargé de l'o-
pération et de la construction, ont
fait une étude soigné des besoins
d'embrarchements du Canadien Na-
tional et leurs recommandations se-
ront maintenant complétées.
On ne donne pas encore de détails

pour le moment, mais on sait défi-
nitivement qu’on demandera une ex-

tension d'Aberdeen à Melfort, Sas-
katchewan. Il parait que le program-
me de la nouvele ligne d’embranche-
ment sera un peu plus étendu que

celui présenté au parlement en avril

de l'an dernier, alors qu’il s'agissait
de cinq cent six milles de chemin de
fer. Vu que la sanction parlementai-

re fut donnée au commencement du
printemps de l’an dernier, les choses
sont allées rondement au cours de
cette année-là et même durant la
présente année, pour ce qui est des
travaux autorisés. Comme conséquen-
ce, la main d'oeuvre et l'équipement
de construction seront disponibles au
commencement de l'été prochain,
pour les nouveaux travaux de cons-
truction qu'on juge nécessaires dans
leurs relations avec le développement
agricole ou autres développements.
Les officiers de l'exécutif du chemin
de fer sont d'avis que l'augmentation
de l'étendue des terres de culture, la
production croissante qui en est la
conséquence et la protection du tra-
fic de la compagnie justifient tmple-
ment les mesures à prendre en vue
de facilité additionnelles de chemin
de fer à une date rapprochée, au
lieu de retarder l'étude de ces nouvel!-
les lignes jusffqu'à la session de 1930.
—

GENDARME BLESSE

  

MONTREAL.27. (S.P. C.) — Un |
‘gendarme a été accidentellement
blessé, quatre hommes ont été mis
sous arrestation et $4,000 de mare
chandises volées ont été retracées
dans un coup de main effectuée par
la police aujourd'hui. Le constable
Rainville s'est tiré à la jambe. Son
revolver a éclaté alors qu'il entoura
de son bras l'un des quatre hommes
arvétés. Son état n'est pas grave.
 my,

 

PRIX
SPECIAUX !

Chapelets
de Perle

) 36., pour 88.75

ÿ Boutons de
Manchettes

83.50, pr 82.50

L. GAUVREAU
Horloger - Bijoutier
6280-W 252, Dalhousie
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Era?
MAUX DE TETE
ETOURDISSEMENTS
FATIGUE DES YEUX

Tout cela provient d'un dé
faut mécanique de l'oeil.
verres appropriés seulg
remédier au mal,

A.-M. BÉLANGER
OPT. D.

| Optométriste

Sp4cialiste pour la Vue.

561, rue Sussex. -— Rid. 4606

Les
peuvent

+

FUNÉRAILLESDE LA
RVDE SOEUR CÉCILE

MONTREAL 27. (8. P. C.) — Les
funérailles de la Révérende Soeur
Ste-Cécile, décédée le jour de Noël à
l'hôpital Général d'Ottawa. ont eu
lieu à la chapelle de la maison-mére |
des Soeurs de la Providence, à Mont-
réal, aujourd'hui. Le service funèbre
a été chanté par Sa Grandeur Mer:
A. E. Deschamps, évêque auxilinire
de Montréal.

—

 

Soeur Ste-Cécile était assistante
-Conome de l'hôpital du Sacré-Coeur |
de Hull. En tentant d'enrayer les pre- |
miers progrès du feu elle a été pé- |
niblement brûlée et est décédée mar- !
di après-midi à l'hôpital Général !
d'Ottawa où elle avait été immédia-
tement transportée dans l'ambulance
Gauthier Après avoir été transportée
chez le notaire F-ençois Binet, en
attendant l’arrivée de l'ambulance,
elle pria ceux qui l'assistaient d'igno-
rer ses blessures pour aller secourir
les malades de l'hôpital. Quelques
minutes avant la pénible tragédie de
l'incendie, elle avait chanté en solo
à la messe de minuit de l'hôp:tal.

UN HOMME EST BRÛLÉ
À MORTÀ NIAGARA

| CHUTE NIAGARA, Ont. 27—(S. P.
{ C.) Thomas Henry Follick, soixante-
: sept ans, à été brûlé à mort aujour-
d'hui dans un incendie qui détrui-
sit la résidence de son beau-frère,
ou il était en visite. Les autres per- |
sonnes de la maison sortirent, pen-

 

  

 
 

   

P.C) M. l'abbé Thomas P. Cruse,
curé de Port Colborne depuis un
quart de siècle, est décédé ici ce
matin.

AUTO EN FEU.
Un camion Ford appartenant à M.

Arlal, rue Water, a pris feu à 11 heu-
res 33 ce matin A langle des rues
Guigues et Cumberland, I. ; pompirrs
ont été appelés sur les lieux par té-
léphone. L'intallation électrique de ls
machine a été endommagée par les
flammes. , |
 

—

 

Aliments
| Importés

pour le Diner du

Jour de l’An ;

HORS-D'OEUVRES
(Français et Italiens)

Vinaigre de raisin, 40c bout.|,
Confitures ‘‘Bar-le-due , 35c|:

la bout. |
Caviar russe “‘Romanof£”,

75c, $1.45, $2.75, 4.90.
Paté de Foie gras “George
Bruck’, Terrine, 75e, $1.25,
$2.85, $4.25.

LEGUMES FRAIS

Artichauts, rhubarbe, ron-
combres, carottes nouvelles,
tomates, laitue, choux-fleurs,
céleri.

 

FRUITS

Pamplemousses, Raisin "To. '
kay’’, oranges, poires, pou-
mes, atacas, etc,

FROMAGES +i
Gorgonzola, italien . . . 68¢ |'
Stilton, anglais . . . , $1.25 |
Edam, d'Hollande , , . 60c
Roquefort, francais . . . 59¢
Gruyère, suisse . . . . 65c |!
Crème ‘‘raffinée . . 50c
Camenbert, francais 83c
Limbourg . . . . . . 4bc

À. L. PINARD & FILS |   (Unc porte de ia rue Rideau.)  
 

! : A RABAIS DRACONIENS
Plusieurs modèles individuels,

une bonne moitié de ces
modèles

en
toutes les conceptions en vogue.

une extraordinaire occasion pour

 

ren

174, rue Rideau |

OHA

de Qualité
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HARRY WGO EN
COUR DEPOLICE

Harry Woo, employé Chinois du
restaurant Cavendish, 184 rue Sparks.
comparaîtra en cour de police demain

pour répondre À l'accusation
: d'avoir infligé des blessures graves
"à Harold Starr, 96 rue Rochester,
{sportsman bien connu de la ville
Starr et Arthur Tabor, 108 avenue
Pretoria, autre populaire amateur de
hoqitet, seront proboblement accuses

désordre dans le
même qu'un autre cms

d'avoir causé du
restaurant, de

piové chinois du Cavendish.

Los accusation ont été portées à
la suite d'une bagarre qui se produi-

sit sumnedi soir dans le restaurant.
Woo sera probahlement arrêté et

après-midi où ce soir et Hibéré sous

cautionnement. ll sera représenté dans

la cause par Me Bemment, Me Git-

hooly représent ra Starr -t Thor M

J. AL Ritchie oceupera pour la cou-
“ronne.

Harold Starr, capitaine du Chals de

ballon Ottawa et du club de hoque*

Shamrock, a subi des blessures gra

ves dans la bagarre: 11 a été Lrûlé à
la tête par un tisonni r ronge et cos

blessures lui auraient été Infligées

par le chinois Woo.

On ne connaît pas au juste les oir

constances de la hbazarre# mais ell.

a cunsé tout un émoi dans le restau-
rant et aux alentours. Starr est rete-

nu au lit par ses blessures: quand

A Tabor, il a été blessé à la tête, mais

pas gravement.
dant que Follick était evec elles. ! La policu a été appelée surles lieux,

Quand elles s'aperçurent de son ab- mais à son arcivée, les célestes avalent

sence. il était trop tard pour entrer pris le dessus ct on conduisait lee
dans la maison. Le corps fut trouvé |hlessés à l'extérieur.
dans les débris de la chambre de | Il appert que le propriétaire du res
bain. taurant ferma les portes À clef dès

le début de la bagarre pour empêche

qui qué ce soit d'entrer où de sortir

FEU L’ABBÉ CRUSE Drs dommages considérables ont été
=e causés dans tout le restaurant. On

PORT COLBORMNE, Ont, 27.— (8. jevelt qu'il y aura aussi une poursui-

te en cour civile.

 

AUX PAROISSIENS
DE LA BASILIQUE

Le Bulletin PParoissinl sera

distribué demain. fes distribu-

teurs vendront en même temps

le Calendrier Kcclésiastique du
diocèse d'Ottawa qui doit avoir
sa place dans chaque famille.
1! se vend 10 sons. Si des per-
sonnes généreuses veulent don-

ner plus, elles feront oeuvre de
charité, car les profits de cette

vente scront employés à donner

des étrennes aux distributeurs.

 

 

 

ITENTION
Pour ceite semaine

seulement

20% à 50%
DE REDUCTION

Sur Tous nos Bijoux
EXTRA SPECIAL

Bracelets de fantaisie, en 1né-

tal pour montres $ et

1.00 urTrig anéefal |.

Pour Jeunes Filles

Bagues en or avec pierres de

fantaisie. 14k, , $1 25

. oe ve °Très spéciai

Ouvert Tous les Soirs
jusqu’à 10 hres,

J. E. LAUZON
Bijoutier - Horloger

390, Dalhousie (près Rideau)
Téi: Rideau 4004
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